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DERNIÈRE ÉDITION 


SERA 


Sur la voie 


du multipartisme Les débats da conseil enropéen 


Le conseil européen a ouvert ses travaux vendredi matin 
8 décembre à Strasbourg, dans un climat apaisé après que le 
chancelier Koht eut accepté de fixer une date, fin 1990, pour 
la conférence intergouvernementale qui Sera chargée de 
modifier le traité de Rome en fonction de l'union économique 
et monétaire. Le conseil doit également étudier le projet de 
charte sociale, que refuse la Grande-Bretagne. Mais les 
débats devraient être dorninés, outre l’union monétaire, par la 
controverse sur la réunification allemande. . 


sarl dr ὦ PC en Litranie ef en Estonie 


La situation reste mouvante dans plu- Adamec, à finalement démissionné, mais les 


la tempête contestation 
0 Ê naire, ses représentants sont convenus jeudi, pour la première fois en Union soviétique, en 
l'Europe de l'Est. est significs-| avec ceux de l'opposition, d'organiser le faveur de l'abolition du « rôle dirigeant » du 
6 mai prochain des élections libres. En Tché- alt ar promo 


nance à un camp socisliste 

tuelle. Le question 8 d'abord été HELMUT ! 
ON PEUT 2 

COMMENCER < 


presque au 
regard de ce que l'on a vert 
hier en URSS autour de Brejnev, 


k ea autour 
Era ets +. que l’on 
découvrira demain en Rouamnie 


que ces 
d'impor. | Communistes prétendument 


= E 
comme bâtis sr le τὐ τοῦτα κα de ses dernières fanctions et, he 
ἄδης k aux dr ἢ . tout, après le suicide collectif : 


Les universités au botd dela l ji asphynde | La France sans alié de rechange 


de dans les univer- Le nstional de πον —  tionnement ge ] 
protestation à pl ᾿ développement des de notre envoyé spéciel que et monétaire (ΕΜ. ainsi 
Le conseil européen s'est que les aménagements: institu- 

vendredi 8 décembre, tionnels qu'elle suppose, pourrait 

dans une ambiance à peu près être ouverte par le conseil euro- 
apaisée. re] qui se tiendra en décembre 


La tension, plutôt vive, la sous présidence italienne 
it ne dernières éditions du 


titua onne vivra désormais 


Chem . 5 8 peut en effet se foire du jour au len- 
techniciens et ouvriers de service LATOS) de plusieurs demain ot l'Etat n'a pas les moyens da financer seul 
ces investissements. 
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le PC lituanien contre tout 
» per rapport au 
PC soviétique. En même temps, 
z pe ome à la fois Éd sr à 
sontatione populaires — les 
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sera signé Frank Ghery. Π en profite pour élargir ses activités 


temps cette 
s'arrêter aux frontières de -- " 
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et élections au Tchad - 
Un entretien avec le président Leonard.D 

pege7 . ... Dans le dernier palace de Les 

: ‘Vegas, la star de la boxe améri- 

. Caine, Sugar Ra rd, 8- 


Le bataille autour de la Cinq. 


super-moyens contre Roberto 
Duran, et gagné 18 millions de 
doliars. 
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Le modèle ichèque 


Les théâtres de Prague 


nnes, il y ἃ quelques 
Ὁ mois, la crainte nous avait 


Ὄπ 
ὧν 
qi] 


LL: des élections euro- 


g£ographi- 
memennt, Polti uement, culturelle- 
meut restrictive, une moitié 
d 


velles, la chute du mur nous dit 
d'abord ceci : que nous allons pou- 
voir enfin ne pas faire l'Europe tout 
seuls. C'est même notre devoir que 
de chercher et de trouver ensemble 
un principe démocratique qui 
puisse répondre aux ques- 
tions qui vont se 


rel le désir (là-bas légitime, ici 
effréné) de consommation ? Com- 
ment éviter de réduire l'existence 
entière à la poursuite exclusive du 
bien-être matériel ? Comment 
maintenir, enfin, face au puissant 
retour du religieux, la séparation 
des Egines οἱ des Etat: Ἰὰ ποίοις 
répartition des domaines : civique 
et public, d'un côté, spirituel et 
privé, de l'an autre ? Quel modèle de 
société serons-nous capables de 
trouver, où de retrouver ensem- 
ble? Or les récents événements 
nous en ont fourni trois images 
symboliques, partout diffusées et 
retransmises par les médias. 
sa Eoldanté an périmnge de 
Solidarité au pèlerinage 
Éoioe : Cracovie soulevée, 


ls yeux des Allemands de l'Est 


du 


remplis d'une convoitise triste 
devant les étalages inaccessibles 
Kadowe. Mais qui s’étonnerait que, 


Loin de mo l'idée d'identifier 
Fou où l'autre Ses pars que 
nommés ces 


modèles. Mais il en est un 
RE donne de a 
que j'appéllerai le modèle aivique. 

est le spectacle que domment, 
tous les soirs, tous les théâtres de 
Prague où des acteurs en grève, des 
philosophes hier encore laveurs de 
carreaux, des poètes jusque-là 
chauffagistes ou veilleurs de nuit 
au Muséc national, de célèbres 
chanteuses exilées, viennent cha- 


lg 


doit-on pas se garder de les identi- 
En Lane o 


tien de cHATOE vie en quoi la 
consommation se 
ment ne peut fonder l'existence de 
l'homme en société. 

Ἡ en va de même 


hautes! no pont Pas ἰαὶ non pes 
sachonyle bien, poser les bases 

d'une société démocratique. Un 
état démocrati σὲ δὰ πφαῖαος 
et l’un des de la société 
russe — notamment — est de 
n'avoir jamais connu cette sépara- 


tion du pouvoir temporel et du pou- 


voir du reste par 


être impérativement respectée, 
‘mais l’homme en société, 16 
mr MA a besoin d’un espace 

où vivre ensemble; 1] lui 
faut ane cité, un espace laïque où 
la ue et la culture ne soient 
soumis πὶ aux diktats de La « pen- 
sée unique “a πὶ nes exigences 
d'ane religion révél 


en pe et 38 
définition τον τ l'héritage chrétien. 
L'Europe s'est anssi définie depuis 
la Renaissance par la votonté 
d'arracher la cité et l’Etat, la politi- 
que et la culture, au modèle reli- 
gieux. L'idée grecque de la polis a 
ét6 autant que La Bible une source 
d'iaspiration pour l'Europe 
moderne. 


L'homme moderne, s'il veut 
continuer d’être ou s’il veut redeve- 
τὴς le libre citoyen does de 
droit, ne peut accepter de se voir se 

réduire à l'homme qui 


voir 
doublé sur le plan peine 
homme qui croit. li ua 
aussi un homme qui pense par lui- 
rl med ere Fe 

dienne avec ses égaux. Cette 
confrontation-là, les Grecs 


dans les théâtres — les 
justement, d’une alliance 
aujourd’hui renouée dans les théä- 
tres de Prague. 


> Danièle Sallenave est écrivain. 


Dreux 


Une petite ville en France 


le constat. Crise de l'iden- 
tité nationale, profonde, 
ἐξ μακης Or dun à dune 
ic. ᾳ 
spores des bons sondages, LH 
plait à dire qu'une Section partiel 
De change pas Je cours d'une Lég- 


D“: électorale : tel est 


doute, Mais chacun 
devrait se souvenir que les scrutins 
législatifs de janvier 1982 ont 
annoncé la a adore politique de 
1986. Et mal 


l st 
tionnel de [' ἴσα présidentielle 


de juin 1988, la tion électo- 
rale vers l’abstentionnisme et 
v droite s'est poursuivie. 
Mais mesurer l'am, de 
la crise nationale, ι των ἈΝ 
des résultats fon assembler 


ρος ἮΝ "a confusion entre 
che et droite, la conviction que 


sépare 

conrs, apparcils nee et pays. 
HSE le plan social, au noyau star 
vient s'ajouter le 

die osent des emp 

creusement des tés 
te du CERC), le sort diffi- 
cile réservé aux jeunes et aux 
femmes : ee  canditeons quoti- 


diennes de les grandes 

villes : ΔΕ de land 

social Les pauvres sont pau- 
vres,'les riches οἱ les 


plus riches. Les mouvements 
sociaux montrent la vigueur du 
modenemen l'absence de 

entreprise, la fai- 
blesse scandaieuse des salaires, la 
crise de la fonction publique. Ils sc 
résorbent ici, ils renaissent à, 
s'éteignent à Mulhouse, durent à 
Saint-Nazaire, 


par Max Gallo 


Surke culturel, dans ce 
a Percer dans 
pee 
Dénsand αὐρεῖνει les lois du profi prof. 
CE re au 
B: école de ἐξάρας: 
blique, clé ΕἸ voie des mer 


rele où le principe δαὶ londe a 48. 
ui 
cificité de la RRQ, ΕἼ EU τὲς 


confrontée à des révolutions qui la 
rendent bancale. 


pé ésat 
Or c'est cette société frange 
fissurée, durement inégalitaire, tra- 
vaillée par li Pindivi- 
dualisme, la peur, l'égoïsme, la pré- 
carité des situations, où 
l'antisémitisme s'exprime ouverte- 
ment sans Conséquence 
(- Durafourccrématoire », etc.), 
raciste 


dus qui des eurent (LUE, Le 
ἘΞ rons l'Etat, la nation) sont 
discutées, 5 en CAUSC, AU NOM 


d'un bout à l'autre de l'Europe que 
revendication géné βαΐσααις 
ct iberté dans 
Serra l Et la violence naît 
des ghettos. 


ee ppp ma μδυχεχαρρ 
rudesse qui 


Fire. dans nne cie 


croient vivre 


naliséé ». D'autant plus que ré 

question de l'identité nationale est 

Bbme εἰδεῖς παρεῖχον, À 
massacre de 1914-1918. Les 


8 servi de 
substitution. Or voici que les 
nations reviennent. Et d'abord 


rel) qu'il faut re ? 
Tout ὧι possible L La plus ns 


ue 
de pro) me on Km, de 
. APRÈS 

tout, en Δ 19381935, le 


# 


entière- 


A femme, Huguctte, résis- 
tante au courage calme, 
vient de nous annoncer La 

mort de son mari, Lorrain Cruse ἡ 
(/e Monde du 6 décembre). 1ns- 
pecteur des finances eu 1942, Lor- 
vain a διό un homme hors du com- 
man. Ceux qui ont In Paris 


Mesa: Hubert Bouve-Méry 
jé Feuvet (1969-1982), André Laurens (1982-1985) 
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Témoignage 


par Paul Delouvrier 


Eiseuhower refusait à la 2 D.B. 
d'entrer la première à Paris, et de 
le conduire de vive force dans la 


11944-71969), 


La mort de Lorrain Cruse 


pat prendre, exactement informé, 
τοι μύουσι ς 


Le οδιξ « aventureux » de Lor- 
rain Cruse ἃ continué, une fois 
Hitler vaincu. 

Le nenes douce de de 
profonde amiti£ avec un ménage 
exigeant, celui d’Hubert Ext 
LÉ τ 3:0... 
ea (cs, français 

marocain, en bénéfi- 


ones asté 


peer ete ra 
ponsbie δ᾽ ADN Dee 
sur 


Je ne parlerai pas, parce Je 
Pl get mu que oc 0 


premiers 
Là aussi méluctable, des alliances 
curopéennes. 


Lorrain était au plein sens du 
terme un avec des 
idées et des réactions toujours cri 
ginales : mais c'était un modeste 
qui ne se vantait guère des grands 
services rendus au pays. On avait 
joie à fréquenter l'amitié d'un foyer 
où l'on pouvait parler sérieusement 
et intelligemment, mais avec quel 


humour ! 


Li itanien se ep 


astra dépiore 
ἐν {Ὁ de lu inte 
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La machine s’est subitement 
emballée, jeudi 7 décembre à 
Prague, avec la démission du 
premier ministre, M. Ladisiav 
Adamec, qui a renoncé à for- 
mer un de coait- 
ton. Quelques heures plus tard 
Vaclav Havel jugeait la situation 
suffisamment mûre pour dési- 
gner un opposant siovaque, 
M. Jen Carnogursky, libéré de 


le meilleur chef de gouverne- 
de 


de notre anvoyée spéciale 
Le président de la République, 
M. Gustav Husak — dont l μεῖνε 
tion continue ἃ réclamer.ls τ 
cape a chergé M. Marian Calfa 
former un nouveau gouverne- 
ment Ministre sans feuille 
depuis deux ans, chargé des 
ν᾿ ormes insiitntiqanelles, 
. Calfa venait d'être promu pre- 
mier vi à inistre dans le 


communiste, homme politique 
apparemment sans grande person- 
ité — «en deux ans, il n'a pas 
que inilaise poirque spuies- 
ri ri s 
Poe», dit de τοὶ Vaslav Hasel = 
M. Calfe surtout la parti- 
cularité slovaque, ce gi 
bouleverse tout l'équilibre 
nationalités au sommet : la loi de 
1968 sur la Rae de re 
lovaquie ἐπ effet une 
Que rh r des postes diri- 
&cants ceutre Tchèques et 


TCHÉCOSLOVAQUIE : après la démission de M. Adamec 
Le Forum civique veut participer au nouveau gouvern 


Slovaques, et si le premier ministre 
est slovaque, le président de la 


quement 
É'flace à nn Tebèque à M. Calfs 
se maintient à Le tête du gouverne- 
ment. - 

C'est donc toute Le hiérarchie de 


ser san gouvernement, 
re » quelques candidatures. 
tte lisie (voir encadré) a 


URSS : en décidant l'abolition du rôle dirigeant du PC 


Le Parlement lituanien se place à l'avant-garde du changement 


Moscou { AFP). — L'al tion. 
jeu 7 ἀέρι, par Le θονϊες 
suprême de Lituanie, de l'article 6 
de La Constitution de cette républi- 


rôle d'avant: 
ments en L mais d'autres Par- 
lements républicains sont 


ment en train d'étudier une 
réforme identique. Le Soviet 
suprême 6 ἧς 


ren RE pas moins décidés ἃ lui 
faire sauter le pas. 


Us 
M. 


« L'exemple des Is socia- 
listes. notamment de la RDA et de 


toutes les audaces, ils ne com- 
Prendraient pas que ce qui est pas- 
sible à ou ne 


pes admissible à 

fun Le Pr Nobel de le 
paix, 

Andreï 


est convoqu. 
19 décembre à Ἶ 
fermement opposé à cette idée. 


M. Fidel Castro déplore la fin 
du «camp socialiste» et de l'«internationalisme» 


plus », a déclaré le dirigeant 
Cubain, qui n'a pas caché son oppo- 
sition aux évolutions actuelles en 
URSS et dans les pays d'Europe 
orientale. « Nous ne pouvons espé- 
rer pour notre pays, dans le 
domaine économique, que des 
conséquences négotives de ἴα crise 
surgle dans le camp socialiste », 
à-til ajouté. Cube dépend à plus de 
80 % des livraisons et de la coopé- 
ration des membres de la coummu- 
nauté sachliste. 


M. Castro a aussi fait 
que - {a lutte impérialiste εἰ 
l'internationalisme étaient des 
Dre tie des à poper 
laire ique = la plupart 
des pays socialistes. « Nour pour- 
suivons notre processus de rectifl 
calion, ἃ expliqué M Castro, 
mais un processus qui ne permet 


pas de - calomnier le socialisme 
(...). de renoncer au rôle dirigeant 
du parti. » Et le « lider maximo » 
de conclure : « 51] le destin nous 
assigne le rôle de nous retrouver 
Permi les derniers défenseurs du 
sociclisme (...}, nous saurons 
défendre jusqu'à la dernière goutte 
de sang ce bastion. » 

Auparavant, faisant apperem- 
ment allusion au sommet de Malte, 
M. Castro affirmait que les Etats- 
Uuis « ont tenté un chantage sur 
l'URSS en lui demandent d'arré- 
&er toute livraison dans le codre de 
son aide économique et militaire 
au Nicaragua et à Cuba, parce que 
nous sommes solidaires des révo- 
lutlonnaires salvodoriens ». 


Poor sa part, M. Bush a affirmé 
jeudi que le Nicaragua continuait 
de livrer des armes à la guérilla sal. 
Yadorienne et Cube d'« exporter Ja 
révolution, non seulement au Sal- 
vador, mais également dans 
d'autres pays ». M. Bush a précisé 
qu - de telles activités ᾿ς...) pèsent 
lourdement sur les relations 
aæméricano-soviétiques ». Au retour 
de Maite, il avait indiqué que d' 
«importantes divergences » 
demeuraient avec M. Gorbatcher à 
propos de l'Amérique centrale. — 
(AFP.) 
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provoquant d dégts 
Tr Uïster 

matériels mais sans faire de vic- 
time, 2 annoncé un 


blicaine irlandaise 
diqué l'attentat. — { AFP.) 
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OCKRENT 
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Voici les «suggestions » for- 
mulées le 7 décembre par le 
Forum civique pour le nouveau 
gouvernement tchécoslovaque : 
— Premier vica-premier 
ministre : Jan Carnogursky, 
«jeune démocrste slovaque, 
juriste, capable d'agir rapide- 
ment». Emprisonné pour sub- 
version et libéré, il y a deux 
semaines, M. Carnogursky est 
un activiste catholique qui a été 
à le pointe du combat pour les 
droits de l'homme à Bratislava. 
Son père avait travaillé pour 
l'Etat slovaque pendant ls der- 
nière guerre. . 


journalistes, Vaclav Havel & fini 
par reconnaître qu'il n'excluait pas 
de se retrouver lui-même « au chä- 


lue de telle manière que le seul 

service que je puisse rendre à mon 

est celui-ci, alors bien sûr, je 
ferai. » 

Les responsables du Forum civi- 
que n'ont pas eu de mots assez 
durs, jeudi soir, pour M. Adamec, 
moins de deux semaines après 
l'avoir fait acclamer par un demi- 
million de manifestants à Prague. 
Ils ont rejeté sur lui toute la respon- 
sabilité de cette nouvelle crise gou- 


ἴδ transition parce qu'il avait réussi 


Quelques « suggestions » 


— La Parti popüiaire et le 
Parti socialiste doivent chacun 
disposer d'un deë six postes de 

_ Vice-premier ministre 
chargé des affaires fédérales : 
Vladimir Diouhy, membre du 
PCT, directeur-adjoint de l'Insti- 
tut de prévision économique de 
M. Komærek, connu pour ses 


- Vice-premier ministre 
réformes politiques : 


réformateur slovaquer, exclu 
du parti, ancien détenu politi- 
que, philosophe, signataire de ta 
Charte 77. 


La forteresse des appareils 


Suite de La première page 


turpitudes om ué le 
Faites des Allemande dont 


mais 

en forcé- 

plus tion 

que de leurs chefs. Et ce sont ξῦχ 

qui n'ont pu 

ment de pouvoir 5 la clique 

se Livrait is si Jong- 
temps en leur nom. 


Du coup, la RDA en est venue 
vite que les autres au stade 
nai de se révolution, un processus 
en trois 


Honerker ΕΣ scellé le jour où sa 

police a reçu (peut-être de 
. Krentz comme il le 

mais il semble que les Vopos ne 


tions tiques, se sont débe- 
rassées de ces attributs. 
Reste la troisième | la plus 


services centraux chargés des 
Cadres, do l'idéologie et du rensei- 


gnement, ppareils diplomati- 
A Ep De τσ στὴ 


nomenklatura n'est pas seulement 
affaire de privilèges matériels soi- 
gneusement doses en fonction des 
positions C'est aussi un 


Même les bles de Sob- 
darié actuellement au pouvoir 
Pologne admettent qu'ils sont 
eacore loin d'en avoir fini chez eux 


Hongrie depuis Là juste off 
uon ΟΥΣ 
ciclle du i socialiste ouvrier, 


presque reste à faire ailleurs, 
notamment en lesdits 
a, ils cœxistent plutôt mal que 
bien avec une presse quasi libre et 
les nouvelles institutions parlemene 


taires. 
Or ce qui se passe en RDA ne 
peut que crisper les gardiens de 


ement de M. Marian Calfa 


à briser l'unité αὐ Poe politique, 
avait cependant pas l'envergure 
suffisante pour maîtriser la situa- 
üon, d'autant plus qu'il avait ét£ 
lâché par le Parti 


du Forum se réservent le 

droit de modifier leurs mots 

- d'ordre fonction de l'évolution 
des négociations. 


igne des temps, une délégation 


du civique a été CN 
Friaron de Sonéoque, Far 
invitation ἡδεῖ E 
dant ce temps, l'ancien numéro un 
Milos Jakes et l'ex-chef du Parti 
r Prague, Miroslav Stepan, 
taient exclus du PCF pour 
«fautes politiques grossièresi ». 
Les de compte promet- 
tent d'être sanglants lors du 
naire du i 
avancé — c'est officiel — aux 20 et 
21 décembre, 
SYLVIE KAUFFMANN 


— Ministre des affaires 
étrangères : Jiri Dienstbier, jour- 
naliste exclu du PCT après 
1968, signataire de {a 
Charte 77, ancien détenu politi- 
que. . 

— Ministre des finances : 
Vaciav Kisus, économiste de 
institut de prévision économi- 
que. 

— Ministre du travail : Petr 
Miller, ouvrier du complexe 
industriel CKD, l'un des diri- 
gesnts du Forum civique, en 
passe de devenir le « Walesa 
tchèque ». 

- Ministre chargé des 
nationalités : Gyule Popei. 


Le combat contre les appareils 
s'annonce iculièrement diffi- 
cile en Tchécoslovaquie, où le 
PCT, qui ressemblait au SD par 
son caractère de masse, en 196$, a 
été décimé par les purges des 
années 70 et se es ΚΑΙ et 
nant CONIDE un i isaille et 
d'appareil, ent condamné 
pr démocratisation. Le fait que 

ustav Husak, symbole et instru- 
ment de l'écrasement d'un pri 
une de Prague qui vient d'être 
rébal Le soit a) — même si 
ce n'est plus pour longtemps — pré- 
sident de la Képublique, en dit Pa 
Sur jes résistances de cet 
déjà illustrées par les lenteurs des 
changements en province. Même 
après la formation d'un nouveau 
Bouvernement, Vaclav Havel et ses 
amis auront encore fort à faire 


parvenir à la troisième phase, 
Éetruction de la « forteresse ». 
MICHEL TATU 


ΠΝ 
LA FASCINATION DE L'ISLAM 


SUIYI DE 


LE SEIGNEUR BOURGUIGNON 
ET L'ESCLAVE SARRASIN 


Publié pour la première fois en ‘1980, La fas- 


cination de l'islam réunit 


deux études : l'une sur les 


étapes du regard occidental sur le monde musulman. 
du Moyen Age au XX° siècle, et l'autre sur les arabes 


et islamiques € 
pour en comprendre les ἐν 
Ce livre est aujourd'hui 


préface et complété d'un 


islamologue français. 


n Europe. particulièrement précieuse 


olutions récentes. 
réédité avec une nouvelle 
texte inédit du grand 
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_ EUROPE τὰ 


RDA ᾿ : L'Irak dans La course aux satelites δι ἰ 
a aa élantinnc E Bagdad affirme avoir lancé Ὁ ‘: | 
Les premières élections libres ὁ κα première fusée ᾿ 


οι is au point οἱ testé !Iypes 

ue ph = De une fusée à trois ἰδὲ de 2 000 kilomëtres. Il a 
étages destinée à mottre en orbite affirmé qu'ils avaient été mis δὰ 
des satellites, a annoncé, jeudi point et fabriqués par des lrakiens 
7 décembre, 16 ministre irakien de sans l'intervention d'aucune par- 
l'industrialisation militaire, fleétrangère ». ; 
M. Hussein Kamel Hassan, Celui Si ce lancement se confirmait — 

ci, sans préciser quelle mission et, sans commenter’Cette informa- 
pourraient avoir ces satellites, & tion, les autorités israéliennes ont 
ajouté que la première fusée de indiqué qu'un tel tir avait bien eu 
« fabrication irakienne » avait été lieu, — il uerait une évolution 
testée et lancée mardi «aver  bouleversant, à terme, l'équilibre 
succès » à partir de le base ὧν ποῦς des forces au Proche-Orient, tant 
tre national d’études spatiales d'A dans le conflit israélo-arabe que 
Anbar, dont il n’a pas précisé ἃ dans les rapports inter-arabes. Cet  : 
localisation. événement renforce, en effet, la ! 


devraient avoir lieu le 6 mai prochain 


Alors que la situation conti- ont 666 Logos cles σαὶ duré rs avoo om derniers eur des projsis RS 
ἃ ix heures. Mais avait importan remplacement 
nue à se tendre dans IF ES fait qu'elles se déroulent i i ni Berghofer l'ancien bureau politique par une | 
Ν ï team les. Ni M Οὐ ni M résid ui serait chargée, 
évitent les affrontements. La fée n'avaient eu, jusqu'au mois d'octo- PIS EL qui el 
mercredi 6 décembre de gre- nion avait été convoquée dans des bre, une fonction importante dans comme ke partis εἴδανε 
nades lecrymogènes pour dis locaux appartenant ἃ l'Eglise pro l'appareil du parti lukmême. Tous … Ccidentunx, do oosrdeuner ire 
perser Ja foule massée devant le testante, le centre Dietrich Bon deux font partie de cette nouvelle VEUX parlement , El 
RS a te géobration de dirigeants apparue [le deviendrait prépondérant 
VS do Sub, — la table rondo ment l'Union des Eglises pros à pars anne pou col Le déronlement du congrès restait 
entre les mouvements d'opposi- Het ne à l'Eglise catho résolument sur la voie d'une Vendre onein τὰ ἐπι 


tion et le Parti communiste ÿijon et un évêque catholique es 
μὲ LC sont membres de la commission de 
s'est ouverte jeudi 7 décembre étaient chargés de modérer Les ingt-Ci mise en place Le responsable irakien a indiqué position de l'frak, dont la puissance 
à Berlin-Est. Un accord a débats dimanche dernier, après la dissolu- que cette « réalisation scientlfi- - militaire s'est considérablement 
notamment été acquis pour ἢ Bon 86 ΒΗ δ Coral ee δα Μύτοσιὶ με» er op A pret accrue au fil de huit ans de guerre. ἢ ἢ 
Ν ἢ : itique, pour préparer le congrès cuter la première phase de son pro- Une puissance qui n'inquière ᾿ ἱ 
θγραπῖο νν les Carine ER Préoccapations Extraordinaire du paré, où ds ont gramme spatial ». seulement VreËl als aussi un œer Ὁ | 
prochain, un rôle de premier plan à jouer. ! Le lanceur irakien, dont le type tain nombre de pays arabes — que ὁ ; 
électorales Leur présence à la table ronde à " ἱφέ, est de ce soit la Syrie ou les Etats du ᾿ 
π pas été précisé, est composé yrie 

BERUN-EST été annoncée au dernier moment à trois étages de 25 mètres de hautet Golfe — peu soucieux de laisser à : : 
le place de M. Hans Modrow, le d'an poids total de 48 tonnes, Le Bagdad un leadership quile ren . Ι 


n'est finale- les organes de l'Etat. Le premier | premier étage de cet engin déve- drait totalement inconuélable. | 
ministre, M. Modrow, a indiqué L'accession de l'Irak au rang de Ὁ ᾿ 
qu'il était prêt à travailler de | 70 tonnes au décollage. Aucune puissance spatiale entamerait, en : i 
concert avec des comités de | précision sur les autres perfor-. tout état de cause, le monopole ‘ 
mances de cette fusée n'a 6t6 don régional d'Israël, L'Etat bébren : : 
née. D'autre part, M. Hussein était, jusqu'à présent, le seul pays 
Kamel a annoncé que le centre de du Proche-Orient à avoir, en sep- 1 
recherches de l'armée irakienne tembre 1988, placé un satellite sur Ι 
avait récemment mis au point deux orbite. ᾿ 


f spéci Autour de 1 table ronde, dispo- 

de notre envoyé spécial τἔδ en rectangle dans une pibee aux premier ministre, qui 

F = imensions presque intimes, 
remis din De en lat spi Ge pra Mane αἰ le SED αἴξισιε pu 
Lieu le & mai og il tants de buit groupes d'opposition qu'il part avec .un lourd handicap 
eu prochain εἰ, comme il © quinze des cinq partis de la cos- pour les prochaines élections, il 


La desserte aérienne de Berlm-Ouest  * 


La fin du monopole des alliés ? Π Île ét 
ΠΤ ΦΎΣΙ τ" τ πὸ Πρ. ΠΡ ἰ 
aliés d'antodiser les comps Fes calmé les” appétits ‘de rester BR er runs dans la prolifération 


La fusée irakienne est dérivé du missile soviétique 
encore loin des lanceurs Scud. Un engin mono-étage de 
modernes. Sa poussée au 63 tonnes de poussée, à pro- 
décoltage (70 tonnes} équivaut  pergols liquides lacide nitrique 


gnies aériennes allemandes ἃ M. Ruhnau : il veut profiter de 
desservir Berlin-Ouest. Les [8 situation politique actuelle 
contacts se muläiplient en ce pour liquider cette séquella de 
moment entre la compagnie | seconde guerre mondiale et 


nationale ouest-allemande Luf- {faire à nouveau flotter les cou- 
thansa et son homologue de jours da sa compagnie UE: à celle d'un seul des quatre et kérosène), qu'ils avaient 
RDA Interflug visant à co0r  séienne dans le ville où celle- Selon le « Washington Post » moteurs Viking qui équipent le déjà amélioré durant la guerre 
donner leurs efforts pour met- |; 5 été fondée il y a cinquante a — premier étage de fa fusés avec l'iran pour bombarder 
tre fin au monopole exercé par πᾳ. Les forces soviétiques . Ariane. Mais avec une puis- Téhéran et d'autres villes ira- 
pari et français sur le Lufthansa a déjà 5 sance deux fois moindre niennes en faisant passer sa 
trafic entre la République fédé- demier, rendu permanents [8 sont en état d'alerte (pneu οὐοθοδον, δ τι portée de 800 à 600, puis à - 
Fais 61. Derirr Oups mu liaison aérienne Düsseldorf Plusieurs centaines d'Allemands la fin des années 60 était Solon les milieux du rensoi- Υ̓ | 
jervens perean. É ce Lt, qui n de l'Est ont pénétré jeudi 7 décem- capable de satelliser une  onoment israéliens et améri- ; : 
'onopol utorisée bre dans la zone militaire soviéti- Charge utile de 115 kilos, cains, le Condor-2 a été déve- 


parte de l'excapitela du dans les périodes où 96 torait que du Harz, à La frontière entre Les spécialistes en sont Ioppé avec une assistance 


Reich est Je PDG de la Luf- fa Foire de Laipeig. La ΑΗ " 
thanss, M. Heinz Ruhnau, de Lufthansa envisage d'util- jen deux Allemagne ἀράδα τόν pas rh . pe technique officieuse alle- ᾿ Ι 
La création, l'an passé, de ser l'aéroport de Leipzig dans son édition du 8 décembre. part, trek ᾿ mande, italienne et française. à 
la compagnie aérienne Ja formation des pilotes, al Selon le les gardes soviéti- que participe avec Le Jorusalam Past affirme par τ [ 
Euroberlin-France, dont 18 s'affectuait jusque-là à Mad ques ont laissé entrer les civils sans fl ; υ 
capiel est détenu ἃ 51 % PAT eten Yougoslavie. opposition, bien que la zone leur 
thansas et Qui dessert Berlin- ; soit interdite depuis près de trente 
de bonne ralonté - RE mg M réalisation d'un satellite de 
- 50 promener j l'Argentin : ἡ 
tion au pouvoir. Deux re n'en continue pas moins, dans la pr Αὐρρὸ le Brocken, un des es ΔΘ juil pain surveillance », et qu'une délé- 
Les avertissements lancés toute tants du syndicat officiel FÜGB et phase actuelle, à jouer un rôle de lieux touristiques les plus premier tir de sa fusée por- 96 Ὁ οη d'industriels français du 
la journée par le gouvemement à deux d'une nouvelle Union indé- premier plan face à des groupes renommés de la région. Buse de satelite ΚΑΘῸ 320 domine aérospatial était à . 
cœux qui seraient tentés d'avoir Ρεπάβηϊο des femmes ont διό amo- d'opposition qui ont beaucoup de Les forces soviétiques en RDA Tabano. Toutes les puissances 8686 la semaine dernière. À : 
ciés aux débats. mal à affirmer leur personnalité, et ont été mises en état d'alerte pour spatiales ont utilisé les mis- plusieur reprises déjà, Le " 
ats-Ufis avaient protest: Ἶ 


siles balistiques comme base à ñ 
“ contre l'intention prätée à la 
pour l'élaboration de leurs ργϑ- καὶ ὩΣ προ Ἀν; 
fusée irakienne doit probsble- [8 technologie du moteur 
Viking lle Monde du 7 octo- 
᾿ Rai caue nouvelles étape 
Aux deux étages à poudre dans la proliférati “ son des tech- 
du missile argentin, les Ira- MOlogies spatiales risque de 
kiens auraient pu ajouter un "elancer la polémique. 
premier étage de leur cru, JEAN-PAUL DUFOUR 


mous ἃ nrPcence contre de Manif préoccupe AU autres partis qui ont, pour leur 
organes de l'Etat a t suscité ifestemen: Ux AUL 5 D protéger leurs bases et leurs armes 
pour cette première réunion Off tions électarales Le enr part, bien des difficultés L'éadspe nucléaires, écrit d'antre part le 
Cielle de La table ronde une atmo- compter. Les chefs des quatre (τ δὰ train du changement qui  fashingron Post dans son édition 
sphère de tension dont on se partis associés jusqu'ici aux com. leur est imposé. Le SÉD dispose de di. Citant des militaires 
emande si elle n'a pas été un peu  munistes au sein du bloc uationai 22 #tout important en Contrôlent américains anonymes, le journal 
artificiellement forcée. Les mouve- étaient tous présents, dont le chef © une grande partie de la précise que cette mesure n'est pas 
ments d'opposition étaient arrivés de l'Etat intérim, M. Hans Presse, qui à consacré une large ἧς prélude à une intervention sovié- 
en séance cn déniant d'emblée  Gerlach démocrate), etie Place à la préparation de Ce tique pour empêcher les troubles 
toute légitimité à tous les corps président du Parlement, goerts trac inRIre, en pr Ma eu RDA. 
constitués, que ce saient les partis τὴ Malcuda (Parti paysan), tous que Jour pages ἐπί] < Nous pensons que c'est un 
représentés autour de la table formés dans l'ancien sérail. π ©ntributions. développement mineur, a déclaré 
ronde, le Parlement ou le gouverne- étaient, ἃ vrai dire, un peu perdus à au journal un haut gradé, ils som 
ment issus d'élections non libres. côté des deux tants du Mobilisation ‘ inquiets pour leurs propres 
Ils demandaient que la table ronde  SED, l'avocat Gregor Gysi et le forces. » Le secrétaire d'Etat amé- 
s'instime, ce qui ἃ d'ailleurs ét£ maire de Dresde, M. Wolfgang contre Panarchie ricain, M. James Baker, dans une 
accepté, comme une sorte d'organe Berghofer, qui, peut-être, en raison interview parue dans la même édi- 
de contrôle des activités de l'Etat ἐς leur jeunesse ou de leur décon- Le projet de réforme des statuts tion du Waskingron Past, a déclaré 
en attendant les futures élections, traction, paraissaïent bien plus pro- élaboré par la commission chargée que l’Union soviétique avait 
et souhaïtaient obtenir des garan- ches des représentants de l'opposi- de le congrès extraordi- garanti l'été dernier aux Unis 
tes pour pouvoir mener La campa- tion que des partis traditionnels. Ce  naire, figuraît en bonne place, ven- qu'il n'y aurait pas d'intervention 
gue électorale avec des chances qui ne les a pas empêchés — Les dredi, dans tous les journaux du de l'Armée rouge en Europe de 
pal pour tue LA (BE route be réflexes, sans doute, — de voter parti Il prévoit, notamment, la  l’Ést pour empêcher les réformes. 


bats entre cites — Sir ρατεόσαις 
entre Led 

ont été tuées et dix-huit blessées 
dans des accrochages entre mili- 
ciens chiütes qui ont débuté jeudi et 
se poursuivaient, vendredi 8 
décembre, à Beyrouth-Quest (sec- 
teur ἃ majorité musulmane sous 


eee El UN MONDE MEILLEUR? 


t bre. 5 ᾿ 
κακῶς Ἔξ pr ua par τὸ La fin de la visite du premier ministre en Yougoslavie Ὁ A AS) Fukuyama - Lefort W 
ge souci, nOLAmmMENt part È cer Amal (pro-syrien) des villages PP EEE  : 

représentants du SED, de mon- Δ ἥ LA : - de ἴα région. -- {AFP} EN Ζίπον!. Ἧι 
=esami] M Rocard préconise une « libéralisation répondent M 
ver des compromis. Les discussions économi ἰ liti o M. Rocard en Israël le ᾿ _— : 
| que et poutique » 17 décembre, — Le premier minis. ἱ 

a La RDA demande à_Berlin- BELGRADE Serbie et l'une des personnalités les  <conservareur où dogmatique » une cérémonie à Jr, dans le ὅδε: EDWY PLENEL 
Dan TS RDA à de notre envoyé spécial. plus fortes et les plus controversées En dépit du nivean atteint par | lenete ΓΡΑΥ͂Ν Ἀπ οοιτο ἀρ τα fs ᾿ 
demendés jeudi 7 décembre, à ᾿ en Yougoslavie, n'a pas eu licu, ἃ l'inflation en Yougoslavie (2 500 46] {πα κι! la rue μι je τεμόραοο de : MOURIR: ñ 
Berlin Oueit l'extradition de l'ex . Pour la seconde de cause, semble-t-il, des conditions en 1989), le premier ministre veut eba sé eur de France sera ELA δὲ ᾿ 
Rem oues Ponradien de ΓΕ visite officielle, M. ichel Rocard envisagées par ce dernier pour ramener ce niveau au tauxieuro- ΜΈΡΗ 66 ὧν nom de Pierre ἢ A "OUVE. . Η 
Es extérieur, Al der a cd De politiques cette rencontre. péen moyen. Preis Ἃ Trees À A Ἂ 
ἜΤ ae | Déesse mere τ τ τ τἀ Devis || AJ A] ͵ 
son pays de mp et de | la principale me piétonne de Be nvant un déjeuner avec le président sur le plan politique, une nuance | Schmidt, vice-président du Séani. N ROLLAT Ε 
ie Éd somaine dernière. grade, à la sortie d'une visite au de la République, M. Janez Drnov- d'appréciation entre Paris et Bel. Σ 
Eee pbm Torités con orme, ais. Le pré- sex, je premier ministre français le. Lorsque M. Rocard souligne ᾿ 
Bertin Ouest. ΣΙ a &té placé ca | pué de son homologue vousaaue, Se bieu gardé d'évoquer ces rive. l'existence do « deux urgences î 

1 placé ca | gré de son homologue Yougaslave, γές nationales internes. En reven. _ contradictoires » pour la Yougosle. AITEXRN - 

détention préventive à la prison de Markovic, 2 ensuite tre Che, il ἃ exprimé « l'extrême Fe, ἀπο part « l'ROMOg δ Eau n° 72 | 
Monbit. Alexander Schalck- | versé, toujours à pied. le parc Kale- patkis » du gouvern sr de l'exécutif » ci matièré éco on -: 


ἢ ς 
CR 10 alu de eu de LaCgdan PEUT arriver au Monument pour les efforts de Belgrade dans sa “que, d'autre part la « lfbéralisation a  ONOMHIQUES ΄ 

τα ilions do dollan) εἰρα venue de M. Markovie, qui [᾿ς Core l'hyperinflation Ἐπ économique ef politique », il décembre 

ds sillon à lara) vorsés es | est croate, au monnment élevé par faite Sur le plan économique, demande en faït une initiative ‘ Le NET 2 
déterminé à user de tons! es | les Serbes a été considérée en es pars rene] ie volontariste, 6 la libé. EN ᾿ €. PRE ee 
française, Dis prudentes, mx souhaits de ses cour, M Mani semble pans | OÙ | - Quel bilan. 
du premier pour sa part, que ç'est La libéralisai | F4 : - ᾿ ἜΝ # : 
ΞΕ ΚΠ De pe cé M Mubme à eee pou | - pour la ἢ 
premier ressortissant estallemand | le diverses nationalités du pays. demandé que l'Europe distingue ce des formes de propriété, qui doit D : ᾿ 
is wine | D'autant la roncoutre, évoquée qi re de positif” dans la Cntemer le processus de pluralisme : 
ans. -- {Reuter.) R avec M. Slo-. dés gongosiave, quelles que politique. ᾿ Ἶ -i 
bodan Milosevic, président de la soient les résistances de JEAN-LOUIS ANDRÉANÉ l 
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COLOMBIE : après l'attentat de Bogota 


La classe spa est soumise 


Cinquante-neuf morts et 
sept cent vingt-sept blessés : 
tel est le bilan officiel publié 
jeudi après l'explosion qui ἃ 
ébranlé, la veille, la capitale 

colombienne. Le président Vir- 
gilio Barco, qui était attendu 
vendredi 8 décembre à Bogota, 
au retour d'un voyage au 
Japon, va devoir affronter une 
situation politique particulière- 
ment tendue Θὲ un pays profon- 
dément traumatisé par les der- 
niers attentats dont la 
responsabilité est unanime- 
ment attribuée aux « parrains 5 
de la mafia. 

BOGOTA 
correspondancs 
C'est peu de dire que les Colom- 


Sens sont choqués les 

sont choqués par Rs Les ins 
᾿ Tormule du journai er ÆEspecta- 
dor. Ils sont poneys rss 


consternés et surtout exaspérés. La 


tristesse devant les corps ensan- 
Her plantés d'enfants écrasés sous les 
décombres, la honte de voir Bogota 
comparée à Beyrouth, mais aussi 
une colère froide contre les tueurs 
anonymes des +narcos» et conte 
des politiciens que certains 
fient publiquement de - ui 
female "Cor Αια ας δὶ 
ressenteni par- 
iemenaires dignes τὴς ne 
Jaborateur jonrmel E 
Pt RE 
Devant ce qui reste de l'immeu- 
ble du DAS -- Ia police politique 
dans ja lutte contre les 
réseaux de la mafha de la drogue, 
_- un militaire livide s'exclame : 
care dr nee 
plus de désirs. » » En 
πες j'explosion d’une demi-tonne 
de dynamite a creusé un cratère de 


513 mètres de large et de 3 mètres 


de hauteur ; js quartier de Pañgne 
mo dans le centre-ville, 
era Mare im Lorr 
L'onde de choc est maintenant 
politique. Ceux qu'on appelle les 
« extradables » — parce que 


réclamés par la justice 


CANADA : après la tuerie de l'Ecole polytechnique de Montréal 


voté 
texte demandant au peuple colom 


bien de se prononcer référen- 
μ᾿ sur le traité d'extradiion ., 


dum 
et ils engagèrent vivement le 
As en faire τᾶ τῆν Faute de quai, 
«i 
pensait qu'elle était 
Sa tar lsrement Bt commencée... 
référendum, les a extra 
dables » de la maffia veulent obte- 
air l'annulation du traité d’extradi- 
tion. 
C'est avant la fin de La semaine 
rochaine que les sénateurs 


levraient normalement se pronon- 
cer à leur tour sur l'amendement à 


la réforme 


Le e Québec a ( décrété un deuil national 


Press 


Plusieurs milliers d'étudiants, 
dans un froid glacial, ont défilé 
silencieusement, jeudi 1 décembre, 
devant l'Ecole 
Montréal, où un forcené avait, < 
veille, tué de sang-froid quatorze 
Etudiantes et blessé treize autres 
pres avant de se peser à ἔπει 

le jeunes gens a 
pouquets μὰ bouquets de Par muiticolores 
neige du campus et s'est 
dirigée vers l'oratoire voisin, dans 
une lente procession nocturne. 

Le Québec, où un deuil national 
de trois jours a été décrèté, est en 
état de choc et le pays tout entier 
est concerné devant l'horreur de 
cette tuerie. 

Le meurtrier, Marc Lépine, 
avait vingt-cinq ans. Avant 
d'accomplir, carabine au ne dos 
funeste parcours dans les le cs οἰ 
les couloirs de l'école où les 


près du quart 
ee ἐπ απ, il avait pris soin 
d'écrire une lettre retrouvée sur son 
cadavre, II y explique sa haine des 
Der eéraie pau ps adlarhs 


ment, qu'il dési comme des 
cibles. 4 7 ᾿ 


Considéré, d'après ce qu'il écrit, - 


comme « a50ci ue les forces 
armées canadiennes qui avaient 
refusé sa candidature, le meurtrier 
a toutes les raisons d’être considéré 
comme un Ses justifi- 
cations ont toutefois donné 
matière, d'un bout à l'autre du 


hommes et femmes, ces dernières 
ayant fi Far valoir leurs droits dans 


tous les domaines, avec bien plus 


Dane ee voix se sont élevées 

un renforcement de 

Pianos ur sur la vente d'armes. 

Marc Lépine avait acheté sa cara- 

bine semi-automatique de Corus 
223 fin novembre, eu 


die: de a justice ΠΝ Doug Levis, 
π 
qu” caresse 
loi contre la folie ». 
MARTINE JACOT 
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ne peut y avoir d'élections dans un 
ionnel aux mains 
délinquants ». : 

MARCEL NERDERGANG 

© Un géparatiste ue serait 
ümpliqué. - 28: colom- 
biennes auraient ἐπέ un ancien 
membre de M tion sépara- 
AS A, qui avrait 


ALGÉRIE 


Manifestation 


de femmes islamistes 
à Alger 
Plus de 10 000 personnes, dont 
de nombreuses femmes portant le 
cHidjab » (voile islamique), ont 
assisté à un meseting organisé 
jeudi 7 décembre à Alger, par 
l'assaciation islamiste « Akirchad 
Wai Aslah ». Lors de ce meeting 
tenu dans la salle omnisports de 
Harcha, une section féminine de 
l'association s'est particulièrement 
distinguée en apparaissant pour la 
première fois publiquement. 

Dans une plate-forme d'action 
lue à [8 tribune, cette section a pris 
le contre-pied de certaines reven- 


dications pro-occidentalss. La sec- 
tion 8 même demandé la modifica- 


A TRAVERS LE MONDE 


ton de ce code de façon qu'il 
protôge la femme, la mère οἱ 
l'enfant de « l'aliénation occiden- 
tale ». 

CORÉE DU SUD 


Relations consulaires 


avec Moscou 


La Coréa du Sud et l'Union 
scviétique ont décidé d'ouvrir des 
services consulaires dens Chacune 
des deux capitales, a annoncé, 
vendredi 7 décembre, le gouverne- 
ment sud-coréan. Le ministère des 
affaires étrangères a indiqué que le 
service consulaire de la Corée du 
Sud sera opérationnel dès jan- 
vier 1990. 

La Corée du Sud et l'Union 
soviétique sont tombées d'accord 
pour ne pas hisser leurs drapeaux 
nationaux devant leurs services 
consulaires. Las négociations 
ayant abouti à cet accord ont eu 
Heu en juillet à Moscou, puis en 
novembre à Singapour. 


PHILIPPINES 
Mre Aquino 
dernande au Parlement 
des pouvoirs spéciaux 
La présidents philippine 
demandé 


Mme Corazon Aquino a 
au Congrès (Parlement) de lui don- 


coup d'Etat militaire avorté. 
Me Aquino demande spécifique- 
ment et « immédiatement » l'auto- 
risation de « prendre toute mesure 
raisonnable jugée nécessaire et 
adéquate pour mettre à bas la 
mutinerie ». 

Elle demande également de 
pouvoir prendre « route mesure rai- 
sonnsble et nécessaire » pour met- 
tre en œuvre une politique de 
contrôle temporaire de l'économie, 
axés sur la garantie da f’approvi- 
sionnement, la production d’'éner- 


Venez choisir votre nouvelle 


. PEUGEOT 
a parmi notre stock permanent 


de 1000 véhicules’ 
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gie et une politique dissuasive sur 
les prix. Il ne s'agit toutefois ni 
d'un état de’ siège ni d’une loi mar- 
tiale. 

La présidente souligne le carac- 
tère temporaire de ces mesures. 
Ella demande que leur durée soit 
initialement celle de la session du 
Congrès, dont les prochaines 
vacances sont fixées à Noël, toute 


τὰς dope dut de enne Pré 
sident du Parti nationaliste, qui 
l'opposition conserva- 

trice. (A.F.P.). 

SALVADOR 

Les combats 

auraient fait 

cent cinquante morts 

en vingt-quatre heures 
La recrudescence des combats 


entre l’armée saivadorienne et les 
guérilleros du From Farabundo 


A M ee ee 


BÉNIN : l'abandon du marxisme-léninisme 
Ne m’appelez plus « camarade... » 


locales. Les instances diri- 
geantes 38 portent garantes 

du « maintien des libertés for 
damenteles et des droîts de 


COTONOU 
---- ο...-Ἕ.--.--ς--.--- 
de notre envoyé spécial 

Les instances dirigeantes 
béninoises viennent d'aban- 
e toute référence au 

éninisme au profit 
du libéralisme économique au 
moment où la pays traverse 
une crise sans précédent. 
Désormais, l'usage du mot 
« camarade 3, ne eera plus 


en ont décidé le gouvemne- 
ment, le comité central du 
parti unique et le comité per- 


Une révision de le Constitu- 
tion s'’imposait, le général 
Mathieu Kerekou, le chef de 


eh de base de ceîte 
nouvelle Constitution sont 
du parti et 


connus : Séparation 
de ΓΕιαῖ, créton d'un poste 
de premier 


ministre responss- 
ble devant l'Assemblée, meit- 
leure décentralisation avec un 
rôle accru des collectivités 


J'homme ». 
Cette révision des principes 
de bass de l'Etat répondent 
aux vœux des bailleurs de 
fonds. Une délégation du FMI 
et de la Banque mondiale se 
trouve actuellement à Cotonou 
pour évaluer les six premiers 
mois d'application du plan 
d'ajustement structurel. La 
tion 6 du Béni 
est cotastrophique. Le gouver- 
nernent doit six mois d'arriérés 


qui cherchent à faire τρίτος de 
l'argent dens les caisses da 
Etat ont sspuré que « Ja cor 


SOUDAN 
L’agitation estudiantine s'étend 


L'agitation estudiantine, qui s'est 
soldée mercredi 6 décembre par la 
mort de deux étudiants de l'univer- 
sité de Khartoum au cours d'une 
manifestation anti , 
s'est étendue joudi à deux autres uni- 
versités, dans la capitale soudanaise 
et dans la ville jumelle d'Omdurman. 


Fappui de la population. Elle ne 
bénéficie que du soutien des étu- 


diants de Ja mouvance du Front 
national islamique (FINI) dont le 
chef, M. Hassan El Tourabi, vient 
d'être libéré de La prison de Kou- 
bar. Plus grave encore. l'Alliance 

nationale démocratique, qui 


regroupe la plupart des poli- 
tiques, 


nante dans la chute du régime de 
Nemeiry en avril 1985, a publié, 
fin octobre, une charte dans 
laquelle ses membres proclament 
leur détermination « ἃ s* er à 
la dictature jusqu'à sa défaite et 
sa chure +. Cette charte it un 
programme de lutte quotidienne 
directe et définit les οἰκῶν Eh de la 
période de transition 

dera, après Le chute du 

taire actuel, l'établissemen: Rent dun 
«Soudan démocratique et uni ». 


Autre déconvenue la junte. 
L'ancien président Carter a impli- 


responsabi- 
lité de l'échec des pourparlers de 
aix de Nairobi du début de 
mbre avec le colonel 
en affirmant que been parties 
n'avaient pu 58 rap sur 
problème de l'abolition de la loi 
islamique (la charia), qui pour le 
june < de Khartoum n'est pas négo- 
ciai 


J.G. 


OCÉAN INDIEN 


COMORES 


Les mercenaires ont expulsé 
les journalistes étrangers 


Treize journalistes et 
étrangers ont été Lier 
De Le néons ou mbre, 


eux-mêmes le voyage Moroni- 
ue Seuls journalistes et 
le F1, ae euro έαραεὶ 
e 

sont demeurés à "ἢ 

Jeudi matin, un mn er de jeunes 

magifestants avaient défilé dans ἐπεὶ 
rues de Moroni Dans plusie 

ares de vie, avaient 8 
par des unités de La 


véhicules équipés de mitrailleuses. 
La GP, qui Compte environ six cent 
den hommes, dont une tren- 


Lors de son premier entretien 
Tran des Dibbar, pro étrangers, 


dent par inté- ᾿ 


Da Es ques ae 


suspendre son aide. « On ne peut 


ges je passer de la Free? at-il 
it, I] ἃ ajoui kr ne it pas 
l'utilité je L Labs des merce- 
naires dans « SU ia n'est 
pas moi qui pa Jait venir. Le 
Jour où je serai président, je 
n'aurai pas de garde 
tielle. La police me suffira. » 
Le gouvernement français 2 
décidé Fenvoi à Mayotte d'héti 
tères de transport Puma, en vus 
« faciliter l'évacuation des ressor- 
tissants ou de blessés » des 


aux as Ja Re) 
D. ». 

‘autre part, le Parti socialiste ἃ 
a jeudi, dans an communi- 
qué, que tout soit + mis en œuvre 
afin d'aboutir au départ» du 

<groupe de mercenaires ὁ, POUt 
< permeitre le retour à l'exercice 
normal des droits démocrati- 
ques ». De ieur côté, l'Union παθο- 
nalé pour la démocratie aux 


Pour la première fois depuis 
vingt ans, les Tchadiens sont 
appelés aux urnes, le 


noble titre de « prince des 
croyants »_est, ἐπι, de le fête 


VELEFFeTERNÉTRREER εν ΕΚ. ΒΕΡΕ 


: 


n« 
re 


Ε 


entretien accordé au Monde la par- 
ticipation de Tripoli aux durs aff- 
frontements — des centaines de 


{{Ὶ ΠῚῚ| 


PS Re 5 


LE 


des 
D mp een rmorgh μά 
ment prés Énieg ἢ I faur 
appeler ms τὰ deombaure le OMIS 
om eu 
islamique, essentiellement 


nes forces re la 


+ 
11 


trangers, en 
noirs. Rien ἄς dans ΕΗ 
camps militaires ἢ 
nie pas toûtefois qui Er me 
Tchadiens au sein de cette légion 
bien équipée. 

« Tripoli a assuré la logistique 
et les transmissions, poursuit le 
chef de l'Etat tchadien, mais certe 
pris 
part directement aux »}} 
n'empêche qu'à ses yeux, les 

dans le Dar- 


FE 


NUS ÉTRP ECS FERRIERE ΓΕΈΡΕΤ,ἢ 


CR 
ni 

ΓΝ 
me. 


preuve est ainsi 8] 
Euplicué de la Libye «qui, dans 
des faits, n'a pas renoncé à mener 
ses actions traditionnelles d'agres- 
sion εἰ de désiabilisation », mais 


ξιεῖι 


Le 


: 


MIE 


Η 
4 


Tripoli. « Ce probli 
daire. dit le chef de l'Etat tcha- 
dien. 1] se réglea | lorsque les 
le, à Ja fois serrito- 
bande 


8 
Η 


MALE 


ες 


ap, les ἃ done Satan 
Φ »- 

4 Quand le Soudan voitin cessera- 

L τὴ! de servir de « sanctuaire » AUX 

forces hostiles à N'Djamens ? 3 

M. Habré ne nourrit ἃ cet égard 


ΕΡΈΤΕ 


r 


que La Libye est pour ke Soudan 


CRRRtET ἘΠῚ 


AFRIQUE 


TCHAD : référendum constitutionnel et élection présidentielle 


La paix, de guérre lasse... 


soutien de la section locale de 
l'UNIR à la candidature de 
M. Habré à la magistrature 


passe chez nous ». 


Non, «{x guerre n'es! pas 
finie », assure M. Habré. Pas ques- 


alerte des soldats qui rêvent tou- 


« La Libye n’a pas renoncé à sa politique d'agression » 
nous déclare le président Hissène Habré 


“ un partenaire difficile 
puisqu'elle est « est son four- 


premier 
, de pétrole er de 
fonds ». 
Dans la mesure donc où « Les 
lendemains ne sont pas encore très 
clairs », M. Habré se dit hostile au 
démantèlemen: 


épouser de très près la situation », 
a-til estimé. Hu 


Austi, la récente décision de 
Paris de lever Pembargo sur du 
matériel militaire ἃ destination de 
la Libye et de Hvrer à celle-ci trois 
les auvorités de. 


tchadien « cette décision a διέ pré- 
maturée ». À. s0n avis, « {a Libye 
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l'AISTURE 


DUDIEU 
= | FAIT AOMME 


d'en décondre avec 
ennemi Hbyen ἐ dont la «dupli 
Fomens Hiyen ἀντι e 
Descendus tour droit de leurs 
du Tibesti, aux confins 
les Goranes — l'eth- 
. Habré — règnent 
a doi en maîtres à ΣῊ 
Τξπδ, population 8 
les redouter et à les détester. 
qu'ils ont < gagné la guerre», 
bommes du valeurenx 


rétine en place ἃ NDjarens, Et 
des candidats, 


Ton recrute encore 
nt dans le nord du 


LP on ταπφ5 ὧδ Ϊὰ 

À ceux qui 
aa M. Habré réplique : 
SEA Nrne c'e c'est La condition du 


alors 
qu’en moyenne la taille d'une 
armée africaine ne pas les 
6000 à 10 000 hommes. Au FT des 


ne mérite pas qu'on luï fournisse 
ces armes car elle est toujours un 
des appuis les plus importants au 
terrorisme international ». 


Quoi qu'il en soit, le chef de 
Etat tchadien fera approuver par 
référendum, le 10 décembre, une 
nouvelle Constitution et, par La 
même occasion, sollicitera du suf- 
frage universel un mandat prési- 
dentiel en bonne et due forme, 


Jean-Paul 
Roux 


pl 
Fee nt remar- 
quer avec quelle Apreté les Goranes 


Deby, san ns rad 
taire, ui a ipé, du 
de, AUX τέρετας 


ele combats du 

our bré. 

situations font por » 8} 
d'émotion: 


à 
luttes des 


Le croyant verra que ses 
convictions découlent de la 
certitude de témoins oculaires 
ef que, malgré le recours 
au surnaturel qu’elles impli- 
quent, elles ne rencontrent 
aucun obstacle historique 
insurmontable. 


connu 

l'élément Gésicbilisateur du 

Tchad », Où l'on retrouve, une fois 

encore, la main du colonel 
Le 


JL de B. 


L’incroyant pourra y trouver, 
outre le reflet de nombreuses 
pensées religieuses univer- 


selles, l’histoire de la plus 
fascinante des figures 

du passé qui a marqué toute 
notre culture. 


FAYARD 
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La France 


sans allié de rechange 


Suite de ἴα première page 

Les éiections en ne gran 
programmées r le mois 
décembre, le “éhançaler τὴ 
espérer que projet d" 

Ὁ ire dans les rangs de 

droite allemande en raison du 
droit de regard que les pays par- 
tenaires devraient obtenir sur La 
conduite de la politique économi- 
que en RFA, ne viendra pas trou- 
bler le débat électoral intérieur. 


M. François Mitterrand a sou- 
ligné, dans une lettre δι 
comme le veut la tradition aux 
onze chefs de gouvernement et 
au président de la Commission 
curopéen, que se prononcer 
sur fa date de la convocation de 
la conférence constituerait, à ses 
yeux, « la preuve la plus claire 
que nous puissions apporter di 
notre volonté de faire franchir 
une nouvelle étape à la Commu- 
nauté ». Grâce à la formule ima- 
ginée à Bonn, il n’a tres 
lui ln perspective ible d'un 
affrontément avec le chancelier 
Kohl qui, s'il avait dû se pro- 
duire, n'aurait pas manqué 
d'être im ét£ comme la fail- 
lite d’une politique, 


Au cours d'une conférence de 
presse tenue jeudi à Bruxelles, 
M. Jacques Delors avait mis en 
tructrices que risquait d'avoir 
une telle dispute si elle n'était 
pes maîtrisée: + La fixation 
d'une date est indispensable. La 
conférence devra s'ouvrir avant 


la fin 1990 et le traité être rati- 
fé avent le 1° janvier 1993. 
Puisque les événements s'accélè. 
rent en Europe, il faut accélérer 
da construction européenne. La 
date, en soi, est un épisode, mais 
la politique étant ce qu'elle est, 
elle devient très importante. Ce 
serait un revers s'il n'y avait pas 
de décision car cela conduirait 
certains à s'interroger sur la 
volonté de ious de réaliser le 
contrat de mariage. Si le conseil 
européen se déroule dans de 
mauvaises conditions, je crains 
des crises bilatérales assez 

président 


graves », a déclaré le 


Le compromis proposé par 
le pire — la date 
proposée ne signi. un recul 
par rapport à l'objectif que 
s'était fixé l'Elysée — mais il 
révèle. néanmoins, la détériora- 
tion de Ia relation franco- 
allemande, Celle-ci est d'autant 
plus gênante que, confrontée 
soudainement l'éventualité 
d'un conflit avec Bonn,la France 
n'a, sur le terrain européen, ni 
politique ni allié de rechange. 
Comment que les tergi- 
versations du chancelier ne lais- 
seront pas de trace? M£me si 
celui-ci, comme il l'a d’ailleurs 
toujours fait, arbitre, au bout du 
compte, en faveur de le solution 
européenne, elles témoignent, au 
mon. du re ue d'adhésion 

partie l'opinion publi 
que allemande, ainsi que des 


La réunion du conseil européen de Strasbourg 


milieux économiques et finen- 
ciers, ἃ l'égard de la construction 
communautaire. Cette tendance 
a toujours existé outre-Rhin, 
mais :] saute aux yeux que les 
événements à l'Est et les pers- 
pectives qu’ils ouvrent en Alle- 
magne ne font que l'amplifier. ὁ * 

A propos de la politique à 
l'Est, M. Delors a invité les 
Douze à « réfléchir dès mainte- 
nant à ce que sera l'architecture 


de la grande Europe de 
demain = Selon le président de 
la Commission, l’aide fournie à 
la Pologne et à la Hongrie 
devrait être intensifiée et éten- 
due à la RDA et à la Tchécoslo- 
vaquie, dès lors que les -condi- 
tions fixées lors du sommet de 
l'Arche — «démocratisation 
politique et économique» — 
seraient remplies. 


ment 
jeudi 7 mbre, à Strasbourg, 
M Valéry Giscard d'Estaing, en 
remplacement de M. Enrique 
Baron président du Parle- 
ment 


Terminent jeudi 7 décembre à 
Paris sa session d'hiver, 


trimestre de 1990 une session 
extraordinaire aux 


tique et les autres pays de l'Est afin 


Les parlementaires de PUEO souhaitent inviter 
M. Chevardnadze 


Dans 
la presse parisienne 


LIBÉRATION : « Une course 
contre, la montre». «La course 
contre la montre eït devenue le 
sport numéro un en Europe. ᾿ 
+ (.) Mais la soudure de Stras- 
bourg ne sera peut-être pas suffi- 
santé face. à l'emballement de 
l’Europe centrale. Le dilemme est 
10 do le CEE: seppater, Sex 
sion de 5 S'oPI , 
provoquer une réaction nationaliste 
blessée dans les deux. Allema- - 
gnes..(….) = 
» Comment intégrer 


allemande à l'avancée curopécnne, 
tel est finalement le véritable enjeu - 


de Strasbourg et sans doute la 
chance de l'Europe. » 
(Serge July.) 


Ια φυξϑεῖοῃ 


‘| LE FIGARO : « Lourde respousa- 
bilité ». 


« À Strasbourg, le choix pour les 
chefs d'État et de gouvernement 
est donc clair. Ou bien. ils accep- 
tent qu'une date soit fixée pour 
l'ouverture de la conférence inter- 
gouvernementale sur l'union moné- 
taire. Ils dissipent alors doutés et 
inquiétudes et marquent leur 
volonté commune d'inscrire la réu- 
nificetion de l'Allemagne dans le 
cadre de la Communauté euro- 
péenne. . 


» Ou bien, ils ne parviennent pas 
à un accord. En ct 085. ils pren- 
nent, quels que soient les prétextes : 
iovoqués, La lourde responsabilité 
de porter une atteinte grave à 
l'immense espérance que Jean 
Monnet et Konrad Adenauer ont 
fait lever en Europe après la guerre 
et à laquelle ils doivent leur place 

l'histoire. 


dans { ᾿ | 
{Jean FrançoisPoncet.) 


Les cinq pays qui constituent 
le « groupe de Schengen » doi- 
vent signer, une convention 

l'accord du même 


Luxembourg. 
a fait l'objet d'un débet, jeudi 7. 
à l'Assemblée nationale. 

Le 14 juin 1985, la Belgique, la 
pue Dee, Pr 


tion, cet accord — publié au Jour. 
nal officiel, du 5 août 1986 — n'a 
pratiquement pas eu d'effets immé- 
Jints. Mais il à lancé une négocia- 
tion qui doit aboutir à la signature 
d'use convention, uement 


prévue pour le 15 décembre pro 


Benjamin Constant expliquait 
qu'il a dans la vie deux sortes de 
gens : « las hommes de convic- 


tance... » Député’ européen 

is six mois, Alain Lamas- 
soure 551 un si de l'Euro- 
péen de conviction. À Stras- 
bourg. dit-il on bâtit des 
cathédrales. J'ai misé sur 


Sa voie personnelle était 
depuis tra 


enviable : Valéry Giscard 
d'Estaing. 


soure sime aussi se définir 
«comme un converti du 
11 mai s (1981). Conversion sa 
traduisant même par un mnimé- 
tisme d'expression, tout à fait 
troublant. En 1982, il entre au 


La convention de Schengen sur la libre circulation des personnes 


Chain. La teneur cxacte de cette 
convention ne sera révélée qu'à 
œtte date, mais On en connaît les 
FFoovembe). Le népocistour 
français, M die Cazimajou, ἃ 


apport 
Pécasion 


jon de l’« Europe des 
polices » pour les uns, de 
?« Europe passoire » pour Îles 
autres, l'ensemble des mesures que 
les ποῖος» s'a ent ὃ per 
est pour le moins sujet 
il touche deux domaines 
ultrasensibles : [a sécurité des 
citoyens et les libertés indivi- 
duelles. Comment concilier ces 
deux données. dans la mesure où, 
comme l'affirme M. Charles Josse- 
lin, président de la commission par- 
lementaire chargée des affaires 
européennes, « ἐνὶ α un choc entre 


Conseil pour l’Avenir de la 
France, laboratoire d'idées créé 
par l'ancien président de la 
République. Deux ans plus tard, 
gage de supréme confiance, il a 
la charge des Clubs très giscar- 
diens Perspectives et Réalités, 
Le reste s’enchaînera tout 
aussi naturellement. Mars 1986, 
ce béamnais de naissance devient 
député des Pyrennées- 
Atlantiques. L'homme des cabi- 
nets, des idées et des notes de 
synthèse parfaites apprend à 
travailler pour son propre 
compte et donne même on 1987 
son nom à un fameux amende- 
ment — qui ne lui fera pas que 
des amis — posant le principe 
que chaque arrêt de travail dans 
la fonction publique enträîne la 
retenue du paiement d'une jour- 
nés de travail. Réélu en 1988, ἢ 
devient le porte-parole de l'UDF 
ce qui, compte tenu de 
l'ambiance 


€ quelques précisions à, 
ὃν ει LE asutaires au.l” janvier 1993, ce 


par 
Pénélope, t les par- - 
fmentaires ntéressés par les 
affaires européennes. 


M Mr Se 
n'aime Li 

μὴ Pre τε σεῖς om ἢ 
Ke difficultés de lente. 


citoyens s'attendent à La dis- 
frontières intracommu- 


mise en place d'un 

alliant la tion des 

ces et le renforcement des 
contrôles aux frontières «exté- 
rieures ». Or de nombreuses asso- 
ciations et certaines professions 
redoutent que ce dispositif ne 
mette en Cause les libertés indivi- 


duclles, 
… Précis 
A l'origine de ces craintes, le 
Sora qui a entoure Ἰδὲ υδρθοῖαν. 
tions du grou: hengen. Aux 
accusateurs, M. Emile Cazimaj 
rétorque que « la règle est que l'on 


ui su ue la 
doit Purée Le mise 


Comment concilier sécurité et libertés ? 


ne négocie pas dans la rue » et que 
« cetle Mécociation a διέ condièlre 
les mêmes ‘conditions 
n'importe, quelle négociation 
mali 
çais au sein du de Schengen 
s'est bien sûr fraché, au cours de 
ce débat, à n re point par 
poiat ‘aux LA, 6es rues δ 
apportant quelques comp 
formation : 

— Les «Cing»,-qui n'ont pas 
l'intention d’uniformiser leurs poli: 
tiques de droit d'asile, ont défini 
une possnre qui détermine 
lequel d'entre eux instruira les 


demandes. En principe, il s'agi 

de celui qui a délivré le visa, Mas 

une série d’exceptions sont prévues. 
— La convention ne concerne 

pas l'établissement des 

seuls les séjours de moins de trois 

mois sont abordés, et donc la politi- 

nes berges 

que commune, mais 
frès progressive. » τὰν 


Alain Lamassoure, fondateur de Pénélope 
Une maturation « 


nale est devenue un bocal où le 
rôle du député de base de 
l'opposition est tout à fait déri- 
soire. » Alain Lamassoure 
entend 


sneturation. » 


en 1987 d'une 
nale | 


giscardienne » 
RE 


Joi sur les quarante adoptés par 
Je Parlement national entrait 
dans le champ de compétence 
communautaire. {! est urgent de 
s'en soucier. » Cette association 
comprend aujourd'hui  quatre- 
vingt-dix députés, une vingtaine 
de sénateurs, et a bien l'inten- 
tion de prospérer dans les mois à 
venir. k 


Une maturation que l’on pour- 
rait aussi qualifier de giscar- 
Lt nr 1984, Giscard 

l'Estaing et lui ont 
réfléchi à l'Europe. ἢ" était naturel 
qu'és se retrouvant ensemble à 
Strasbourg. Comment ne pas 
sentir la patte de l'ancien prési- 
dent derrière les priorités 
qu'Alain Lamassoure affiche 
pour l'Europe des Douze ἢ 
Réformer le mode d'élection des 
députés européens en imposant 
la proportionnelle avec vote pré- 
férentiel dans le cadre régional. 
« On ne pourra pas, prétend 


électeurs, pas aux partis. » 
Reconnaître le besoin d’un bics- 
mérisme avec la création d’une 
chambre haute, reflet des 
conseils das ministres das 
Tous ces combats pour 
l'Europe, Alain Lamessoure les 
juge, en. un mot, « passion- 
rants » quand bien même il ne 
peut que regretter que Stras- 
bourg soit encore. et toujours 
«un purgätoire médiatique 2. 
DANIEL CARTON 


ionale ». Le Forte) fran "ἡ 


France ne modifiera pas 
sa politique d'extradition : la 
période de deux ans (ne peuvent 
de deux ans) est maintenue, 


Retards 


— Les droits et prérogatives 
d'une « CNIL des Cinge ont 6 


française, 
répondre aux inquiétudes suscitées 
par la création du «système 
d'information Schengen», un 
fichier central accessible à tous les 
partenaires. La convention prévoit- 
elle la mise sur bied de cette 


« CNIL » ? La question reste 


. Une fois Le em gent 

tion, qui comprend plus d'une cen- 

taire d'articles, devra être ratifiée 
ts nationaux. 


ion 
des 
date prévue (1 Hate 4) [τ 

te «jan: Et 
æ bâtir à 
cinq sert encore 
douze. «La libération complète 
entre les douze pays de la CEE n'a 
aucune chance d'aboutir sans une 
nouvelle initiative du conseil eur- 
péen lui-même», estime 
M. qui se réjouit par 
ailleurs qu'«enfin nous entrions 
dans l'Europe des peuples. Et 
d'ajouter : « Ça va secouer, il va y 
avoir des crions brutaies, un 
vrai débei politique. » 


Des réticences néerlandaises 


: 
ἢ ν᾿ 


F4 
ξέ 


le 


Celles-ci touchent autant à la 
cédure d'élaboration de la Couren- 
a Ἢ τα comen. 

orge, un grand 
d'êns s'élven coute Le τοῖος 
dont les sations ont δι entou- 


rées, Les députés néerlandais ne * 


sont pourtant pas les plus mal lotis, 
puisque le gouvernement, se fai 


is. l'absence 


ΞἘῈ 9 


Meneur de la fronde anti- 
is 1986: Maarten 


Van Traa, qui cite en premier lieu 
d'une politique harmoni- 

sée des visas: en la matière, le 

texte confie la définition des règles 

« à un comité exécutif de foncrion- 

naires, qui sera une espèce de . 


machine à luire des décrets ». 
De plus, les négociateurs ont 
réservé aux Etats signataires la . 


possibilité de réinstaurer des 
contrôles à leurs frontières, dans 
certaines circonstances, telle une 
Fiche informatisé, loteries en 
ic! ormai objection est 
double: « La définition des per- 
sonnes à ficher n'est pas claire et, 
surtout, il n'est pas prévu :d'ins- 
tance chargée de fixer les condi- 
tions d'utilisation des données, 
ς que la législation sur les 
fichiers est différente dans les cinq 
Pays. » 

Une juridiction sur le modèle de 
la Cour du Benelux aurait dû être 
pre à cet sure Elle Cr pu. 

plus, veiller à une application ἢ 
homogène du droit d'asile dans 
r derman- 


ordre en Europe de l'Est justifie- 
rait, à lui seul, un réexamen do la 
Convention. RD ᾿ 
Les socialistes ne souhaitent rien 
d'autre, voyant Cire tout dans Fa 
remise en Cause ITOCCSSUS 
Schengen < l'occasion de pravo- 
quer, un vrai débat public 
sur les aspects non À de 
Ja construction européenne: Nous . 
ne sommes pas contre l'ouverture 
des frontières, mais nous deman- 


“CHRISTIAN CHARTIER 
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POLITIQUE 


À l’Assemblée nationale 
Le projet de loi sur l’endettement des ménages 


d'hommes, mais un créateur de cédureest à l'initiative du dossier au jug: d'instance et une Lutter contre le surendettement, 
: que, par exemple, les bien-être » débiteur on de l'un de ses créan- collective de redres@ c'est aussi lutter en amont contre 
ἢ ἦ ciers, devant une commission ment judiciaire des difficultés les tentations de vie ἃ crédit, et, 
de loi relatif au surendetts- une obligation de « consei/ » aux tale de conciliation. inancières du débiteur ri 
ment des particuliers οἱ des familles. consommateurs où qu'il n'était pas objectifs Ce dispositif a été critiqué par le est alors instituée devant le tribu- 
par Me Véruniq ἡ ne desc à des neue 5 5 5 Ep om 1 qd amendement disposant que le juge emprunts. Pour ces dernières, pl υ 
Le projet de loi répond à trois de conciliation qui rendrait 4 ὦ ré LT sieurs obligations ont 66 intro- ἢ 


1 
À 
Ξ 
Ξ 


ieuscment. Et aucun droit au logement. Cette loi n'est ἔξ profondément complété par le sée du préfet Tri Ἢ du motivée» réduire on annuler Je publicité pes a 
ἣν toux du it ou 


groupe n'a renlclé. Parce que, ‘un polliatif. » Un palliatif est Sénat. lors de s0n examen du texte Lars 28 yeur géné: vice- montant de la fraction des prêts une 
Emme l'a ex iqué M, Eric Eu Don à πεσὸν à ts en première lecture. Le principe présent, Us représentant local immobiliers restant dus aux orga- période de franchise de paiement , 
Raosit (RPR, Seins-Suint-Dents), ΜῈ Denise CS, Nord) adopté consiste à régler la situation la Banque de France (secré nismesdecrédit - des lopers on de ς 
le projet technique et d'un jur quand de “aux de surendettement des taire), et deux personnalités Le deals d des δε] du crédit supérieure : 
disme lloux soumis à leur wérifables situations de drame physiques, - caractérisée par choisies par le préfet et proposées, A u gouvernement, ἃ rois mois ». ᾿ 
examen apportait des réponses νέσμες ess. Peutêne Τ' monifeste Tune, per l” ion française les députés ont voté un amende | | 
concrètes ἃ une «srgence sociale mieux que tout autre, M. Christian débiteur de bonne faire foce des établissements de crédit, ment interdisant aux ΝΞ Sur tion de ἴα commis ΠΗ 
gui m'est αἱ de droûie ri de κυ Spèle (nonimerit) a résumé en à l'ensemble de 203 dettes non pro Faute, par les associarions fai 0 Le M sion des les t6s ont 
» estime aujourd'hui αυἹ enjeux du Jessionnelles- en établissent un liales consommateurs. connaissance de l'employeur un amendement 
fus ἐκπίον τὰ 4 ionnel approuvé par En cas d'échec da règlement débiteur, les difficultés de rem ML Donsique Strauie-Kahn 


ἜΗΝ 


On 
exine entre deux cent mille et un texte: « Faire en sorte que le cré- le 5 ἊΝ 
million de familles Où de particu- dit πε soit pas un mangeur Hébiiear τὶ ses créanciers. La pro- amiable, La commission 


ST re Un premier pas nécessaire . Sr ΞΕ 


s'écarte de plus de 33 % Ja 


boursement qu'il peut avoir. (PS, Val-d'Oise) et Gérard Bapt 
ute-Garonne) modifiant 


ip 
FE 


adulte, mais conunent aussi 1. 
rappeler à La raison où à ἀπὸ cure por Josée Doyère 5 moyenne des laux constatés au ' 
saine déomologie par = δ C'était les om de disent, les sommes irécupérables Ομ du crimestre >. + 
tive, re paie à CT de com nr sait . PR auras d fois lu La mise en place pro- ne représentent que un pour Cent ñ tés : 
Soie πεῖνα à proposer trop έτος qu'elle veut, M” Véronique pour apprendre à ceux qui se lais- Cheine de la «itrisations — Ca dos prêts, un système de règle Dr Οὐ ΤΩΝ déposé par 
Ti EE Tai CE à Go IR 
moyens » 3 q ue à " 
ainsi 25 Sam μας quais Paire, 8 France ame Vendeurs de crédit QU'A convient art Prises, une Plus Eh com ga ας matière de prét d'anges à Ι- 
de mue Mende sur dou sun sjaiene pernetant de de se montrer responsable et pru- Mono Corner nee recherche d'une ἀοπίμιο, cui Va touu sur ce point à remercier les | 
- d'impulsion » — s'ajoute  sorûr les families les plus endet Gent dans l'octroi des crédits. eo tone d'arts ὼς Que nos les incidems de par- parlementaires « de créer les condi- 
abecnce de scrupules des autres. 6es de l'enfer qu'elles ge sont leurs fortes réticences Ppiésente des. cours. tions d'une déontologie que les ᾿ 
EL, sar quelque banc qu'ils fussent, COnstrui. en grande Paris OU otre tout ca qui ressembisit à un de norrremboursement ? 1. κεάιᾶς Enfin, la procédure mmginée par mes, de crédit ne som pas 
les députés ont tous témoigné de Gamme, avec : ‘de leurs activités, les des drablsuements prétours rejoint Μ᾿ Neiertz et ses services devra je ee Raperee | 
pe récits dont ee Dis Tel qu'il est sorti de l’Assem- établissements de sert haus ne bien compris des κοῖς ee ke ΠΟΘ ne Pair us A : 
d'achats d' bide — et, n’en doutons tel Par accepter Ce qui 5 ᾿ ν 5 rêve et de vie ἃ cré- 5 
ΞΟ Mme ee ΤΙΝ Ὁ ΤῊ ΤΟ ΤΙΝ Ὁ τ ΟΝ | 
maisons qu'on n'arrive plus à nes pus mois da le mer, δὲ pes seulem ent parce que guère tensble. Si, comme ls le amélioration. ᾿ PASCALE ROBERT-DIARD | 
l 


L'opposition explique sa démarch 
en faveur des chrétiens du Liban 


L'intergroupe de l'opposition, d'agir, par les voies 


réuni, appropriées, auprès de La comrou- 
cree memes) MEME LE DIMANCHE 
74 députés des trois groupes, afin qu'aucune forme de violence ne 
d'examiner la situation au Liban. soit mise eu œuvre à l'encontre des : Φ 


jy, 
FA 


de notre avenir », « Il n'y a pas 
d'entre {1 


᾿ 
(fl 
ἱ 


πὶ 
ἽΝ 
ἢ 


'est, 
moins, ie vœu de nombreux 
tés des trois 


Ἷ 


ἢ 
ἧς 


ξ 
L 
᾿ 
ἢ 


ï 
d 
ΓῚ 
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ν- 
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ἢ 
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MARKS & SPENCER, PRISUNIC, MONOPRIX, 
 SERONT OUVERTS 
LES 10 ET 17 DECEMBRE. 
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AITBRNATIVIES n° 72 
ECONOMOQIS décembre 
Éd EUROPE : 
Les risques de 


ΝΣ 


» 10 Le Monde Φ Samedi 9 décembre 1989 ess 


La préparation du congrès da PS | « Spécial migration » sur TF1 Sp hr perl μα omis ils 


fabiusiens réuni i üls M. Tapie et M. Le Pen Les rapatriés réinstallés . 
Les fabiusiens réunissent leurs partisans Se nn Le ffestent leur mécontentemes i 


de deux re 


dans quatre-vingts fédérations 


M. Thierry Mandon, député 
de l'Essonne, l'un des lieutenants 
du président de l'Assemblée 
nationale, prévoit que « plus de 
dix mille militanïs », au total 
participeront à cette journée, 
dans «environ quatre-vingts 
fédérations ». Des tables rondes, 
le matin, permettront de discuter 
de l'évolution des pays de l'Est, 
des inégalités et de la politique 
sociale, de l'intégration et de la 
laïcité, les militants étant invités 
à rédiger, l'après-midi, des Lextes 
qui viendront enrichir la contri- 
bution fabiusienne. 

M. Claude Bartolone, député 
de la Seine-Saint-Denis, autre 

de M. Fabius, n'exclut 
pas que le texte qui sera adopté 
au cours d’une rencontre patio- 
nale des partisans de ce dernier, 
ἃ Créteil, le 7 janvier, entre dans 
une synthèse « de qualité » avec 
les autres contributions, le 
comité directeur, qui se réunira 
le 13 janvier, y parvient. Sinon, 
dit-il, les fabiusiens soumettront 
leur propre motion au vote des 
militants, leur souhait, dans 
cette hypothèse, étant que 
l'ensemble des mitterrandistes 
«se réunissent avart d'entrer au 
congrès ». M. Bartolone rappelle 
que, au congrès d’Epinay, 
1971, on avait compté sept 


JOURNAL D'UN AMATEUR 


« Que serait Je, congrès de 
Rennes sans nous ? », demande 
M. Jean Auroux, député de la 
Loire, autre dignitaire fabiusien. 
Autrement dit, si le président de 
l'Assemblée nationale et ses amis 
ne provoquaient pas le débat, le 


de Parti socialiste par la base» 
et refusant un «arrangement de 
salon entre quelques notables », 
l'ancien ministre du travail 


présidé à l'arrivée de François 
Mitterrand au PS ». 


M. Fabius lui-même 

pera à la journée « Egalité » dans 
sa fédération, celle de la Seine- 
Maritime, avant de se rendre, le 
10 décembre, dans le Puy-de- 
Dôme, à l'invitation de 
M. Michel Charasse, ministre 
délégué au budget. Les seuls 
ministres signataires de la contri- 
bution Fabius qui se déplaceront 
dans d'autres fédérations que La 
leur sont M. Jack Lang, ministre 
de la culture, qui ira dans le Pas- 
de-Calsis, et M. Jacques Met 
lick, ministre délégué à la mer, 
qui ire dans l'Hérault. 


ois. TF1 indique que, face à 

M. Jean-Marie Le Peu, la 
tielle + a décidé de se faire 
représenter par M. Bernard 
té des Bauches-du- 


Tapie », 
Rhône. 


« confirme » ess DRE 
sion vendredi, de 22 h 30 à tuinuit. 


ae Alain ἔν (RPR). I pe 


Serie (CDS ont publié, jeudi. un 
communiqué commun pou expli- 
quer qu'en importance et 
a gravité» du Sujet «les 
conditions ne Sons pas aujourd'hui 
réunies + pour pouvoir débattre 


a L'AGRIF veut poursaivre 
MM. Marek Halter et Jacques 
Lanzmane, — Association satellite 


du Front national, l'Alliance géné- 


rale contre le racisme et pour le 
respect de l'identité française et 
chrétienne (AGRIF), qui a cinq 
ans d'existence, va poursuivre en 
justice MM. Marek Halter et Jac- 
er qe PDP 
dique de bandes dessinées Fluide 

glacial, ont indiqué, jeudi 7 décem- 


dérobade 
Le a ch dela 


bande des 


FNer Britk » (NDLR : 


juive maçonnique) et pres 
g ie magontique) et réfute 


gère » d'antiséraitisme. 
Enfin, le RPR a publié jeudi un 


Chacune de ces commissions 
départementales, présidée par le 


Près de deux mois a la pobli- 
cation des deux ral gré Tins- 
ction générale des finances 

t 
daleux de T° 
ment rurel et on- 


cier CADRAE) de 
Calédonie entre 1986 et 1988, et en 


parti d'extrême droite. L'AGRIF 
estime que MM. Halter et Lanz- 
mann et Fluide glacial ont, par 
leurs propos ou par leurs dessins, 
«diffamé les catholiques comme 
groupe de personnes » et + ridicu- 
lisé la religion catholique et 
conduit par cette dérision à la dis- 
crimination, à la haine et à la vio- 
Jence ». 


PHILIPPE BOUCHER 


locales 
mises en cause, M. Philippe 


Gomes, ancien 

Le Fo Gù de τὰ pote me αν 
ὍΔ, él 

vient pour la première fois de réa- 


inscrits dans le projet de loi de 
finances pour 1990 en faveur de 
l'insertion sociale des anciens 
harkis et de leurs familles n'étaient 
pas suffisants pour « pratiquer une 
véritable politique d'intégration 
L'intégration des harkis est un 
devoir. Jondemental au moment où 
l'on nous une intégra- 
tion de Bel ‘ememble 6 des immigrés 
dans la communauté française », 
at-il affirmé. ' 


Le scandale de 'ADRAF en Nouvelle Calédonie 


‘Le maire de La Foa affirme 
avoir été « astreint au silence » : 


<« astreint au silence sur ce düssier- 
que l'« s objectif suivi 
(par auteurs — Don identifiés — 
«fuites» sur cette era) 
dépessait largement, dit-il, 
cadre de [ma] 4] πὰ pe 
été possible et il ne sera pas possi- 
ble de s'exprimer publiquement ee εἴ 
nettement sur ce Sujet. » 
ἀρ La Fou précis QU à ab εὰ 
réponse aux de l'Inspec- 
tion générale des finances, un docu- 
ment tendant à démentir les Faits 


; : sé " δ de fièvre chez [ες préfet, est composée 
M. Laurent Fabius et ses amis motions lors du vote indicatif, à + direction de information Se sé fee ἀἴξπε εἰ sérieuse ». Les Le τελοῖ du Nord: les sentants de l'administration, ‘d'un 

organisent, samedi 9 décembre, l'ouverture du congrès, et deux à re ELU ne Ἧς Propos (sur représentants is des associations de magistrat et d'un délégué des 

dans les fédérations socialistes, la fin: βόδι 1ο ϑυσιτὸν 4 Μοῖτ' dre, de son» Spécial immigre- Cinq) de M. Le Pen, = “ds-noirs ont décidé de suspendre triés. Elle entend, au besoin, 

une journée « Egalité» (titre de en 1979, les militants avaient | So ΤΕῚ indique qu'al'originela bles» et « un antisé- Participation aux commissions représentants des établimements 
. la contribution qu'ils οι ont déposée voté sur sept motions, réduites à chaîne avait «ἃ tous les milisme prononeé "», εἴ aussi | départementales créées en applice- bancaires susceptibles d'être 
: en vue du congrès de Rennes), trois à le fin des assises. En iciques et au gouverne. «l'absence de représentant | jjon de la loi d'indemnisation du concernés par ες dossiers souias ἃ 
ἢ afin 86 réunir leurs Ῥατέϊξαῃς Ἕ δεῖς, cette αὐρόο δ, Gaston | men de se faire GE M pour ali ζῶ la ‘majoré ne 7 fait 1987 gour aménager les : d 
1 de démontrer leur volonti erre, mitterrandiste, avait dettes rapal réinstallés en Θ 
᾿ς ἄρππες la parole aux militants présenté sa propre motion à côté A " M AËR taie entre Étropoie ee victimes de difficultés 2: Le prepa Ἧς ἐπ ρμετο 
i dans les débats internes du PS. de celle de M. Mitterrand. savoir qu'ils d cn M. Le Pen a économiques et financières. R à estimé, d'autre part, 

le Monde du Ἔ décembre). Toute cette « pape» qu g A l'initiative du mouvement du jeudi 7 décembre, que les crédits Se 
« ouvre mieux encore OR ee 


--π,-..---............... 


L δεῖ saisissant, le contraste entre la 


dormir tent ce qu'ils vivent a la forme du 
rêve. Tandis que les seconds se jettent à 


et ses espoirs, la première la bouda au point 
S'en appeler à une idéologie qui s'appuie sur 
elle, mais pour la nier. 

Cependant que, de la Hongrie à l'Allema- 
ane de l'Est, le peuple se rassemble autour 
des umes pour y glisser un bulletin qui, 
enfin, se nommerait «droits de l'homme» 
plutôt que «centralisme démocratique », la 
France va chercher à l'ombre d'une sous- 
préfecture de quoi être honteuse, soit qu’elle 
se désintéresse du suffrage, soit qu'elle en 
fasse ἂν μ᾿ 

Certes il n’est pas écrit que, de la démo- 
cratie, seuf le meilleur doive at puisse sortir. 
Faudre-t-il rappeler que, contrairement à 
France ou à Mussolini, Hitler n'est pss le 
résultat d'un coup de force ou d'une guerre 
Civile, mais du fonctionnement pour ainsi 
dire normal de la démocratie ? 

Mais que la France, pionnier s'i en ΤΏ: de 
la loi et de l'égañté, qui ne connut jamais, 
sauf lorsqu'elle était envahie, la dictature 
d'un homme ou d’une idéolagie {1}, en soit à 
fleureter avec des thèses qui conviendraient 
ἃ l’une ou à l’autre, le plus inerte des gou- 
vemements, le plus amorphe des partis, s’en 
serait inquiété avant que l'événement ne 
survint et semble donner à l’un et à l'autre, 
sous le coup de la crainte, une âme et une 
politique. Mais maudire, est-ce gouverner ? 
Ést-ce gouverner que de présenter dans la 
précipitation « quarante-huit mesures » pour 
l'immigration comme si elles avaient été 
inventées d'un jour à l'autre, siors que les 
éléments étaient depuis longtemps à portés 
de main du premier ministre s'il ἈΝ avait pris 
le fantaisie d'en prendre connaissance Ὁ 


ARCE que les étrangers seraient (et 
sont probablement) cause que les 
électeurs épousent les thèses que l’on 

sait, quelle solution trouver ? D'abord bien 

ἡγεῖ gif de on tient le discours de 

excuse, c'est-à-dire l'avant-propos de !a 

reddition. 


Ces étrangers, on Îes chasse, on les 
refoule, on les expulse, comme s'en est 
flatté M. Rocard à l'émission « 7 sur 7», en 
ajoutant majestueusement que l'élection de 
Dreux était une «péripétiez, Mais s'ils sont 
ssges, ces étrangers, ot gentils, et travail 
leurs, on les naturalise. Comme des animaux 
Crete de collection? Voilë comment 
lésoler ca qui reste de οἱ 
l'adversaire que l'on Pre ing 
[8 parole, son idéologie gagne. 

Comme il en a toujours été, souvent non 
Sans mal, la France {pas moins nation 
d'immigration que ne le sont les Etats-Unis 
et leur melting-pot} ne se fera pas sans les 
étrangers; donc pas contre eux et pas 
davantage contre les Français de souche. 


Encore faut-il en convaincre les parties en 
cause : les nationaux, qui ne vivent pas tous 
rie de Varenne, dans les parages de l'hôtel 
Matignon, les étrangers, 

avoir quelque juste titre à craindre pour leur 
sécurité. 

Encore faut-il montrer, et non pas procia- 
mer, qu'ä ne peut ni ne doit en résulter de 
tort pour (68 premiers, que les seconds ont 
M een D LS oe0 Lo τα αὐ qu 
cela suppose, le pays qui les accueille. 


Voter. 


La droite et la gauche peuvent 3e jeter 
leurs solutions à la tête, elles sont égale- 
ment nulles. La droite ostracise, la gauche 
sanglots. Les exceptions dans chaque camp, 
pour réelles qu'elles soient, n’y changent 
rien. Et après ? La droite n’ignore pes qu'elle 
ne peut orgeniser une déportation légale de 
centaines de mäliers d'étrangers. Donc ïüls 
restent, et les problèmes aussi. M. Le Pen, 
qui a l'inconvénient de n'être pas stupide, ne 
le sait pas moins, Donc il ment à ses élec- 
teurs, mais Ce n'est pas une révélation. 


La gauche, pour sa part, joue à cloche- 
pied en feignant de croire que cela suffit 
alors que ce n’est qu'une illusion. On s’éton- 
nera après cela que le Front national fasse 
recette. Comme on le voit ailleurs, ἢ brille 
moins de ses talents que des défaïlences de 


risés (à supposer que cela existe) et les calo- 


Imaginons tue l'on interroge ex abrupto 
un quidem dans la rue sur les différences 
fondamentales qui séparent le PS du RPR et 


, Qui finiront par | 


aux accusations portées contre MC: Gomes: dont ke nom ἃ 
lui αἱ ct en (CE (le Monde du διὸ πὶ Loue novembre. 
᾿ ptembre). dovañt 
βοΐ prenne ne Ab ἐν Dans un entretien accordé ἃ Nouméa ἃ des détonrne- 
dente ? Le Front natior nai, = Radio Diido, organe indépen: ments en tout relevés dans la 
le Parti dernier n'a pas de δ. 1" décembre, gestion de la ouest du terri- 
a ὁδεβ μὰ ΜΟ- Μαιόρεὶν τοῖ toire au cours période 
pur ἔλεος Gomes Pre qu KA a été (le Monde du 15 novembre).: 


Mais les deux autres? Le détestable 


des gardés 

bruit désobligeant par ce qu'il faut de CRS. 

Lorsque, paraît-il, M. Guy Carcassonne, 
conseiller écouté du premier ministre, 
avoue : «"} n'y 8 plus que k gouvernement 
Pour soutenir le gouvemernent », n'est-il pas 
tentant, s'il ἃ ainsi parié, de lui répliquer : 
«Εἴ ΘΠΟΟΓΒ... » 


Ῥι5. 1 : À force de muitiplier les apparr- 
tions à la télévision, Mgr Gaillot finira per se 
prendre pour le professeur Schwartzenberg. 

P.S. 2 : La pile Wonder continue de sa 
vendre à la télévision en utilisant l'émotion 
d'un détenu qui veut entendre, sur son 
magnétophone, le prernier cri de son enfant. 
En dehors de «répugnant», il n'est pes 
d'autre adjectif qui vienne à l'esprit. 


tel est (ὁ Journal de la Comédie-Française de 


Cassbale sun σοῖς codeur, où μπρατ ἃ un 


elles tiennent chronique d'histoire, ne l'igno- 
rent pas. 

L'intérêt de cet ouvrage, c'est aussi de 
relier les événements du Théâtre-Français à 
ceux qui bouleversent le pays. Ainsi, exem- 
bles parmi d'autres, les pages si vivantes et 
apocryphes qui suivent la Chute de Robes- 
Pierre, décrivant avec transport les « prison 
niers libérés » mais aussi, plus sagement, ta 
rensissance des «factionss, «maintenant 
que l'euphorie de la chute de la dictature est 
passée ». 

Non content d'être passionnant, 
l'ouvrage est beau avec ses 250 il 


Pour un volume grand format de 400 pages :. 


40 pages d'index en font aussi un ἴντα 
savant. Il vaut 388 F, mais c'est bientôt le 
ἜΜ den core 


1) Pour τους Rx à la monarchie 
᾿ ἐμ évidenunent 


æbaolue ne aux critères 
d'un régime dictatorial et la était 
une révolution Le-seul régime douteux sur ce 


EN BREF. : 


moyens d'afficher un projet poliri- 
que cohérent ». Les quatre autres 
Jus EL n'ont confiée 
iardeaud, adjointe au 

Lara «pas 


tellement compris » 
les raisons de cette démission. 
M. Lacroix affirme qu'il a choisi le 
camp d'une - gauche nouvelle ». 
{Corresp.} à 


Π Les Verts sont déçus par La loi 
sur le financement des partis. — Il 
fallait - une loi plus courageuse et 
plus équitable », ont indiqué, jeudi 
‘7 décembre, les Verts après l'adop- 
tion per l'Assemblée nationale des 
projets de loi relatifs au finance- 
ment des partis politiques. ‘+ Peu 
importe si les députés ne se sont 
pas amnistiés eux-mêmes en 
votant la loi sur le financement des 
partis politiques, ils ne Eve 
poursuivis », Ont ajouté les 


gore du projet de loi de 
finances rectificative pour 1989. — 
Aucune motion de cemsure n'ayant 


précise, 
᾿ né τ qué publié jeudi 7 ‘ Fidee de 
famille, présen πὸ H@ène qu'elle ne partage Mi 

secrétaire ἃ M. Michel Bougand d'ane mise à 
nil la disposition de l'Etat de ἰδ moitié 
la commission mixte paritaire. Seul * des panneaux d'affichage durant 
_ pan gnes électorales (le 
ἃ 7 décembre). Elle pré- 
prie Sa sa propre proposition 
d’une formule d'espace gratuit à 
répartir entre les candidats 5 sent 
pas été « retenue pour des raisons 
techniques et juridiques -. Elle 
ajoute qu'elle . < n'est pas hostile à 
une interdiction limitée de l'affi- 
chage politique ». si cela est lié à 
ses mesures efficaces contre Taffr 

chage sauvage, : 


AURNATIVIS ne 72 
ECONOMIQUES décembre 
ENQUÊTE 

sur l'économie 
souterraine 


© Un conseiller municipal de 
Limoges quitte le groupe des 
Verts. — Tout en restant conseiller 
municipal de Limoges (Haute- 
Vienne), M. Bruno Lacroix ἃ 


᾿ oeil ᾿ 


Ἀ» ΝΗ 


rit ἘΣ ΠΑ 
vuillerdes su 
CE7 Quand même 
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fée reins 
Bacon: HE 


ματι ΠΩ Sur les dates de pêche 
Ze | de leurs saumons, certains producteurs 
Ἅ:) Σὰ sont si muets qu’on se demande parfois 
quel poisson Lie nous vendent. 


Ἐ ἘΠΕ ΕΕΡΕΨ ΒΕ ΡΈΒΕΦΕΣ 


À 
arr 


LEE 


ΠΝ 


ἢ 
ἰ 
es 


tit 
PER 


ΕΑ à si) Pi ESA LE LE 


tits 


qe 


EE 
: 


ῬΕΕΡΡ 
ti 


- La Carpe (carpa) - 


PATES 0 


lsdiitles 


La polémique fait rage dans le petit monde des importateurs de saumon. Certains pro- 
RS ducteurs s’obstinent à ne pas indiquer aux consommateurs les dates de pêche sur leurs produits. 
| τ Pourtant en nous fournissant les informations auxquelles nous avons droit, la profession éviterait 
d’éveiller des soupçons nuisibles à son image. Messieurs les producteurs, faites un peut effortetpas- 
sez quand mème un joyeux Noël. 


ἢ ΕἸΕΕΆΥΙ͂ΤΕ 
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| POLITIQUE 
| # Alors que les parlementaires de l'ile ont été reçus par MRoard . 
Polémiques en Corse autour du projet 


Au Palais du Luxembourg 


Les socialistes présentent Jeurs propositions 
pour la rénovation du Sénat 


Le groupe socialiste du Sénat 
a présenté, mercredi 6 décem- 
bre, une proposition de loi mcdi- 
fiant certaines dispositions du 
code électoral relatives à l'élec- 
tion des sénateurs ainsi que ses 

< propositions concrètes de réno- 
vation du travail parlementaire 
au palais du Luxembourg ». Ces 
propositions et_celles des autres 
groupes ont été transmises à M. 
Alain Pober, qui envisage d'en 
faire la synthèse pendant l'inter- 
cession. 

« Se transformer ou décli- 
ner». Pour M. Guy Alouche 
(Pas-de-Calais), rapporteur du 

pe, l'alternative est simple, 
tant l'adaptation permanente 
doit être la première qualité de 
l'institution parlementaire. Les 
propositions socialistes incluent 


des modifications d'ordre consti- 
tutionnel, comme le rempiace- 
ment des deux sessions actuelles 
{article 28) par une session uni- 
que de neuf mois du début octo- 
bre à la fin juin; la création de 
nouvelles commissions (arti- 
cle 43) afin de redistribuer leurs 
compétences ; La redéfinition du 
rôle et des pouvoirs de la com- 
mission mixte paritaire (arti- 
cie 45). La reconsidération .de 
l'ordre du jour (article 48) 
figure également parmi ces 
modifications constitutionnelles. 

M. Allouche ἃ présenté aussi 
une série de propositions tou- 
chant quant à elles, au règlement 
du Sénat. Pour concilier au 
mieux l'exercice des mandats 
locaux avec l'activité parlemen- 


taire, il a prôné la limitation de 
cette dernière à trois jours par 
semaine. Pour lutter efficace- 
ment contre l’absentéisme, 
M. Allonche a plaidé pour une 
meilleure organisation ‘du tra- 
vail, qui rende impossible la 
coïncidence entre les réunions 
des commissions et des Ces 


plénières. Le rap] 
estimé que les de nuit puit 
devaient devenir l'exception et 
non plus le règle. 


"Le ταὶ ur a déclaré, enfin, 
que i le Sénat devait s'ouvrir 
sur l'extérieur, que ce 
soit en tion de l’Europe ou, 
plus aride vers les 
médias et particulièrement vers 
la télévision, puisque notre 
«écriture. contemporaine est 
celle « de l'image ». 


Les sénateurs adoptent les crédits des transports 


Les sénateurs ont éxaminé, 
jeudi 7 décembre, les crédits du 
ministère de l'économie, des 
finances οἱ du budget (qui com- 
prennent les charges coca tr 
les com spéciaux du Ti LA 
les observations sur le rapport de 
la Cour des comptes et les ser- 
vices financiers}, et ceux de 
l'équipement et des transports, 

Le compte des charges com- 
munes du budget de l'économie, 
M. Emmanuel Hamel (RPR, 
Rhône) l'a rappelé, sont + d'une 
grande hétérogénéité (...) er 
représentent le quart du budget 
de l'Etat». Leur examen a 
donné l'occasion à M. Claude 
Belot (ratt. UC Charentes) de 
rappeler l'importance de + Ja 


dette qui absorbera plus de 10% 


du budget de l'Etai ». M. Belot a 
insisté Également sur la faiblesse 
des dotations aux entreprises 
publiques. Ces crédits ont été 

. Transporté dans l'après- 
mie à plus de 470 km/h par une 


Banques 


rame du TGV-Atlantique, 
M. Michel Delebarre, ministre 
des transports, a présenté les cré- 
dits de son ministère à un rythme 
particulièrement soutenu. Les 
transports ferroviaires ont d'ail 
leurs été au cœur de la discus- 
sion générale, Le ministre a 
notamment affirmé, répondant à 
M. Jean Garcia (PC Seine- 
Saint-Denis), qui l'accusait de 
sacrifier au principe du + fout- 
TGV», que «les crédits d'inves- 
tissements sur le réseau classi- 
que seront maintenus : il ne peut 
y avoir de SNCF à deux 
vitesses. Le programme d'élec- 
ærificarion de la Bretagne et du 
Massif Central se poursuivra ». 
Interrogé par MM. Daniel 
Hoeffel (UC, Bas-Rhin) et 
Christian Poncelet (RPR, 
Vosges), ἃ propos des contribu- 
tions des collectivités territo- 
riales au financement du TVG- 
Est, M. Delebarre a indiqué que 
« le taux de rentabilité sera net- 


CIC. En 


tement inférieur que pour les 
autres lignes » et que ces 
concours seront donc naturels 


du moment que c'est dans des Ἵ 


conditions raisonnables ». 

A M. Georges Berchet (RDE, 
Haute-Marne) qui s’inquiétait 
de « l'endettement cumulé parti- 
culièrement important» de La 
SNCF, le ministre a admis qu'il 

avait Là un « passif anormal » ; 
i δ toutefois obtenu des séna- 
teurs qu'ils repoussent un amen- 
dement présenté par la commis- 
sion des finances visant à réduire 
de 1 milliard de francs les crédits 
de l'Etat à la SNCF, afin qu'elle 
puisse «assumer Ioules ses 
charges» dans l'attente de la 
signature d'un contrat de plan. 

Les crédits du logement, de 
l'aviation. civile et de la mer 
ayant été examinés au cours des 
qe : du 26 et 27 novembre, 
les sénateurs ont adopté l'ensern- 
ble du budget du « super- 
ministère Delebarre. 


»de M. 


intelligen 


de schéma d'aménagement régional 


Les parlementaires corses là 
l'exception de fun d'entre eux, 
souffrant} ont été reçus pêr 
M. Michel Rocard, mardi 


mointenant le sentiment que le 
premier ministre prend en 
compte a spécificité corse. 
Toutefois, un léger malentendu 
semble s'être instauré, puisque 
les parlementaires jugent que 
M. Rocard a donné son accord 
pour une « réforme Kégislath 
d'ensemble » de tout ce qui 
touchs à la Corse, à l'excoption 
du statut particulier, tandis que 
l'hôtel Matignon juge que 
M. Rocard ne s’est pas 

et s’est surtout contenté 
d'écouter les élus. Sur place, 
les conditions dans lesquelles 
s’élabore le schéma d'aména- 
gement de Fe sont vivement 


μὲς leur”"satisfaction d’avoir 
outés, à défaut d’avoir été 


Dee d'a de mob de 


jeu Fes sur le terrain, 
Rte d d'élus leur était 
enfin rendue. Sénateurs et députés 


5 M. Mitterrand à Aniemme 2 et 


«Banque 


se satisfont de voir la représenta- 
tion nationale associée aux travaux 
du comité interministériel, ou 


dix-mois, place la Corse dans + es 

conditions préalables de paix 

civile, indis; le à son ἀνοίας 
économique » aire 

Eépoque le sénateur: M 

M. François 


l'Etat par l'installation en Corse 

d'une structure nouvelle proche 

d'un commissariat au développe- 

mert », dont M. Jean-Paul de 
-Serra, 


dent LUS la région, se noue 
jourd ne 
temps ee bilité Et élus. 


MM. Pierre Pasquini (RPR, 
Haute-Corse), José Rossi (UDF, 


tion). Cet entretien avec M. Mit- 
terrand aura lieu après le conseil 
européen de Strasbourg — dont la 
France exerce le présidence 
jusqu'à la fin de l’année — et après 


la rencontre de Kiev, avec M. Mük- 
baïl Gorbatchev. Outre les dossiers 
internationaux, Le chef de l'Etat 
devrait traiter de l'immigration en 
France et de l'intégration des 


_ KE VOUS trouvez insupportable 
ΤΥ qu'un numéro parmi d'autres 
êtes en intelligence avec nous 


Vous n'êtes pas n'importe qui et nous en 
“ “. sommes convaincus dans les Banques 
CIC: 


Crédit Industriel et Commercial de Paris 
| Lronnaise de Banque 
« … Banque de l'Union Européenne 
Crédit Industriel d'Alsace et de Lorraine 
Crédir industriel de l'Ouest 
Société Nancéienne Varin-Bernier 
Banque Scalbert Dupont 
. Banque Régionale de l'Ouesi 
Crédit Industriel de Normandie 
Société Bordelaise de CIC 
Banque Régionale de l'Ain 
Bonnasse 


Ce AVEC VOUS. 


Corse du Sud), Emile pes 
(MRG, Haute-Corse), — 

haîtent privilégier le rôle PA Parle. 
ment οἱ par là La « solution légisia- 
tive» . Les parlementaires, en 


ge. une 
classe politique claniste ». Ni com- 
munistes ni — apparem- 
ment, — les clanistes, puisque, 
dimanche dernier, ces deux partis 


ΤΩΙ. Η 
ἐρᾷ proie de ché d'en soutenue 
Bent 1e RTS μας le commission non vo 
hoc de Assemblée de Corse. 

« Nous devons refuser de choisir 
entre Le δέτοπ et-la bombe », résu- 


-mait M. Paul-Antoine Luciani, 


conseiller municipal communiste 
d'Ajaccio. Un schéma eue 4 
ment que les élus à du 
MRG ont fret choisi de ne 

soutenir. Qui donc veut encore 
ES schéma ? Le vice-président 
RPR de l'Assemblée de case. 


Poe defender pd 
Peuvtre. derrière les refus δὲ — 

Sen de τὰς 

dl sur x Je politique 

des sols et les activités 

Gus de région, Ya aus ls 

prosaïguement, le refus de ces Élus 

communaux de se dessaisir de ἘΣ 


ΠῚ 


ms 


M A ci 


CRU 
her Mass: 
à ᾿ “᾿ 

# : 


grève de huit jours a été adopté 
par trois assemblées générales 
d'étudiants, qui souhaitent 
faire du jeudi 14 décembre, 


plémentaire de l’éducstion 
nationales, une journée « fac 


_ 4 Sida : de découverte rot 
- Paris : un entretien avéc M. ἘΞ ΝΣ ΕΝ 


ὩΣ “ta PR FRET ΣΝ ἂν 
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diants ()- Ce gonflement des 
effectifs n'est pas nouveau puisque 
l'on était déjà passé de 
650 000 étudiants en 1970 à 
850 000 en 1980 puis 970 000 en 
ou Mais depuis deux ans, C’est 


a 
devrait frôler le chiffre de 
000 étudiants. 


ans 
on ἃ donc enregistré un afflux bru- 
tal de 90 000 à 100 000 étudiants, 
concentrés sur des disciplines géné- 


bre de bacheliers de 278 000 en 
1987 à 344 000 en 1989. Enfin 
bacheliers sont de plus en 

nombreux (de l'ordre de 90 %) à 
poursuivre des études supérieures. 


ATOS. « En ce moment, D ΘΉΒΗΣ ds 


fonctionnement et 


diants et les personnels s'en 


rendent tous les jours en 
constatant qu'il manque des 
chaises dans les salles de travaux 
dirigés, des photocopienses dans les 


era que retrouver, cette 
niveau’ 1980 de la dotation de fonc- 
tionnement par étudiant et en 
francs le souli- 


constants, comme 
ge à joue ire M: Yves Yves Froiville . 
son rapport à l'Assemblée 


Giants par an ! 


in 
Ἢ 
ti 
ἢ 


T'unsnimité par le conseil d'administration. 


l'université, on fait référence aux 


enseignants 
des étuciants, ‘es AFOS ont Béndieié d'une 
«journée cfficielle de protestation », votés à 


Les quatre cent quatre-vingt-six ATOS de 
Paris-X ont bien souvent le sentiment d'être 


. 16 000 étudiants, ne facilite 
per les ATOS. « Quand on parle de 
étudisms 


Τὸ nécetice de parsomels non enseignants. » 
Pour une fois, donc, les ATOS ont massive- 


Jean-Marie Demskient, 
de droit. D'assembléss générales en paro- 
dies da vente aux enchères et en manifests- 


«57% d'entre nous gagnent moins de 
6 000 F net par mois et 23 96 moins de 
5 000 F », souligne Mme Waintrop. 

Un cinquième de ces personnels occupent 
des emplois précaires, parmi lesquels 
notamment soixante et. une. personnes 
«hors statut ». Ceux que l'on appelle aussi 
les « ATOS-fantômes » ont été embsuchés 
sur le budget propre de l'université pour 


SES das années à varie Où Mine ne τας 
venir du out. « On n'est rien, on n'existe 
pas, explique Katia, qui est agent compta- 
ble. On ne peut pas passer les concours car 
on n'a pas le temps et 85 sont complète- 
ment bouchés. Ds toute façon, n'y a pss 


21 000 à 31 260, alors que celui des ATOS 
dirninusait de 10 %. L’exiguité des locaux, 
conçus pour accCusillir de 15 000 à 
Pas la tâche. 
« Nous sommes l'interlocuteur privilégié, les 
seuls permanents, signale une secrétaire. 
C'est nous qui devons régier les problèmes 
de salles, calmer les esprits, racavoir les 


délégations en colère, etc. »° 
Le soutien 
des enseignants 


L‘Université confie aux ATOS des mis- . 
one ses GS RE ἄνας ts an - 
. ratons. Ainsi Jacqueline, sténodactyia de 


formation, est responsable d’une bibliothé- 
que de droit pour 4 400 F par mois. Simone, 
quant à elle, brandit sa feuille de paie avec 
colère : à cinquante-six ans, elle 8 accumulé 
vingt années de loyaux services, οἱ beau- 
coup d’indignation : « Je gagne 5 350 F par 
mois pour gérer quarante-cinq patits centres 
de recherche répartis dans deux UFR. J'ai un 
boulot d'enfer, » Noëlle se souvient de ss 
Hicenca de sociologis qui ne lui aura pas servi 
à grand- chose : après vingt ans da présenca 
à Nanterre, elle perçoit royaiement 5 500 F 
par mois pour superviser deux secrétariats et 
la totalité des programmes ERASMUS de 
Paris-X. 


Ce mécontentement touvs un écho chez ἢ 


les enseignants, qui soutiennent l'action des 


nistra@if fait du bénévolat », considère Jac- 
ques Phytilis, professeur de droit Si plu- 
sieurs d’entre eux: se sont refusés à 
suspendre leurs cours le 7 décembre, : 
d'autres se sont montrés très sensibles à 
l'idée que les revendications des personnels 
administratifs concernent l'ensemble des 
partenaires de luniversité. Marie-Claude 
Perrin-Chenour, professeur d'anglais, expli- 
que ainsi qu'elle n'a plus de secrétariat et 
paie la plupart de ses photocopies, pour évi- 
ter [8 file d'attente à l'imprimerie universi- 
taire. «Au début de l'année, nous avons 
aux étudiants l'information qui doit normale- 


ment leur être fournie par le secrétariat 5, “᾿ 
précise-t-elle. 


* Le président de l'université se déclare lui 
aussi solidaire des ATOS et considère que 
l'aoutil de travail s commun est en péril 
Pour Paul Larivaïlle, le esprit maison » qui 
attache les ATOS à Paris-X ne doit pes être 
découragé par des conditions de travail trop 


velles filières ou au développement du télé- 
enseignement. » Outre qu'elle crée de nou- 
velles tâches, cette évolution est grande 
consommatrice d'espacs. 


D'où l'idée, mise à exécution par M. Lari- 
τ vaïle, de transmettre au ministère de l'édu- 


cation nationale un rapport sur ls carence en 
demandé 


locaux de Paris-X.: « Nous avons 
de construction d'urgence d'un b£timent de f 


6500 mëtres carrés, sans apport d'étu- 
diants nouveaux. » 

Les étudiants, justement, se plaignent 
bien souvent des sureffectifs, de ces amphis 
où lon étouffe et de ces bibliothèques où 


leur cause : «On a découvert qu'ils 
gagraient des sommes explique 


- l'un d'eux, et pourtant, c'est grâce à eux que - 


La ec survit (ls gèrent au'mieux la pénurie. 
heureux, mais nous sommes heureux d'être 
étudiants. » Maïs si les ATOS bioquaient les 
examens, comme Certains menscent de le 
faire, le soutien de nombreux étudiants leur 
ferait défaut. 

RAPHAËLLE RÉROLLE 


pro Pr Inn 


le cette os = 
ri au miliéu des 
années et poursuivie jusqu’à 
récemment. Les 43 000 salariés de 
l'administration des universités ? 
Entre 1983 et 1988, plus de 2 000 
RE 


ce 450 1990 inverse la 
tendre ΣΡ: créations 
| is), mais les is 


universitaires ? Là -encore, 


construit environ 25! 
d'étudiants qar an entre 1977 
1986, les. US ont pu 
700 chambres à la rentrée 1 
1500 en 1989 et devraient en 
construire 2 000 en 1990. Mais le 
déficit passé est tel qu’il faudrait, 
de J’aveu même du ministère, 
cosstruire 10000 logements étn- 


Ια 

reprise est sensible : alors qu’on ἃ 
Ὁ chambres ἡ 

et 


< Je ne suis pas 
‘ an magicien» 

Quant aux enseignants, ‘leur 
rocruvement ἃ 66 moins rapida que 
l'augmentation des effectifs 
diams. Si bien que l'on se retrouve 
aujourd'hui avec des taux d’enca- 
drement parfois invraisemblables. 
L'on compte, en le, 12 étu- 
diants en lettres et 56 étudiants en 
droit-économie, Mais il ne s'agt 
que de moyennes : à l'université 

Havre, en économie et gestion, cha- 


pps enseignant encadre 120 étu- 
; ἃ Rennes-[, en lettres, l'on 


atteint 55 éudiants } Par enseignant. 
En dehors même des Ἐς +-prus 


ement là de quoi que 
écœurement ou le sentiment 
d’impuissence de bon nombre 
d'universitaires. 


répète i ministre 
de l'éducation depuis dix-huit mois. 
Cest indémiable. S'a sur 
ls ἐς présdeutiels à 
faire de l'éducation la priorité 
nationale, M. Lionel Jospin a mis le 


tement qui éclatent aux quatre 
coins de la France ? 
Tout d'abord Fetes Doigsnire, 
si si spectacal aire soit-il, est moins 
sur le terrain. Si l'on tient 
compte Es L ‘dérive des prix 
«ἢ et de l’accroissement 
s étudiants (plus de 4%), 
CIRE LR de budget 
1990 par étudia et en volume est 
Fr à 21 %>, note M. Yves 
réville. autre, part, l'indispensa- 
ἘΠ OP RREE Ce Fear eo de le 


᾿ Anperdbes F'Eau d'Hermès est aussi veadue 
en vaporisateur de voyage 100 mL. Prix conseillé: 350 F 


HERMES 


PARFUMS" 


crédits supplémentaires, Enfin, 

Ἐ 450 soient los bonnes into 

tions, l’on ne peut pas fâire pousser 
pplémentaires 


agrandir et rénover celles 
ἐπ ἢ aujourd'hui? M ἘΣ 
au 


que l'Etat ne pourra financer seul ἢ 


un tel programme et qu'il compte 
bien s’appuyer sur les 

collectivités locales pour τὶ pool 
le fardeau, comme il l'a ait pour 
les lycées dans le cadre de la 
tralisation. Mais cela soulève de 


= grand. DS nn on ne 
Construira cn 
six mois. Lsé étudiants auront-ls Ια 


Que disaient les banderoles des 
quelques manifestations de ces der- 
nières semaines? «Nous voulons 
des universités eh mc Un 
mot qui, ya années, 
aurait été banni car synonyme 
d'élitisme. Le fen couve 
aujourd'hui On ne prend guère de 
risques ἃ prévoir que la ren- 
trée 1990 sera chaude. 


GÉRARD COURTOIS 


ss sens. 


ΟΞ ΕΞ 
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MÉDECINE 


Une découverte prometteuse aux Etats-Unis 
Un vaccin a été mis au point 
contre un virus « cousin » du sida 


Une équipe de chercheurs de 
l’université Tulane de La 
Nouvelle-Orléans annonce, 
dans le prochain numéro de 
l'hebdomadaire américain 
Sciences, qu'elle est parvenue. 
grâce à un vaccin, à protéger 
des singes macaques contre le 
virus SIV, connu comme étant 
te plus proche du HIV, le virus 
du sida. Selon de nombreux 
spécialistes, il ne fait plus de 
doute qu'un vaccin anti-sida 
Sera mis au point dans quelques 
années. 


Le Comité Nobel juge irrecevable 
la plainte du professeur Stéhelin 


STOCKHOLM 
de notre correspondante 


La lettre ouverte que le professeur 
Stéhelin avait adressée 
{le Monde du 13 octobre) au 
Comité Nobel de médecine sera 
restée lettre morte. Fidèle à ses 
principes, celui-ci ne modifiera en 
rien sa décision et refuse d'accéder 
à la requête du chercheur français 
de voir au moins son nom et ses tra- 
vaux mentionnés dans les attendus 


Anis qui 4 été décerné à deux 


Nous avons archivé la lettre. 
La confidentialité du choix nous 
rend le diclogue i, sible », nous 
a indiqné le professeur Erlin 
N ident du Comi: 
« Cette “iure ne fait 
ce que nous avons et n'a rien 
porté que nous ne Savions 
de Le Comité 


réduit ainsi le 

du chercheur français dans La 
us de l'origine cellulaire 
des oncogènes viraux, et le profes- 


ques 
articles liés sur les re 
Je n'ai pas trouvé ceux de Si 
D'autres dominaient le pra 
C'est tout ». 

« Nous ne voulons pas remettre 
en question la décision du Comité. 
Je regrette que Dominique Stéhe- 
lin soit aussi affecté, puisque c'est 
un ami », à it de son côté le 
professeur Michael Bishop lors de 
la conférence de presse qu’il a don- 
née, jeudi 7 décembre, à Stock- 
holm avec son collègue et colau- 
réat, Harold Varmus. 

« Dominique Siéhelin a été l'un 
de ceux, parmi beaucoup d'autres, 
qui ont travaillé dans notre labora- 
loire ces vingt dernières années. 


Rupture momentanée 
des stocks 
de vaccins anti-grippe 
LYON ᾿ 
de notre bureau régional 


La plupart des pharmaciens 
français ne possèdent plus de vac- 


rt 
qui e d'abord ue le Nord de là 
France, atteint maintenant le Sud : 

les premières souches viennent 
d'être isolées dans La région Rhône- 
Alpes par Îe département d'études 
des maladies virales, dirigé à Lyon 


Jusqu'à présent, environ six mil. 
lions de doses ont £t£ mises sur le 
marché. Des campagnes massives 
d'incitation à la vaccination ne sont 
sans'doute pas étrangères à l'aug- 
mentation de l'ordre de 20 Ὁ du 
nombre des vaccins distribués cette 
nec par rapport à l'hiver 1988- 

Selon M. Michel Neyret, direc- 
teur de la production pour ia 
France de l'Institut Mérieux (65 % 
du marché français), - #4 n'y a 
pour aurant aucune inquiétude à 
gpoir quant à l'approvisionnement 

des pharmacies à brève échéance : 
d'une part, parce que la quantité 
supérieure de doses mises sur le 
marché cette année a déjà permis 
de πὲ εἰρος τά lire les plus à 


dgses, Le oui αἱ avaient En prendre leurs leurs 
cp ä à lemps : : d'autre part, 

Parce que, semaine pro= 
chaine, l'Institut Mérieux devrait 
remettre deux cent mille doses 
supplémentaires dans le circuit de 
distribution, ce qui rs suffire 
à répondre ἃ la 


On comprend mieux aujourd'hui ἀπ virus HIV, est responsable de 
l'optimisme dont avaient fait” l'apparition d'une sorte de sida 
preuve il y a quelques semaines les Chez les singes. 


chercheurs spécialisés dans le sida 
à l'occasion du colloque des « Cent Le vaccin ἃ été obtenu à - 
gardes + (le Monde du 28 oct ἃς souches de SIV préalablement 
bre). Leurs déclarations sibyllines tuées. Initialement, il a été injecté 
concernant la mise au point d’un en trois fois à neuf macaques au 
vaccin contre le sida — + Nous ne centre de recherche sur les pri 
sommes pas loin de réussir, sinous males de Cinvington (Louisiane). 
" ἐἰὰ réussi » — Au bout de treize mais, une réac- 
n'avons pas déjà réussi » — pren A 
nent tout leur sens avec l'annonce, ‘ion immunitaire 
τ apparue. Les chercheurs ont alors 
par une équipe de chercheurs amé- jijéné de fortes doses de SIV, 
ricains dirigée par le docteur  ,iVant cette fois, pour établir si le 
Michael Murpby-Corb, de la mise vaccin protégeait réellement contre 
au point d'un vaccin expérimental ce virus. Huit singes sont demeurés 
contre le virus SIV. Ce virus, consi- nié indemnes et un seul a 
déré le t présenté des stigmates biologiques 
comme le plus proche paren: Fat faut ajouter 
que, quatorze mois après avoir reçu 
du SIV vivant. ce dernier singe ne 


présente toujours ancun symptôme | Laser et Hysope 
Élinique infectieux. rtf) ciroufation Es Paris et 
: £ dans l'agglomération 
Un groupe témoin de vingt - Ces deux projets sont à 
singes avait été constitué, Ces vingt | 1" des sorties 
Ses travaux ont été essentiels el | miacaques n'ont pas été vaccinés | dans Paris, Laser est un 
nous avons toujours montré publi- | mais ont simplement reçn du SIV | à voitures. La nouveauté 


quement noire estime pour ce qu'il ὶ ΣΤ ΤΩ τ to: 
à fait, a déclaré Harold Varmus. malides, a plupart Dot dam 
Le temps qu'il a passé dans | les βερὶ mois suivant l'injection du 
notre Pt τε lui a été par la | Virus 4 
suite fiable. τοιῖ comme nous ésul tt 
Don MANS ProÉ dé ser confirment ou déje douanes ἢ ἃ 
contributions à nos travaux. Nous | πεααεα mois utre end 
avons le plus grand respect pour | Fée ll ἰς ἀδσατας 
Jui en tant que Scientifique et nous τῷ τ κα Desrogiers (Harvard Medi- 
reconnaissons que les expériences cal Schoo! j Hi 1, mais de 
qu'il a faites res établi pour la ière D. qui lui aussi, vait 
première fois que les oncogènes | "2nière moins spectaculaire, a 
Pécrovi dérivent des gènes cel- réussi à immuniser des singes 
lulaires. Mais il aura fallu bien | TACaques contre le virus SIV. 
d'autres expériences pour établir « Il s'agit d'une avancée capi- 
avec certitude ce que montrait | tale +, a déclaré le docteur Desro- 


nu ele nes 

Harold Varmus, ue | part du professeur Dani 

Peter je qui a lui ἜΘΟΣ joué (Duke University Medical School, 

un rôle très ΠΥ, dans la | Caroline-do-Nord), pour qui + /a | Suite de la première page 

découverte, il ne faut pas μὴ de la mise au point du vaccin Son travail est fondé sur un dis- 

gr org tr ἢ n'en reste pes moins que Je SIV. CE 
d n'en = 

Éd gb εἶ ha point Patti du MIV, n'est | ditil. Le projet que le 


associé». Peter V aussi proche soit-il du 
pps + de pas le virus du sida. Et rien ne dit 


collègues américains se rendre ἃ qu'un vaccin anti-sida se 5 


Stockholm et « partager » ainsi la | Contre toutes les souches, 
prestigieuse distinction. ment nombreuses, du HIV. 


FRANÇOISE NIÉTO FRANGK NOUCHI 


CAMPUS 


Une nouvelle « business school » 
à Rennes 


« Business Schoo! Rennes France 3. L'ambition s'affiche 
dans un cercie vert où bondit le mythique puma ailé. Le logo de la 
future Sup de Co de Rennes est à la mesure des objectifs fixés 
par $es initiateurs, au premier rang desquels la chambre de com- 
mercs et d'industrie de Rennes. 13 mars 1989, la décision est 
prise de créer à Rennes une Sup de Co européenne fortement 
teintée de couleur anglo-saxonne. Six mois plus tard, intervient 
l'autorisation d'ouverture, suivie le 25 octobre par l'admission 
dans le réseau ESCAE du projet rennais qui concrétise ses 
accords avec des universités européennes dans l'attente de la 
reconnaissance de son futur dipläme — les premiers Sup-de-Co 
rennais le recevront en 1993 — per le ministère de l'éducation 
nationale. 

« Nous entendons répondre au double déf national et régions 


taine d'étudiants », assure Loïc Bazantay, président de la CCI de 
Rennes. ll se veut rassurant quant à l'équilibre régional en évo- 
quant l'accord intervenu début octobre entre Rennes at Brest, où 
une école supérieure de commerce existe depuis vingt-sept ans. 
Les deux établissements se sont accordés sur un label commun 
— Sup de Co Bretagne — οἵ une coordination sur les matières 
enseignées et spécialisations offertes. 

Avec 50 % de professeurs permanents et l'autre moitié 
d'intervenants extérieurs, la Business Schoo! Rennes Francs ne 
cache pas, comme l'affirme son directeur, Bertrand Ducheneaut, . 
son ambition d'entrer au plus vite — il faut au minimum un délai 
de cinq ans — dans le chapitre des grandes écoles de commerce. . 

L'investissement prévu pour une localisation non encore ἡ 
définie est de 30 ἃ 40 MF, selon Pierre Jolivet, président de Sup 
de Co Rennes. Coût de fonctionnement annuel : 20 MF. Coût 
pour les étudiants : 24 000 F par an. 


L'oarrier Architecture 
au XUX' siècle européenne 

L'écola d'architecture de 
L'Associstion pour le déve- Paris-Tolbiac organise une 
de l'histoire écono- encontre européenne Sur 
mique (ADHE} organise à l'architecture », lundi. 
l'intention des professeurs Ἷ ᾿ ou de. pie 
SES re Dune dede 48 dale des Olympiades, 103, rue 


: de Toibiac, en face de la 
«La condition ouvrière au dit {4 Les intervensme 


(Edith 
neuvième siècle», ἰδ Girard pour la F , Este 


C.T. 


(1) 45-82- 


tairs de l'ADHE, 16. re Lo et s 
92310 Sèvres. - 27-27. 


ne comportera pes 


Les habits neufs 
du centre américain 


ui 
guent les GRR d'i 
consenties aux dotations Cuitu- 


mécénat. 

comeller dEut, Daniel Janicot, 
t, qui a 

modernisa! 


a de ot I#P&  Bonell pour l'Espagne et une er rer à 
ἌΡΝΑΣ Herzog pour la Suisse) l'égard du Japon, accusé εἶ" 
prenne εἴ confronteront imOi ΤΟΔῚ 


Un entretien avec le secrétaire d'État aux transports 


M. Georges Sarre est séduit par le projei « Hysope » 
Fini souterraines pour la capitale 


La publication d'un nouveau 

jet d'autoroutes souter- 
raines à péage relance le débat 
sur le circulation à Païis, Après 
GTM (Grands travaux de Mar- 
seille) et son Laser, connu 


Ces résoaux soute 
Fair en tisnnont-is compte ? 
— Par ses caractéristiques, 
Hysope semble en tenir compte. 
Grâce à six jonctions ere ps 
phédi vec , 
ue et cinq Εὶ ΟΝ εύπις. d en 


τὰς déraOPEeau rocades.ii donne 
des débouchés à trois autoroutes. Îl 


lente ch che, | Éspendant je 4 
500 places pré- 


ἀραιὸν A De serOU pas LUE. 


mode de dépläcement à un autre 


est vain Tous sont complémen- 


à assumer tous lés risques 
un projet de 18 milliards. de 
francs. Le contribuable n'étant pas 


machine de guerre contre leur 


» De leur côté, les Français 


reprochent aux aux Américai 
impérialisme culturel (l'inonda- 
tion d'images 4 au-dessous du 


médiocre} et le ectionnisme 
{le refus des crions cinéma 
togrephiques xagonales : celles- 


ement aux Etats-Unis 


que + Ar du marché). Avec 
‘ouverture des Etats-Unis vers le 


* La maquette de l'Américain Center. 


bassin. Pacifique et les retrou- 
vailles de l'Europe avec sa moitié 
orientale, Le dre enite les Su 
continents risque de s'aggraver. 
Centre américain peut servir de 
passerelle ‘entre les deux mondes 
ee Petite πε les de dialogues et 
anges es 
blèmes de la sociét "de Gehain 
seront abordés : de la bioéthique à à 
ῃ Lim es et de l'économie à 
.recherche scientifique. La ae 
sion de la culture américaine ne 
doit plus être notre seule ambition. 
Notre but est d'être un point de 
contact entre les réalités améri- 
caines et euro, À 


Salle 
polgralente 


Pour obéir à ces nobles ambi- 


‘tions, LE nouveau bâtiment, . 


implanté à côté de l'entrée princi- 
du de Bercy. sur un ter- 


rain de 2 500 mètres Carrés acheté ‘ 


LE Su orne, Ses 
18 000 mètres carrés de de pianc! 

€ de 300 ἃ 400 places ee 
projections, reucontres, confé- 
52: Dress 


istique : quatre volumes, 

en, ps black boxes, sont trans- 

formables à volonté en salles de 

conérenees. studios de vidéo, 
espaces de performances, etc. 

L'American Center aura, en 

outre, son restaurant (600 mètres 


‘‘ de l'American Center est, de 1ouie 


sollicité, cela me paraît conforme ἃ 
l'esprit de l'économie mixte. Mais 


des exemples récents incitent à 


2,50 francs pei 

bler élevé. LE doit ftre mis en 
balance avec le temps et le carbu- 
rant économisés. De tels Equipe 
ments coûtent Cher, ΤΈΩΣ ne peut 
pas tout faire dans des délais rap- 
prochés. <: 


elles ou dégradent-elfes l'envi- 
ronnement ? 
— La préservation de l'environ- 


souterrain eatraîneraient une 
réduction sensible des en μα dde 


la rés 
et de la Ville de Paris, avec Les 
associations, les riverains et aussi 
avec le gouvernement s'il est saisi 
du projet. 


5 du Syndic 
: 3 son tour la 6 


SEE CES RESTE | 


89 Set Ver 


producteurs indépendants ἃ la | ὰ 
recherche de produits européens, 
designers obligés de résider un 
temps à Paris. Ces a] ments 

seront loués de un à trois ans, « au 


τ πέμμα ὑετῷ δα. 
Φ ODACE ρον 


sociétés extérieures. À noter que si 


τ χα agtitet da “are 


Raspail 
musique) n'existeront plus pars 
matiquement. « Des Lers serons 
ouverts en fonction des Ca 
nités, note jel Janicot. Acruel- 
lement, les Etats-Unis om certai- 
nement quelque chose à nous 
gpporter dans le domaine du 


ign ou de l'audiovisuel ». La 
psenent à réomdre les mes πὴ ἢ 
inanciers. 1 du Send 
-- 


son équipement sont estimés ἃ 
150 millions de francs. Le budget 
de fonctionnement du Centre tour- 
nera autour de 46 millioüs de 
francs par an. 1] sera alimenté à 
50 % par les recettes des activités 
commerciales. L'autre moitié par 
les revenus d'une dotation en cours 
de constitution, gonflés du solde de 
la vente de l'immeuble du boule 
vard Raspail (ce dernier a été ΓΗ 
.230 millions de francs). Ts 
réunir maintenant de 80 à 100 mir 
lions de- francs. Les grandes VER 
sociétés américaines sont actuelle- RES ἐς 
ment démarchées. + Votre avenir at 
dépend de votre capacité à com- : 
préndre l'Europe, \eur dit-on. Εἰ : 
Paris reste un centre culturel iné- - 
galé sw sur le Vieux Continent. Pre 
lace sur le bateau avant 
ge qu'il re ne parte. » Seront-elles sensi- 
les à ces arguments ? L'ouverture 


( of ri 


les manières, prévuc 1992 
. Cette année-à, on Céletrera le cit 
quème centenaire de la découverte 
l de l'Amérique par Christophe 


_ EMMANUEL DE ROUX 


és 


- 


LE 
LA 
fs 


{ ΠῚ Hieltoret FETT 
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JUSTICE 


Le tribunal correctionne! de 
Tours s’est accordé un délai de 


réflexion jusqu'au ‘1 février . 


1890 avant de se prononcer sur 
la poursuite engagés contre le 
responsable de {a section 


ténnis omnisport L'Alerte de 


répon- 
dre du délit d’homicide involon- 
taire { [9 Monde du 8 décem- 
brel. En rentrant chez lui après 
avoir constaté l'absence du 
moniteur, l’un des élèves du 
cours de tennis, âgé de dix ans 
avait été tué par une voiture, et 
le juge d'instruction avait 
estimé, ls responsabilité pénale 
du dirigeant de ta section tennis 
devait être soumise au tribunal 
correctionnel, 
TOURS 
de notre envoyé spécial 


Α l'évidence, M Colctte 
Martin-Pigalle avait décidé que ce 
procès ne serait pas celui du bénévo- 
lac ΠῚ ne s'agissait à ses yeux que de 
juger M. Εἰ ᾿ js 


sable de la section tennis del 


intervention permettant d'élargir le 
débat. Manifestement irritée par ce 
qu'elle a norme ere Ἂ de 
presse » et par une qui ne par- 
venait pas à pénétrer dans nne salle 
trop petite, La présidente a toutefois 
tenu à souligner qu'« ur débat. 
d'intérêt général pouvait aussi se 


dérouler dans une enceinte judi- 

cigire ». 
Les faits, simples en apparence, 
font apparaître un mécamisme judi- 
iaire très particulier. Après la mort 
du jeune Olivier, la procédure a t£ 
transmise au parquet mais com- 
prend deux aspects. L'un concerne 
l'accident Îui-même, L'autre est 
constitué par Ia plainte des 
3 mensent omblée en 


parquet a décidé un « assement sans 
suite». 


ë js section 
tennis n'ayant pas d'existence juri- 
dique. 

Dès le début de l'audience, 
Ms Lizon-Croz, l’avocate de 

Derogis, 2 des nullités 


qui sont révélatrices d'un certain 
nombre d’hésirations lors de l’ins- 


le magistrat qu’ 
seule fois, os de pe Tupaton — 
Une affaire 
deprinei 


Le fond de l'affaire peut se résu- 
per cone question : M: Derogis, 


SOCIÉTÉ 


Un dirigeant d’une association sportive jugé pour homicide mvolontaire 


«Gérer l’imprévisible » 


moniteur et venir les reprendre à Ja 
fic du cours ? Le respect absolu de 
ce principe aurait permis à Me Poi- 
rier de constater que le moniteur 
étaït absent et de ne pas laisser son 
fils au gymonse sans vérifier que le 
cours avait bien lieu. Aussi 
M b i le le= 


leurs parents ». Si M= Poirier 


route de Fondertes à Tours», ἃ 
déclaré l'avocat, avant d'ajouter : 
«Με Poirier a surtout réussi ἃ 


* Le 

M. Michel Sebourauk, 2 moins 

craie rvai ELLE aplireu 
n'est pas certain qu'elles 

étre imoutées au sel M. is. ΠῚ 


ya le moniteur. le responsable des 
cours, Le président de l'association, 
le bureau, alors 


en font eux- 


prise, les 


client : « Ce que l'on vous reproche, 
c'est de ne pas avoir géré l'imprévi- 
sible. » 

MAURICE PEYROT 


Par agree code τὶ grue mince 
Un adhérent et cinq symphatisants : 
du Front national condamnés à Dreux 


ont ét£ condamnés, mercredi 
6 décembre, à des peines allant de 
trois à huit mois de prison ferme. 
Olivier Euryal, un manntention- 
maire de vingt et un ans, adhérent 
du Front national, et cinq jeunes 


Le congrès du Syndicat indépendant de la police 
joue à son tour la carte de la modernisation 


Plus de trois cents policiers ont participé, du 
F Seint-Mandé 


Boyer, secrétaire général du SIPN, ἃ appelé les 
pouvoirs publics à « manifester une confiance 


Syndicat de fa police nationale que 

(SIPNI. Le icat, qui affirme grouper treize cers «irréprochables». M. Boyer a aussi estimé 
mille à quinze mille gardiens de la paix, est, der- que, face à ce qu'il a appolé la « 

β autonome des 7 +, le gouvernement als corimis 

[FASP}, la secortde monde «une erreur» en supprimant expulsions 


Secrétaire général du SIPN, 
M. Gérard Boyer veut que son 
isation soit considérée comme 


un syndicat comme les autres. 
Autrement dit, un si 


et avait entraîné sous les fenêtres 
de M. Robert Badinter, alors 
θη justice, plusieurs 
milliers de policiers, ἃ «viré sa 
Désormais, selon les termes 
mêmes du ν dans 
discours 


is jours durant, ceux-ci 
Pailleurs, suivi 


PE 


idéologi le proère 
SIPN n'en au | oublié. ἐπ 
extremis, 

intégré 


sympathisants du mouvement 
d'extrême droite avaient 61€ inter- 

dimanche soir, après avoir 
agressé un groupe de jeunes antire- 
cistes. L’incident avait suivi 
f de La victoire de ἢ 


date du FN, Me Marie-France 
ΤΌΝ (le Monde du 5 décembre 


An tribunal de Bobigny 
Une jeune Maghrébine 
et sa mère 


après 
Ja mort d’un nouveau-né 


aière séance a eu lieu en ce | pou 


de M. “Robert-André ivien, 
et maire de Saint: 


Mandeë, s’est accordé le luxe 
d'applaudir chaleureusement 
M. François 


Les rapports police-gendarmerie 


Convivialité informatique 


is. 1 en sera 

ue les 

deux partengiras mettront 
foi ἃ jour, durant 


sonnes 
celui des véhicules volés 
. Pour autant le 


n'est pas encore total puisque 


informations 
« sas informatique », sans 
connexion des systèmes cen- 
taux. 2 


Le fichier des véhicules 
volés et le fichier des per- 
sonnes recherchées sont 
exploités en commun par ls 
gendarmerie et la police depuis 
de nombreuses annérss, Mais 
au feu d'avoir un fichier unique 


par les autres. Depuis le 
1e juillet 1982, un motard de 
- spportait quoti- 
diennerment au ministère de 
l'intérieur les bandes magnéti- 
ques portant les corrections 


des gendarmes, puis s'en 
retourrait 


1 a fallu plusieurs mois 
d’études ot de discussions 
pour arriver à cette simplifica- 
tion. D'autres fichiers pour- 
réient être échangés dans les 

ᾳ μ. 


nier. 
Sur les 44705 détenus de la 


métropole on pte 
44705 condamnés et 21 626 pré 
venus, Les hommes sont au nom 
de 42 662 et les femmes de 2 043. 
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SPORTS 


BOXE : championnat du monde (WBC) dés super-moyeñs 


Leonard-Duran 


incapable de produire de 
nouveaux champions crédibles, 
la boxe professionnelle 58 
délecte de remakes : dans le 
dernier palace de Las Vegas, 
l'Américain Sugar Ray Leonard 
et le Paraméen Roberto Duran 
se sont rencontrés jeudi 
7 décembre, titre mondial 
{WBC) des super-moyens 
(76,204 kg) en jeu, neuf ans 
après avoir disputé le titre des 
mimoyens. Et, bien sûr, Leo- 
nard a été désigné vainqueur à 
l'unanimité des à 
ὩΣ Taylor est mere. 
et ᾽, MOIS à encore 
up de monde qui 


Je 15 à 

vier prochain à Atlantic City 

l'ancien chempi u monde des 
ids ἰουτάς 


héros picaresque, 

étaient alors d'authentiques cham- 

pions. La fois, en juin à 

ontréal, Duran, qui était 
Éd se 


une quinzaine d'années, chauffeur ‘ 


boxeurs ont fait leurs comptes : 
18 millions au moins pour Leonard, 
7,5 millions pour Duren. Et le fisc 


| 
' 


ἐν 
| 
: 


Reese 
le 
ἐπ 
ls 


un 
Leonard ΠῚ. 
il y aura encore des gens qui paye- 
ront pour voir... 
ALAIN GIRAUDO 


BASKET-BALL 
Coupe d'Europe des clubs cham- 
pions{Poule finale, premier tour δι δεῖ 
MESSIEURS 
a Limoges b. *Mac-abi Tel-Aviv 88- 


᾿ DAMES 
CSKA Moscou b. BAC Miranda 77 - 63° 


“μίσαι ας RÉ Barcslone 1-0 


LES HEURES DUSTADE 


dendème journée du champion- 
nat de division 1. Samedi 9, en 


Monaco (Canal +). 

‘Coupe du monde. — 
Samedi 9 décembre, tirage eu 
sort du Mondiale 1990 à Rome. 


Coupe du monde. — 
Super Ὁ messieurs à Val- 
d’isère, dimanche 10 
bre, puis à Sesinière (Italie), 
mardi 12 décembre. Descente 
et slalom dames, samedi et 
dimanche 10 décembre à 
Steamboat Springs {Etats- 
Unis). 
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THÉATRE 


Gérard 


ne ᾿ 


retrouve 08 Sourire qui fui fait une petite ride au coin de ΓΟ. 
» Théätre national de Chaïlot jusqu'eu 27 janvier, 19 heures à 


CULTURE 


_ Le soupirant du général 


La rencontre fictive de Gaulle-Pétain imaginée par Jean-Marie Besset dans « Villa Laco » 


a d'abord été montée à Strasbourg où les léritiers du ont de 
en vai, son interruption. Elle est présentée maintenant à Paris. 


Et εἰ ἀνθ EE ae 
l'entourage 
et est affecté aux transmissions. 
Homosexuel, Gorka, ses heures 
ds:ernics δε τοίσθον, τείοιαε Ne 
que soir La chambre qu' pate 
avec og «quelquanr, = texte 
de la pièce, Villa Luco, ne nous dit 
ce quelqu'un est anglais ou 
τ m soir, Gorka trouve 
l'immeuble détruit par une bombe : 
son Compagnon 8 ÉLÉ tué. 


À ce moment, l'affection 


L'hypothèse de la visite de de 


aberrante. Mais, d'une part, J'ima- 
gination créatrice a tous les droits, 
s'agissant d'une œuvre de fiction. 
Et, d'autre part, la rencontre 
de Gaulle-Pétain n'est pas le 
propos de la pièce. D'ailleurs, les 
deux hommes sont représentés 1à, 
lux de l’autre, dans une salle 
du de lle d'Yeu, mais 


seucs nerveuse, impatiente, pas- 
sionnée du lieutenant Gorka, 
conduit 16 5] teur ἃ errer, à fan- 
tasmer, sur le for intérieur du géné- 
ral de Gaule Sur Janates pré 
cise qu’il uvait, qu'il savai 
accorder à ἦν ou te] inconnu (Mal- 
cela dans son por- 
tait de de Gaulle Les chênes qu'on 
abat, et aussi sur l'humour du 
général sur sa simple curiosité. 
rançois Timmerman, RES un 
it trop rai onne une 
Fte Fération assez fine La tontes 
ces tions que le person- 
nage de de implique. 
Villa Luca est une pièce insolite, 
incongrue, fascinante. 


, Un spectacle 


Très simple, 

Clair, très bon enfant, est ie spocta- 
cle sud-africain que présente Peter 
Brook : Woza Albert, écrit par 
deux auteurs noirs, Percy Mrwa et 
i Ngems, et nn auteur 
blanc leur ami, Barney Simon. 
C'est une suite rapide, brillante, 
de skntohes qui mettent en jeu, 
avec ironie caché» ἃ 

que, 


au contraire, très 
Αἱ 


vie 
tous es jours des habitants de 
Soweto. 
C'est joué par deux acteurs afri- 


cains que nous avons déjà vus chez 
Peter Brook, Mamadon Dioumn ς et 


Bakary Sangaré, qui sont vraiment 


du général ont demandé 


Bs ont appris de Peter Brook 
l'emploi des objets ἃ transforme. 
tion ; dans leurs mains sn our de 

jer journal devient une 
der mouton, un bâton devient me 


avec une 
soires ils animent tout ua monde, 
C'est le côté « bricoli-bricola » de 
Brook. Sa spécialité. 

Pour structurer ἐξ COrsef un peu 
certe suite simplette de gags et de 
parodies, les auteurs Ont imaginé 
que nos deux chômeurs de Soweto, 

1 tirent le diable par la queue, 
feat semblant de croire un bruit 
qui veut que Jésus-Christ soit 
<revenu» à Sowelo — mais cela 
sonne faux, fait fabriqué. 

Dans la mise en scène de Brook, 
l'ascendant et Je charme incroya- 
bles de ce spectacle tiennent avant 
tout à l'art déchaïîné des deux 
acteurs. C'est éblouissant. Σ 


» Villa Luco, théâtre Paris-Villette. 


Tél. : 42-02-02-69. Jusqu'au . 


20 janvier. ; 

Wozs Albert, Bouffes du Nord 
Téi. : 42-39-34-50. Jusqu'au 
31 décembre. 


A-loctasion du spoctècle Vale ὦ 


Luco; le théâtre Paris-Viietta pro- 
pose un débat sur le thème « Le 
couple de Gaulle-Pétain, peut-on 
écrire du théâtre avec l'Histoire ? », 
dimanche 10 décembre, à partir de 
18 h 30 au théâtre. Avec fa partict 
pation de Jean-Pierre Azéma et Ber- 
nard Dort. 


Le voile empoisonné de Médée 
Francine Bergé accomplit le tour de force 
de nous faire croire qu'Euripide 
est un auteur contemporain 


l'Arc- «Je n'en jetie aucune. Elles ont 


Si jouer, c'est aimer feire des ration — et aujourd'hui le  Schuster, avec sa com 
975, se bat 


Schuster est comédien jusqu'au 
‘bout des ongles. Avec son cigare et 
son borsalino, sa moustache noire 
de latino-américain, il n'a rien à 
voir avec les clichés attachés 
d'ordinaire au manipulateur, 
homme de l'ombre discret et 
réveur, Il y a chez ce L 

τοῖς un je-nesais-quoi d'irrévé- 
rence salutaire. D'ailleurs, ἢ] à été 
décoré de l'ordre de la Grande 
Gidouille par le collège de pata- 
physique, en 1984, à la suite d'un 
très mémorable Ubu Roi» d'Alfred 
Jarry. Il y mettait en scène et y 
jouait le roi, ἴα reine, les hobles 
polonais, la pompe à phynances, 
avec la complicité des personnages 
de Meccano créés par le peintre 
Eurico Βα). 

C'était la première fois que les 
deux hommes se rencontraient. Ils 
s sont retrouvés pour l'Illiade, 

— Βα] a utilisé certe fois 
Je bois et les matériaux de récupé- 


Bleu-Blanc-Rouge et le Noir, une 
histoire inspirée de 1789, « gri 


tardivement de cet pas du 
tout conçu à last ur la 
marionnette, Anthony Burgess 


un compositeur italien de trente- 
hoit ans, la musique. 


Cette fois encore, Baj a créé des 
marionnettes statiques, mais avec 
force passementeries et rubans très 
dix-huitième siècle. Schuster signe 
décor, mise en scène et jeu : toutes 
les parties parlées des trente per- 
sonnages, avec, en prime, deux 
chansons à boire. 

À dix-neuf ans, il a fait la route 
avec le Bread and Puppet, dans le 
sillage des poupées géantes, des 
grandes célébrations festives et 
œcuméniques de Peter Schumann. 
Depuis cette époque, Massimo 


ezterre, fondée en 1Y 
avec ses armes — la création — 
pour faire sortir la marionnette des 


chemins de l'enfance, où on 
J'enferme volontiers — et pet 


de l'Ecole d'art dramatique du Pic- 
colo Teatro à Milan. ἢ a longtemps 
vécu entre l'Italie et ia France, 
avant de s'ançrer à Marseille, avec 
une subvention de l'office de la 
cultnre de la ville. 

Parfois, il endosse la fonction de 
journaliste, fait des interviews de 
philosophes, de sociologues, de 
peintres, αὐ , Sur l'art de la 
marionnette. Bref, tout lui est bon 
pour franchir les barrières. Mais il 
se considère comme un « fradérion- 
nel » dans la mesure où il persanna- 
lise chacune de ses marionnettes, 


pour moi une dimension totémi- 
que, sacrée. J'ai avec elles un 


pre corps. r 1 
pas liée au sol, sa vitesse n'est pas 
“réaliste, on peut lui couper La tête, 
l'ouvrir en deux. Avec un acteur, 
bien sûr, c'est plus difficile. » 
ODILE QUIROT 


> Le Bleu-Blanc-Rouge et le 
Noir. Du 11 au 17 décembre, 
21 h. Contre Georges-Pompidou. 
Coproduction Centre culturel 
français de Milan. La Scala. Fes- 
tival d'automne, tél : 42-96- 
96-94). 


nai de la marionnette/« L'Ag 
d'Horme). 


DANSE 


Sylvie Guillem, qui ἃ se été 
deux fois ἐν Le, ἔτεος 

ns France-Danse et In 
ΡΣ Somewhat Elevared), 
donne de son style une définition 
concise et Juste : « C'est du hard 
Balanchine ! ». Voïñà au moins pour 
16 vocabulaire : de base classique, 


on et du déséquilibre. Quant à à 
tion et du ibre. 
syntaxe, au montage, à la scénogra- 
Phie, à la dramaturgic, Forsythe ne 
ressemble à personne. Mème si l'on 
peut trouver chez lui des traces des 
conquêtes d'un Cunningham (das 
l'occupation de l'es] ΤῸ ou d'une 
Pina Bausch (dans le tralité). 
Plus radicalement encore que Je 


de paroles: de dense et de 
de du εἰ de mrréalime. due 
Li 
sivité et de caresses. Sans oublier 
μας ποῦς πρὸς α αρλοῦ, 
première partie, Potemkins 
Unterschrifi, est une entreprise — 
réussie — de dénatilanton du 
spectateur. Les perspectives sont 


Le tigre Forsythe 


William Forsythe est an Châtelet avec le Ballet de Francfort : 
et un spectacle magnifiquement violent, « Impressing the C£ar » 


faussées par un grand praticable 
ressemblant à un Patent d'échecs 
posé de travers et occupant la moi- 
Lié de la scène ; des objets dorès 
identifiables sont posés dessus. 
thoven (Quaruor à cordes n° 14, 
lutte avec les bruits de Tom Wi 
lems et Leslie Stuck, complices 
favoris. au chorégraphe A toute 
vitesse, personnages disparates, 
dont plusieurs femmes en robe du 
soir, accomplissent des actions 
incomprébeusibles : il prennent des 
mesures, ε el es adhé- 
sives, cent objets, arra- 
chent des toiles, se font des pieds de 


62, Ces actions sont simultanées, . 


bien sr, pour que l'œil soit tiré ἃ 
hue et à A peine croit-0n tenir 
μα ΠῚ qu'un noir se fai, qui casse 
sus) τ os νοο το (en 

is). Un archer en jupette noir 
εἰ blanche L j 


mat très Alice au Pays des mer- 
weilles. Rom Ee ere bie - 

In the Middle, Somewhas Eleva- 
red, déjà entré au ire de 
l'Opéra de Paris et à celui de 
diverses compagnies, constitue La 


deuxième partie — Îg belle. 
Giüne à 1 dame! Neil athièes 


surdoués s'y écartèlent, dont des 
maillots très échancrés et des col- 
lants noirs transparents mettent en 
valeur ἴσα corps superbes, 
. nerveux, sy livrent à 
tous paroxysmes. u au 
contours noyés de grrr éclai- 
rages coupe-souffle (signés aussi 
Forsythe), fantastique bande-son 
de Tom Willems — une symphonie 
de déflagrations, halètements, 
lrosesnent pe te Com- 
ment Forsythe s' pour que 
chez lui une simpi arabesque, un 
simple dégagé paraissent d'auda- 
cieuses nouveautés ? On se y 
rojeté dans le vingt et unième si 
δον Fes Garder mieux dansé 
qu'au Îcr, ais presque 


Un sabbat 
akürissant 


Les trois parties suivantes 
s'enchaînent, La Maison de Mezzo- 
Prezzo est.une vente aux enchères 
totalement délirante, menée par 
deux sémilläntes ot burlantes 


commissaires-priseurs en 
cocktail, On ne sait pas très bien ce 
qu'elles vendent, si ce sont les per- 
dorés s'agitent autour 
d'elles où ls accemoires farfclns 
qu'ils transportent, Dass un petit 


coffre-fort posé sur la table, une |. 


tête coupée intervient fréquem- 
mént, on lui laque la porte au nez. 
Et voici Bongo Bongo Nageclz. 
* qui avait ahuri l'an dernier le Festi- 
val de Montpellier. Trente ou qua- 
rante collégiennes en jupe plissée 
aoire, Chaussettes et chemisier 
blancs, perruque mi-longue à 
franges moitié sont des tra- 
vestis) se livrent à un sabbat où il y 
a du rock, du twist, de la danse tri- 
bale africaine, de La secte en 
transes ; ε 


. de rats, avant de 


les 
rondes avec elles. re & de 
Mr, Pnut goes to the Big Top? 


On sort de à étourdi, secoué, 
ravi. En se ‘que mieux vaut 
ne pas voir tout de suite d'autres 

de danse, car on risque de 


Second programme les 14 et 
18 décembre, à 20 ἢ 80. 


, au cœur de la pièce décor, des costumes, des lumières ‘ 


Quand 
d’Euripide, une esclave s’en vient 
pue sur le devant de la maison de 

édée un grand panier d'où 
dépasse un voile, on Se dit que les 
grands auteurs le sont parce qu'ils 
sont éternels : dens l'acuité de leurs 
visions, la justesse de leurs juge- 
ments, l'intemporalité de leur ima- 
&ination. Un voile, héros d'une tra- 
gédie antique ; un voile, de 
l'actualité française d'aujourd'hui. 


un voile empoisonné. France 
nn aporase La mens est à 
n is ἢ iles d'immi- 
grés — d'exilés ? — portent le voile 
en classe pour marquer leur singu- 
larité sur une terre d'accueil. 
Médée, dont Dominique Quéhec, 
qui met en scène la tragédie d'Euri- 
pide au Théâtre 13, écrit très juste- 
us ne Er + doublement ext- 
(2 la cité grecque, 

femme et issue du er Er ed 
bare », doublement menacée aussi 
comme insoumise ou apatride ». 
Fatimab, Leïla et Samira ne sont. 
êlles pas, elles aussi, de très jeunes 
filles “exilées >, « menacées », 

«insoumises » ἢ 

La voix 
des femmes 

La pièce d'Euripide, comme 
l'actualité récente, est l’occasion de 
méditer sur la condition de Ja 
femme, sa place dans la société, 
son déchirement entre les contin- 
gences concrètes de la vie terrestre 
et sa relation avec le divin, le sacré. 
Qu'Euripide fasse de son héroïne 
une magicienne et une fille des 
dieux ne relève pas seulement-de 
l’habileté d'un auteur qui veut 
transcender son sujet pour le hisser 
au niveau du mythe, mais est aussi 
ke moyen pour jui et pour nous de 


lante prouvent la permanence du 
tragique dans la société des 
hommes. 


Monter la pièce d’Euripide 
aujourd'hui est le premier mérite 
de Dominique Quéhec. Quand on 


‘Usaure en plus qu'il s'est appuyé 


pour cela sur une belle et simple 
traduction de Gérard Heër 
Duraod (1) et qu'il a confié le rôle. 
titre à l'excellente Francine Bergé, 
on comprendra qu'il à réussi cette 


tatreprise périllouse, dans un 


belle (Sophie de ia Rochefou- 
cault), quand la lettre de l'œuvre 
Fan er 

a pris fe ai 
des hommes (Créon, 


trois femmes qui, peut-être, n'en 
font qu’une et, du coup, s'en est 
allé au cœur de l'œuvre et de son 
importance, ‘ 

Si bien que dans ce drôle de 
Théâtre 13, coincé entre un Mono- 
prix et des ἨΣΜ du treizième 
arrondissement, pris dans Les fri- 


tieux et à la hauteur de cette ambi- 
tion. ἢ 


OLIVIER SCHMITT 


% Théâtre 14 24, rue Daviol. Du 

mardi au samedi à 20 h 30. Mati- 

née dimanche 15 heures. TéL : 

46-688-16-30. Jusqu'au 
re. 


—— } : 
1) Parus aux éditions Actes Sud- 
iers (1989), 44 pages, 52F. | 


Deux élections blanches 
à l’Académie française 


L'Académie française, qui s'est 
réunie le jeudi 7 décembre pour 
désigner des titulaires aux Fanteuils 
rendus vacants par la mort de 
Thierry Maulnier et par celle 
d'Edgar Faure, n’a pas trouvé de 
majorité pour élire deux nouveaux 


«immortels ». 

Pour le fauteuil de Thierry 
em cn des 3 tours de 
scrutin, M. Yves Coppens à obtenu 
15 voix, M un Pauwels 2 
Cependant que letins marqui 
d'une croix indiquaient le rejet des 
deux candidatures, Même situation 
pur le fantcuil d'Edgar Faure, 

Jean Cau obtenant à l'issue du” 
Eur Di Ἢ voix, M. Jear- 
" dant que. 

12 bulletins étaient marqués d'une 


Croix. 


τυ. 


πυτυνερ PERSON EURE FRITES δὲ 
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En 


τ 
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La Mafia 

n'a pas reculé 
et Venise 
refuse toujours 
de rendre 

à Syracuse 

les reliques 

de sainte Lucie, 
protecirice 
d'une ville 
confrontée aussi 
aux problèmes 
de l'immigration 
afro-arabe. 


YRACUSE. — Port sur la 
mer Jonienne (fondé par 
les Corinthiens en 734 
avant Jésus-Christ). 
135000 habirants. Archevëché. 


trielle d'Augusie. Nombreux ves- 
iiges antiques Palais et églises 
médiévaux es baroques. Patrie 
d'Archimède. de sainte Lucie et de 
Luigi Foti, sous-secrétaire d'Etat 
au Frésor dans l'actuel cabinet ira- 
lien. 


On pourrait fort bien clore ici la 
notice de ce qui fut, certes, l'une 
des plus marquantes expressions 
urbaines de la civilisation grecque 
er, avec Rome et Carthage, la plus 
influente cité de l'Occident anti 
que, mais qui 8, de longue date, 
pris une retraite pépère. 

Pépère mais pas forcément 
mockleuse. Car i ne faut plus ima- 
giner à Syracuse — oi, au reste, ail- 


faut, avec les chaises tirées sur le 
trottoir, les enfants en barboteuse 
jouant tranquillement sous les 
regards faussement distraits de 
femmes en noir et d'hommes lisant 
l'Aretuseo, feuille locale perpé- 
tuant le nom de la nymphe-source 
Arétuse, toujours bouillonnante sur 
k rivage depuis que les Hellènes 
fondateurs y abordèrent. 

Le seul élément du décor resté 

en place, ce sont les alignements de 
lauriers-roses Je long des rues, 
forcis, embellis même, eux, mais 
solitaires. Les Pam enfin 


er ce Le vies ἜΣ 


Si les irouoirs vespéraux sont 
vides, la chaussée, en revanche, dès 
le coucher du soleil, charrie le 


fleuve de fer brülant des voitures. 
Elles comme un seul 
homme vers Oriygie, l'ile d'Ortygie 
reliée par deux ponts à la Sicile 
striclo Sensu et qui n'a cessé d’être, 
depuis la fondation de la colonie 
ue, le cœur, l’Ame et le visage 
Syracuse. à 
Après une heure ou deux 
chacun, ayant 


embête surtout les élus, 
ensuite de les faire sauter sous 
peine de vindicte électorale —, s’en 
Se ut τα 
une glace ou αἱ fois un 
lit Hit d'amande, boisson du terroir 
qui ne sait pas combien de temps 
encore elle pourra tenir face aux 
chimiques. 


L'arrivée des « Verdi » 


Bien avant l’éclosion des Verdi 

— les écologistes, — pas encore très 
influents en Sicile, eiques auds- 
ceux Ont suggéré aux ronronnantes 
municipalités démocrates- 
chrétiennes installées au palais 
Vermexio depuis la fin du fascisme 
de piétonniser une partie d'Orty 
gie. Le soir au moins, on ἣ 
alors abandonner les véhicules dans 
les bag cenire hoderne εἰ 

er pédestrement, dans 
fer enfin restitué à la fraîcheur 
marine. 

La réponse, quand il y en ent, fut 
toujours la même, y compris de La 
part du nouveau sindaro — je 
maire, — Un avocat quinquagé- 
naire, Salvatore Barberi, pas trop 
raplapla pourtant : 

«Les voltures sont le dernier 
lien de la vieille ville avec le reste 
de la commune... » 


mer) Ru cé | CHE 
l'Île originelle se vide sans bruit de 


SANS VISA 


ses sédentaires. Sont vendesi — à 
vendre — des rues entières de mai- 
sons à un étage, en pierre blanche 
et ἃ balcon ventru, portant au front 
des dates de construction à allure 
d'aide-mémoire ue: 1715, 
1789, 1815. 1860, 1939. 


Les maisons encore habitées se 


comportent en ques fraîches, 
tamisées, plus vivables à en rugir 
que les mastocs 


Pan Qi 
Pr gran range 
pe de LoQee ὑπαι! ἐς Poe 
des conditionneurs d'air. 


ue pince-sans-rire, 

Les ‘on l'a déclenché on ne peut 
plus l'arrêter... - Si un jour on par- 
vient quand même à le 

et qu'on se rend compte enfin de la 
supériorité des maisonneties orty- 
giennes sur les pigeonniers 
humains du Corso, 11] Sera 
blement trop tard, l'ilot matriciei 
ayant été entre-temps, peut-on faci- 
lement imaginer, racheté tout 


des allures nord-américaines : 
« Cest Le retour de bäton de notre 
émigrarion aux Pere c'est 
en sorte le Paye 
fade de la Mafia aux "Alliés, 
ordonnée de New-York par Lucky 
Luciano (1) durant la dernière 
guerre mondiale >», opine, sarcasti- 
ὅμοια un de ces ex-indépendantistes 
qui, en 1945, crurent enfin venu le 
moment de transformer en Elat- 
mation l'île la plus vaste 


(26 000 km} et la plus peuplée (à 
présent cinq millions d'habitants) 
de Méditerranée, mais égalentent 
celle collectionnant le plus de 
dominations étrangères (quetorze 


es deux millénaires et demi). En 
outre la Sicile, a se propre langue, 
toujours 

Néanmoins, des Grecs d’avant 
aotre ère aux Piémontais de 1860, 
jemais maître, pourtant garanti 
Cent pour cent indigène celui-là, ne 
fut, n’est plus exigeant que la 
Mafia, précisément. Syracnse sans 
doute, parce que l'emprise de ce 
pouvoir absolu du mal absolu y est 
relativement moins forte que dans 
le reste de la Sicile, a la parole plus 
libre à l'endroit de la soi-disant 


cours Gelone clament en bombages 
noirs : « La Mafia, les syndicats ει 
da Démocratie chrétienne, ici c'est 
Ja même chose. » 
< On pourräil peut-être même } 
ajouter l'Eglise», souffle une 
Le) langue avant d'enchaf- 
: «Σὰ aussi, l'exemple es veu 
L'Amérique Depuis que tous 
Siciliens connaissent le don des 
rs de le cathédrale Soin:- 
Patrick, en plein New-York, fait 
Speliman (2) per 
Franck Costeilo, le copain de 
Lucky Luciano... » 
Aussi notre SE M 
comme la plupart des 
est-il sans illusion sur les chances 
de réussite du combat que mène à 
Dinde où pe le δεῖ. 
un «petit juge» barbu- 
moustacin au nom mériméen de 
Giovanni Falcone. « La Mafia 
n'aura même pas besoin d'agir 
elle-même pour l'éliminer, ed 
honorables 


mêmes. La Sicile vir sous Te règne 
du non-dit » 


Après le juge intrépide, il est une 
autre re pire encore plus insolite, 
tombée récemment dans le jardin 
sicilien et dont les msulaires atten- 
dent avec curiosité et résignation 
or mp 

τές, digérée ou éliminée par les 
mafieux : Timoeigation ahroarabe. 

Depuis que les portes de la 
France ei du Benelux sont plus 


compliquées à franchir pour les 
chômeurs d’Afrique du Nord et de 
l'Ouest, beancoup se sont tournés 
vers l'Italie, restée d'accès plus 
libre. Renversement de l'Histoire, 
le Mezzogiorno, Sicile incluse, 
vieux fournisseur d’hommes à 
l'Europe et aux Amériques, en 
reçoit maintenant de plus au sud 
que lui. 

Le long des autostrades sillon- 
nant Palerme, des Marocains vous 
propose Ἐ désormais la presse 

à Catane, ce sont des Séné- 
galais, cousins de ceux de Mont- 


leur sol natal, vendent, à même le le 
trottoir, ventilateurs et 

- les voitures, montres et 
lunettes pour Les conducteurs. 


᾿ς Leretour 
des musulmans 


« Les Arabes reviennent ! » 
grommellent les bonnes gens, qui 
se souviennent vaguement des qua- 
tre ou cinq siècles médiévaux 
durant lesquels leur île fut islami- 
sée ou islamisante. Les petits Syra- 
cusains apprennent à l'école que 
leur ville se fit ravir en 669, par des 
Pirates musulmans bien renscignés 
et soc les trésors de l’em 

reur byzantin Constant II, lequel 
venait d'y périr, ébouillant£ dans sa 
baignoire par ses officiers. 
Coïncidence historique suscepti- 
ble de nourrir les fantasmes : c’est 
dans le port de de Mazara- 
del-Vallo, près de Marsale (de 
l'arabe Mers-Ali : Port-Ali}, où en 
827 les conquérants arabes prirent 
pied en Sicile pour y rester, qu'on 
trouve aujourd’hui le plus haut 


pourcentage de Maghrébins de 
presque 15 % des 

habitants. C'est aussi le 

plus fort rapport autochtones- 
On vient jure de s'pe 

< On vient juste de s'apercevoir que 
l'islam est la deuxième religion 


τις : 
50 000 


d'Italie», constate l" 
ciale d'un mensuel africain (3). 


Ce retour des Maures fournit 
Re t l'occasion d’aller voir un 
lus loin que dans /'Histoire 
Ho ie ce que furent ces fameux 
«siècles sarrazins » en Sicile. Des 
de rm tm bi 
ἢ se nt bien 
au-delà de la souveraineté musul- 
mane sur lle où, contrairement à 
lPEspagne, les mahométans ne 
furent pas expulsés ou convertis, 
même Pi disparurent plus tard 
par lente absorption. . 
la reconquête de la Sicile 
chréiemté, 


Après 
au nom de la 
indirectement par la de ri 
de Syracuse Touma, pour se 
défaire d’un rival coreligionnaire, à 
des mercenaires — des 
coins des Vikings fixés en 
France, — dans la 
pointe de la Botte, les islamo- 
siciliens orientalisèrent leurs nou- 
veaux maîtres comme les Grecs 
Re aie : 
reau de ἱκββιίη Eabriquées per ρος 
l'eau de jasmin fal par nos 
imaginations modernes, comme il 
en circule tant, par exem 
lAndalousie islamique. 
usulman 


la fin du douzième siècle, bien plus 
de cent ans, donc, après la rentrée 
des chrétiens, 


pes ses découvertes : « Le roi de 

ile [GuillaumeIl, 1166-1189] 
est vraiment extraordinaire : il a 
upe conduite faite envers les 
musulmans : il leur confie des 
ue il choïsit parmi eux ses 
, eunuques, boufjfons et 

pages (—).» 

J.-P. PÉRONCEL-HUGOZ 

Lire l suite page 19 . 


1) Lucky 
sPantie is (18074060, Lai 


de Rover (1889-1967). 


{3} Africa fnternational, Dakar, 
mai 128. 


L'hiver lapon et ses ac- 
üivités, Brochures dans 
toutes les agences de 
voyages ou à la Maison 
de la Scandinavie et des 


Pays Nordiques. 
36, rue Tronchet, 
75009 Paris. 

Tél. : (1)474238 65 


τὰν 
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GRANDS VINS DE JURANÇON 
CHATEAU DE ROUSSE 
a nn sc αὶ noce. 
ας AU DETTE EH ΒΑΛΕΙ͂Ν. 
Tor drame 
; CHAMPAGNE 
LUCE OS EPANE || pu RÉDEMPTEUR 
constituer votre CAVE en une seule com- AAC ἘΝ 
Toutes cuvies tarifs sur dernande, 


CL. DUBOIS « Les Almanachs » 
51420 VENTEUIL {près Épernay) 
Tél. : (18) 26-58-48-37. ἡ 


φε 8 1  1  7 1  7 


"- 


NOUS AVONS UNE PÊCHE 


La grande broscorte 


sicecienne 
3, place du 18. μεν 1940. 
Pans θ΄ 
Angie Montparnasse 
Aus de Ronnes 
Réservation . 45 48 96.42 


VACANCES-VOY AGES 
HÔTELS 
ns don 


fHautes-Alpes, Queyras} 
Parc rég. Site classé, Stat. village. Piste, 


06400 CANNES fond. Plus bte comm. d'Europe 2040 πὶ. 
: NN LE VILLARD, 16. 92-45-82-08 
HOTEL LIGURE chambres avec cuisinette. Grill 


ΓΥΤῊ 1.500 F/pers./sem. 


5, rue Jean-Jaurès - 06400 CANNES 
BEAUREGARR, té. 92-45-82-62 


Tél : 93-39-03-11. - Télex 970275 


FAX 93-39-1948 Au départ des pies d de Fond, demi- 
Α 150 mètres du Palais des congrès, pension à partir de 1 400 F/pers./sem. 
climatisé, insonorisé, chambres 
TY couleur. TEL direct, minibar. 07510 USCLADES-RIEUTORD 
—— DE FOND-DÉTENTEAIR PUR 
SUR LE HAUT PLATEAU ARDÉCHOIS 
MCE LA BESSE 87919 
HOTEL LA MALMAISON 
Best Western #kNN Paris 
Hôtel de charme du mer, 
calme, grand confort. SORBONNE 
50 CH. INSONORISÉES ET CLIMAUSÉES a 
ΤΥ COULEUR PAR SATELLITES HOTEL DIANA 
Reise quai Chambres aie bains, Wen TV conteur 
43, boulevard Victor-Hngo, 06008 NICE ι- TÉL dé Le 
TEL 93-87-62-56 — Télex 470418. De 250 à 360 F. - Tél 43-54-92-55. 
Télécopie 93-16-17-99. 
VENISE 
ἢ ΙΟΤΕΙ, LA FENK 
Côte basque ἘΤΌΤΕ ALORS 


Saint-Marc 1936 
Réservation : 193941/52-32-333 


64600 ANGLET Fax: 193941/52-03-721. 
Télez : 41-1150 FENICE 1. 
HOTEL de Ia RÉSIDENCE VÉRONE 
de CHIBERTA et du GOLF NOVO HOTEL ROSSI 
#+*NN(près de Biarritz) Via Delle Coste, 2 
« Un doux hiver à 3090 m de l'océms Près de Ia pare de PORTA AUOVA 
re 


Æimosphère intime, tour confert. 


TOURISME 


(linge, chauff.. 161. direct, canal + incl.) 
Tarifs pour 2 pers. : semaine 1220 F 
quinzaine 1 930 F - mois 3400 F 
Valables du 1/11/1989 au 25/3/1990 
(sauf du 26/12/1989 au 3/1/1990) 


Possibilité petits ἀξ]. et repas 
Present pe SKI DE FOND 
104 boulerard des Plages, ANGLET HAUT-JURA 
Tél, réserv. : 59-52-15-16. 
Télex 573412 Fax 59 5211 23 3HEURES DE PARIS PAR TGV 
Yes εἰ Lilane vous sonate [14 pers 
maxi) dans ferme du XVII* forta- 
blement rénovée, chemb. av. 5. de bains, 
Montagne w.., table d'hôtes, cuis. mijotée et légère, 
= pain maison cuit au feu de bois. 
De 2209 FA ΣΦΕ rar pare sem. 
Ô 05350 MOLINES-EN-QUEYRAS 2 cnmprs, penis om je à + via 
Hôtel LA MAISON DE GAUDISSART 


ski de fond pou de τὰ ἀρ δ ΘΕῚΣ où re: 
phoque (16) 92.45.83.29, 


EL BOLICHE, 43, rue Faidberbe, 115. | Lex 4x RELLMAN, 37, τ, Franç-le, 


F. dim. 43-79-8793, 
ÉAERES 41-23-5442. Jusa, 22 Ὁ 30, Cadre élég. 
Le rest. sud-américain du 11°, FE ue 

ΗΝ 
142, av. des Chmpe-Eyses, 49-63-2041 

DOUCEUR DESILES COPENHAGUE, 1° &age, 
pren FLORA DANICA, εἴ 500 jardin τά, 
TA. : 45-26-6820. et son jardin rdc, 
Spécialités dmilaises. SAUMON, RENNE, CANARD SALÉ. 


oo τ  ῦῇἉ““,ς-- 
SANS VISA 


ÉVEILLONS de Noël, 
chez soi, τς famille ; 
réveillons de la Saint- 
Sylvestre au Per 


on y pense déjà, bien sûr ! 

Chez soi, an peut. évidemment, 

faim pol. sinon ÿ nn du 

ts à em] provi- 

des Ayitations, de dernière 

Fed hi qui viemt dîner ce 

soir 7» Alors, à Paris, notez ces 
adresses : 

Une choucroute ? Soit paysanne, 
soit au jambonneau, soit encore au 
confit de canard, mais toujours 
goûteuse, copieuse et de belle 
allure : chez Andrée Baumann 
(64. avenue des Ternes, 17°, tél : 
45-74-16-66). 

Rs cassoulet ? Commandez-le à 

loger Lamasère (23, rue de Pon- 
Entre téL : 43-59-66-66). 
‘Un couscous ? Un coup de fil à 
un Alma (44. rue Jean- 
on, 85, τε. : 43-59-28-25) et à 
tion d'être au moins quatre il 
vous sera livré à domicile. 

Une paclla ? Candido (0, av. 
de Versailles, 16, tél. ΠΑΡ, 
86-68) vous en 
emporter superbe ct prête ié& = 


Une feijoada ? Evasion exotique 
que ce nd pla brésilien. Com- 
mandez (6, rue Mabil- 
Pret ed 7-61). 

Un foie gras ? Près de chez vous, 
il existe-peut-être un artisan char- 


des notez 
avant tout ceux de Christiane Mas- 
sia {Boutique du marché, 59, rue 
de Dantzig, 15, tél : 4828-31-55), 
Et encore ἴα Boutique de Tou- 
toune (7, rus de Pontoise, 5°, tél. : 
43-25-35-93), où jusqu'à 22 beures 
chaque jour vous Monroe ἃ à 
emporter une gamme de 
Ven rustiques snais bons δ les virs 


d'accom eme. Ainsi que la 

Τραας τὰ les Ternes € 
mours, 17, 18 : 47.63 

pese Romano de 


Chez ὌΝ France, le restaurant 
voisin, «vous recevra chez. vous», 


propos, je lui 

un Seul A ἀμασὰ ἄξει fe mme ας 
si possible, de ces plats qui se cui- 
sent eux- qu'elle ne soit 
pas Lrop longtemps eu cuisine, loin 
de ses invités, 

Ici. ἢ s'agit d'avoir de bons four- 
nisseurs. Si, à Paris, caviar s'écrit 
Petrossian (18, bd de Latour- 
Maubourg, 7, tél. : 45-51-70-64), 
notez ann Fa Unis Fish Food Food 

en propes ο υ sai 
Fn é Fe «futé»). SU sagit de de 


La Petite 
Bretonnière 
Alain Lamaison 


Les restaurants heureux n'ont 
pas ‘d'histoire... Ou plutôt la 
presse n’en parle que pau ou pas, 

ses lignes pour les sou- 
pers au bluff. (ci, ce n'est pas la 
Maison Blanche, maïs celle d'un 
Cuisinier sans façons. Avec des 
compositions sérieuses et simples, 
comme ce foie landais au torchon 
(108 F), ce fondant de pied de 
veau à la daube de cèpes (90 Fi}, 
ce croustillant de gésiers confits 
aux girolles (70 F}, ce milieu da 
saumon au corail d'’oursins 
(110 F), ce magret (un vrai!) de 
canard au coulis de prunes 
(110 ΕἸ. 1] en est ainsi jusqu'aux 
poires et figues rôties à la cannelle 
(45 ΕἸ. : 

Petite maison sans fla-flas, 
mais quel accueil charmant ! Et le 


ENTOTTO sonne sud 1 


LOSMAUBERT MUTUALITÉ À 
CHIENG-MAI ans 


SES ete 


(Publicité) 


INDEX DES RESTAURANTS PAR QUARTIER 


BASTILLE (OPERA DE LA) CHAMPS-ELYSÉES 


LA TABLE 


Réveillons 


Attention, les fêtes de fin d'année approchent.. 


. ua admirable (et ra 
Se ressez-vous CTRC 
gp, Il avait le Bell” her 
(25, rue du Vieux-Colombier, 6°, 
Lt Α5..5.51.83) et vient d'ouvrir 


FOuest SO ML ΝΠ το τον τ Si 


enfin, vous désirez une belle 
soit-il De achetez 
votre de Loué le four- 


Saint-Honoré (3, rue Gomboust, 
1e, tél : 42-61-11-11). 
gs .da, fromages hr 
point ἜΣ En province, les 
savent les 
affiveurs : Xavier à Toulouse, 


Que les Lyonnais (et quoi ne 
les inciter, le entier ne 
point?) savent que les 
chocolats | de (AS cours Pré sont 
incomparables cours 
k, à L: ἃ Nice, 
Root ΠΕΡΙ ων il_faut 
$ Pagresser chez Henri Auer (7, rue 
Saint-François-de-Paule, à Nice). 
Sgen aussi ce qui Le de la 
mer. Et en première ligne le sas- 
on fumé. Unis Fish Food 
m um à 


t£L. : 46-09-02-28) a mis au are 
collection au 

mon fumé : Sept coffrets (de 265 ἃ 
1720 F) aux noms prometteurs : 


Hibers. Henry Vay (AIS sue 
Hubert, gen τ μα] ἃ 21, rue 


n, 85, 
VE Du Babe ( 
ville, 17e, t fe ΤΡ ἢ Fe 
Marié-Anne Cantin (12, rue du 
Mars, 75, tél : 45-50. 
Alléosse (3. πιο Poncelet, 
Le 46-22-5045), 
homme (62, ru de Sovren, Ὦ, , tél : 


Fo aussi la saison des 
cadeaux. Et quel plus beau 


SEMAINE G 


a Rare 30 D avenue 


OURMANDE 


carte des vins est bien fournie, de 
ceux du Sud-Ouest et d'ailleurs. La 
décor est de ceux dont on n'a pas 
à parler, ce qui évite les élucubra- 
tions médiatiques (on na mange 
pas les rideaux ἴ disait Curnonsky). 
C'est propre, net, et la cuisine est 
savoureuse (pour une addition de 
300 à 350 ΕἾ, comme on en ren- 
contre rarement de cette qualité 
dans fes maisons « dont on 


LATABLE DE L'OLE, 
14, r. F.-Flocon, 18 
F/sam. midi, dim. 46-06-72-01. 
Spéc. Sud-Ouest, Env. 100 F. 


INCARI, 9, τ. Moosieur-e-Prince, 6, 
FE dinz 4633-65-32 
| en 


1] serait dans un quartier plus acces- 
sible, las médias en feraient un 
triomphe. Les frères Sainsard, les 
propriétaires, se contentent des 
gourmets at de prix honnêtes. 


li existe deux menus (92 F et 
142 ΕἸ, mais c'est à le carte que le 
Sud-Quest est à l'honneur avec ses 
foies gras chauds et froids, son cas- 


étrilles (135 F), son gâteau de 
crêpes Teress [60 F). 


Et puis — cela vaut le voyage 1 — 
le menu-dégustation est à lui seul 
tout un programme : six plats 
(280 F1 assortis de six verres de vin 


accompagnent Parfaitement 
terrine de cèpes, le foie gras at son 
coulis, le parmentier aux truffes, la 


la dacquoise aux deux parfums. 


LE REPAIRE DE CARTOUCHE 
4700-25-66, 8, boulevard des Fillez-du- 
Calvaire (115). F. sam. midi, dim. 


REUILLY-DIDEROT 


160, r. de Charenton, 125. 


SAPNA Eros 4346-73-33. 


en dîners prolongée, les grandes 
maisons ou quelques bistrots 
sérieux, on bien bruyante, dan- 
sante, la chère ici impartant peu, 
Ce n'est plus mon rayon. 
référé, à choisirez votre re 
ou, puisque c'est fète, celni 
Un réveillon chez Lasserre, une 
Saint-Sylvestre au Bristol (ici, le 
pr pe θα 
ce Tong et À 


des 

Er d d'oie en ‘en se ἧς 

pineau charentais jusqu'aux 
τ d'avec le café est à 

1 Ë 


Peut-être préférerez-vous l'inti- 
mité et la recherche d'un réveillon 
original : celui de la Table 
Phleus & place Ebgur- a 

Icini ps nue 
mélisse frites, aux coings, 
reblochon en féilleté, Lor-a 
jusqu'aux au chocolat sans 
arine parfum de thé fumé 
660 F). 


A moins que vous allez au 
Vieux Berlin de l'avenue George-V 
e poil, Tes ἐν sanglier, 
lumes et aisan et 
Pértblent 
Ou encore chez Maxim's. Voici 
un menu de réveillon rue Royale : 


Tout cela tels πρὸ 30 F par convive 
(vins, café, et Ervice non 
compris toutelois). Mais c'était LS 
emier réveillon du siècle, le 
1 décembre 1900 ! 


is-je me permettre de vous 
confier ici mon réveillon idéal ? 
Voici : ν᾽ 

Douze huîtres de Belon avec de 


pre noir et bondin blanc 
accom 
πὶ poètes. n verre δ 


D Pa an ie ὧν ροΐ 
vintage. 
LA REYNIÈRE 


« Demaine du Château de Βεβεξε» 
«92 hectares dont 71 hectares 
de Premiers αἷς εἰ Grends crus » 


Documentation LM sur demmde à Maison 
Boucitard Père et ΕἸ an Chôtean 
Boite Postale ΤῸ - 21202 BEAUNE CEDEX 
ΤΆ. 80. 2.14.1] - Tlex Boucher 3508307 


LE SARLADAIS, 2 τ. de Vieonc, θ᾽, 
4522) 2.62. Diner périgourdin 130 F 30. 


SAINT-GERMAIN-DES-PRES 
LA FOUX, 2, rue Clément (6). 
Ε, dim. 43-25-77-66. 

Alex aux fourneaux. 


P. GAILLARD, 70, r de 
F. im οἱ sam. soir, 47-27-43-41. 


Cuis. classique. 
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SANS VISA 


ESCALES 


tecture et des costumes 


{13. rue des Pyramides, 

‘75001 Paris, tél : 42-60- 

35-98). 

A partir 

de Saint-Malo 
Sint-Malo, cité belle en 


tions spirituelles que 
confère le pri à 


mMmonssti- 
que ». Une célébration 
ἢ égards. 


ἃ tous 


: de 595 F à 775 F 


deux petits et ls 
aus déjeuners σὲ 
Malo-Jersey en hydrogis- 
seur. 

La Maison de la Brecagne 
{17, rue de l’Arrivée, 
75015 Paris, tél : 45-38- 


An 
grande famille bretonne 
lsqueile on partagers 


éclatent à chaque page des 
dépliants diffusés par 
l'office de tourisme de 


47-42-17-15} pour faire 
connaître l’étonnante 


aux dates de son choix. La 
programme comports une 
nuit à Kuals-Lumpur, la 
départ pour la jungie et les 
plantations de thé des 
Cameron Highlands pendant 
deux jours. On mettra 


on visitera le palais de 
capitale du 

sultanat de Perak et 
de l'actuel roi de 
Malaisie. Deux jours de 
repos au relais Panssa- 


avec l 
le réveillon 


selon les dates, 15 715F 
ou 16 115F. 


comme un retour aux 
sources, s'ouvrirs à Paris, le 
dimanche 24 décembre 
dans l’aprbs-midi, et com- 
portera la visite de 
Solesmes, d'Angers, 
ancisnne capitale de 
FAnjou, de Chinon et de 


Du 23 au 26 décembre, | samedi, gare Montpar- 
1 950 F (supplément cham- nasse, associée à la visite 


bre individuelle, 420 ΕἸ 
le en 


€ 


[ἢ 


CORRESPONDANCE 


L'archéologie 


en Asie centrale 


Le compte rendu par André Vel- 
ter du livre le Guide de l'Afghani 
tan paru dons le Monde du 
11 novembre nous a valu cette 
mise au point de MM. Paul Ber- 
aard (ancien directeur de la 
DAFA, creer kr Ces 
prafil hautes études), Jemr 
ÉTause € Gardin (directeur d'études 
aux Hautes Etudes et directeur de 
la Mission archéologique Le 
F 14 Fr Afo τ fai di 

au ra γί irecieur de 
l'équipe « ehologie de PAS 


nisic, 

2. = La 
les 

cialistes de l'Asie centrale 

raugais, Allemends, Améri- 

À “ol SE 


Ques avait cncé dans 
avait Comm ns Îles 
années 60. 


tion scientifique 
OCCIÉERtAUX 


des affaires étrangères εἰ au 
RS, qui fmancent et patromnent 


VOYAGES 


Siracusa nostra . 


Suite de in page 17 


Ibn Jobair ajoute : Le roi a 
les musul. 


musulmanes. » 
Et Ibn Jobair de tomber d'éton- 
rement en stpéfaction, en décou- 


teville, est présentée par l'his- 
torien français Jacques Huré 
authentiq] océ σατο 
ue ue LS 
rele, où + Jes Latins, les Grecs, les 
Juifs et les Sorratins étaient jugés 
selon leurs propres lois - et où la 
symbiose culturelle fut merveilleu- 
sement féconde. 
« Admirez notre belle Joçade 
arabo-normande ! » Fe 
b ils Σ 


Η : 
meuse sévérité de le 
couvent d'Ortygie; une sobriété 
dissimulant T'extravaganco inté- 


Celles d'aujourd'hui ont des 


preceupations lus ques. 
ont dé sur la table de 
leur réfectoirs, une 


« JE n'y pas que des temples et des 
tableaux en Sicile: regardez 
comme nos fruits sont beoux 
aussi!» Mais ma SŒ@ur, aVcz-VO0S 


peut perce la main-d'œuvre 
agricole, 


Ces agrumes que, il y a plus de 
ille ans, Les Sarrazins introduisi 


durant des lustres, a fini par 
la construction — à 


Ce « modernisme” coexiste 
avec des ἐ Ἶ 


CAMPAGNE 
ES 
INTA, GNE 


RESIDENC 


qu'ils ont réservée cette aimée au 


patriarche de Venise. ὰ 
Dans l'une des deux églises de LOUER PELVOUX 
‘vouées à la jeunc mar. | lamex mbi-epparkments cutüremet aménagée, (05) 
vide au désespoir des francis. | πϑλππι : use sumaise. Appatemest homemet | Part. 2, ν per 
cains veillant, depuis 1215, sur La | amémagk, Ver sur le grand canal, Séjour mainlanen : pd in fond à 
x contre laquelle πιο σαπαῖνο. TEL: HAN I/SLE82S Prix ἃ pare de 1900 F ἴα somaïne. 
Lucie fut torturée et, depnis les Tôller: MOM1/SMI7ZL TE :92-23-36-99, 


PARIS / NEW YORK A PARTIR DE 2290 F A'R 


DES PRIX TELLEMENT 
DISCRETS QU'ON LES 


continental mort à Syracuse a 
y avoir laissé ce horde de 
peu 


δῶν ΤῊ 


MONTREAL... AS 1000 AR 1890  SEYCHELLES... 
MO DE JANEIRO... AS 3195 AR 4% SYDNEY... 


sans parler des envicux de son 
je? bord ü 


BE où à quale durent à pen 
près toute l'année 1609, brossant 

Ca Le en qd 

révolutionnaires. À Syracuse, 
où il avait débarqué, il s'était vu 
Commarkier par les desservants de 
Sainte-Lucie un enterrement de la 


ÉNCUBE D'AUTRES DESTINATIONS. DISPONIBILITÉS DE PLACES Εἴς 1” CLASS ET CLASSE AMARES 
FAFIONS HOTELIFRES ET LOCATIONS DE VOITURES CIRCUITS ET SRXIRS À LA CARTE. POSSILTTÉ 
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ἔπ 
ὐνιμιπννικεικομτα Mantes Home mo Bat nl μα ao ann 


On peut les comprendre en 
voyant cette immense toile, plus 
qi moitié occupée l'obscurité 

La catacombe, la vierge — 
corps juste tracé ne portant même 


ὑπαια! αὶ comp ταν vatoque Le 
qui occupe sans vergogne 

devant du λίνα et aux pauvres 
gens pleurant Lucie, dont un 
caruso (de kouros, jeune homme 


Syracuse, de jours, cst peut- 
être l'image de le Sans Luce du 
σὰ un détail — la bone 
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- JEUX 


échecs 


Ne 1362 


INDIGESTION 


(Miai-motch, Delft, 
norenbre 1989) 


Bancs : L. LIUBOEVIC 
Nos : L TIMMAN 


Défense ent-tedicnnn. 
Syotèoe Suemioch 


bridge 


Ne 1360 


UNE ÉTONNANTE 
PRÉCAUTION 


scrabble - 


Ne 334 


LE CRACK 
DU MAC 


mots 
croisés 


n° 589 


1 2 3 4 5 


6 


[1 τα]. CGl(m)  D+ 
IH Me ‘à 
+4 Le Ha () cr 
HS so) ENT τῷ 

"au ΕἸ Ἢ 16 
DT WE) ἢ) : 
10.83 LT) a τα 
1 aus FRA Q 
BD Ml στὰ 
IDE «ἢ SA, Di 
16. JETxés+  Dxés 
HA DCE LS 
HE ΠῚ ΠΕ: (w) =D 
FM" ἐπ 
Dix 641145. Almdon 

NOTES 

1} Ca prod qi 8 
parée, soit par 6... Cb-d7, soit par 6.—. b6. 
L'avance immédiate du pion ç repose sur 


lrouxts expériances Après Z ἄνερ, 
dxç5: 8 Dxd8, Txd8 : 9. FXçS, CG6 ; 
10. Cy62, Cd7: 11. F63, C-és : 


12. Cf4, 0841 (Zaÿd-Ubilawa, 1974), les. 


Noïrs ont on jeu figural riche, Ou 
10. Cy-62, 86: 11. Fa3, 66: 12 CbS, 
CB; 13, Cl, Fb7; 14 Cb3, 85!: 


Fxbs ; 21. çxb5, Td-ç8! (Arbakov-Glok, 

1989). On 10. ΤΑΙ, Txdi+; 
11. Rxdl, Cd7:; 12. Fa3, Fxç3: 
13. bxç5, Οὐό5 suivi de Fé6 avec un 
petit avan: aux Noirs où aussi 
10. Tdi, Txdl+; 11. Cxdi, F66: 
12. C63, C7; 13. Fa3, Cb6! suivi de 
Cad. A considérer est aussi l'idée de Kar- 
pov 10. Οὐδ. Après 7. 45, 66; 8. Ddi2 


1989). 

PE Eh - Le, παι axes e 
10. Dxds, Txd8: 11. Fxçs, Cd7: 
12. F63, b5 (ou 12. Cd65 ; 13. C4, 
Cb4: 14. Tel, 85: 15. CEd5, Cb-d3+; 
16. Fxd3, Cxd3+;: 17. Β62, χει; 
18. Txgl avec avantage aux Blancs) ; 


13 000, bxçt; 14. Cf4! (Altermian- 
Βίτον, 1988). 

d) Ou 9. Τάϊ, 66! (et non 9... 65; 
639 : 10. 88, Γαδ: LI. U3, τέδ. 12 REX 


δ) La basc de tout contre-jeu, au prix 
de l'affaïblissement du pion dé. 
#1 12... C68 est naturellement trop 


) Sur 13. Dxdé, ἐν τα lé F2, 
monaçam 15—, Dxfi! comme 
CE 16—. Ta-d8 et aussi 15, 
Cf4). les Noirs ont déjà obtenu une com- 
pensation sactique sufhsente pour le pion. 
4) Eliminant le F ennemi sur les cases 
noires, enjeu de l'ouverture. 


Ἵ des problèmes 
loppamenL. Si 17. Cxf4?, Fxç3+. 


.) 5118. Ds3, FéS! 

Κ) Le gain d'un deuxième pion par 
20. Cxf4, 6x4 : 21. Dxg6 est trop dan- 
gereux: 21..., FES : 22 DhS, Rh7! mens- 
gant F86 suivi de a6. 

1) Le développament dis forces noires 
est terminé. 

ds non l'attaque : si 24, bxçd?. 
Dé), Me non fe quest LA 


Dbl+: 27. Cl, DxçI+ suivi de 28... 
f2, ere. 
a) Unboc pion 
9) Si27. C3, DS +. 
ÆEspérant souffler a] 28... 
Ch ΗΒ Ex ἃ 30 TE Ἂν 
superbe sacrifice de Ο que les 
ee obligés daoeper (na 
D... CH). 
ri Si 29. Dxc3, Dxç3; 30. Cxç3, 
Cd4 : 31. Td3, Txf3! 
si 5.31. F€2, D πιεῖ. 
1) Gagnant la D. 
uj Le roque est anmsaut mais ne 
sauve pas les 
»} Entrée décisive du F indien. 
wJ Si42 Οἱ, Dex 


Solution de l'étude n° 1361. 
V. Tchekhover (1950). 
(Blancs : Re4, Df4, Cas. Noirs : RBl, 
F65, Pa6, 62, 4) 
Attention : si 1. Df3?, Fé2! et si 
1. Rh9?, ἘΔ! 


L Dédr, ΕΣ! (et non 1— Rh2: 
2. D65+, Rh1 : 3. Dd5, RE2 : 4. Dd6+L 


Rh2: 3. DÉS+, Rhl ; 4, Rh3!) ; à Dç6! 
(la D ne contrôle plus fS comme an 


D. GURGENIDZE 
et A. KUZNETZOV (1989) 


BLANCS (4) : Rd6. Τοῦ et 88, 
nor (6) : Rh7, Dél, Pd4, é3, 


© A852 
SAR109874 


Ann. : O. don. Pers. vuln. 
Ouest Nord Est Sud 


Passe 29 patse 2SA 
Passe 36 passe s+ 


Henri Meyer, en Est, o-t-il fair chuter 
CINQ TREFLES ? 


Réponse 


Où peut-on trouver trois levées 
quand oe 5611 que Sud ἃ eu principe 
quatre Carreaux (car avec quatre 
Cartes dans cette couleur, Ouest 


(en plus d'un Carreau et d'un Pique), 
il reste la possibilité d'empécher le 
déclarant de couper deux Carreaux 
pour arriver à onxe levées. Il fant donc 
qu'Est contre-attaque atout, mais 
attention, si Est joue le 5 de Trèfle, le 


On voit que le sacrifice de la Dame 
de Trèfle ne coûtait rien ct empéchait 
de mort de prendre deux fois La main. 


Un chelem 
sur trois 
D" les ἡ: chel 
mar té dépend de l'ntane, mat on 


#10542 2R876 

Ÿ5 VAS 

098643 ÔR107 

+ 1083 SR654 
293 
VRDV9764 
9 A 


ΦΑΥ2 


Les annonces E don. E-O νυΐπ. pour- 
raient être les suivantes : 


Les Blancs jouent egagnent. - 
Ouen Non Est Sud 
= - 14 contre 
= Y Æ À 


Passe 50 pas ὃν 


Ouest ayant entamé le 5 de Cœur, Êst 

ἃ pris avec l'As et il a continné atout, 

Comment Antoine Roux propose-1l de 

jouer pour-gegner ce PETTT CHELEM 
A CŒUR oontre toute défense ? 
Note sur les enchèras 


L'annonce de « 3 Piques » n'indique, 
logiquement. que trois cartes à Pique et 
une douzaine de points, car Nord 
n'aurait pas répondu «2 SA» sur le 
contre d'appel, mais avec quatre cartes 
à Pique, il uvait plutôt fait un ca bid 
ἃ « 2 Trèfles ». Après l'enchère encoura- 
geante à Pique, Sud n’a plus qu'à véri- 
fier, grâce au B! qu'il ne man- 
que pas deux As s'il désire 

ler au chelern. 


PHILIPPE BRUGNON 


Vous vous promettiez un Noël 
joyeusement informatique en 
uérant un Dupliscra, logiciel 
qui trouve tous les d'une Ie 
Plus vite que son ombre, Las ! Vous 
a'avez qu'un Macintosh, et Je 
scrabbliciel en question ne joue que 
sur PC. Ne jetez pes pour autant 
votre Mac après la cognée, mais 
offrez-vous plutôt un Anacrack 
(Apple, 600 F), Judiciel jongleur 
mére on tige de 4 ἐγ, 
un ettres 
dans un ordre quelconque, et, dans 
la foulée, il vous trouve la ou les 
solutions, s’il en existe. Travailleur 
zélé, il pratique le 7 + I, tout 
ἘΝ μν μή ἰς le Piala Ἢ et Fe avant FL 
Yalt, puisqu'il a ΔΕ i À 
l'ODS ; il pratique aussi le 7 - 1, au 
cas où lon renonce au scrabble. 
Son cr τ laque est tout ee 
marqué, u'il vous permet de 
jouer seul où ὴ plusieurs (dans ce 
dernier cas, il tient les comptes). 
Selon une première formule, vous 
devez trouver le maximum d'ana- 
grammes pour un tirage donné, vos 
ins étant arrondis votre rapi- 
ité ou la difficulté des solutions 
trouvées. Avec ix deuxième far- 


mule, vous pouvez parier sur le 
nombre de solutions possibles, ou 
vous faire aïder par le ludicicl, 

ἴσα 


moyennant 
ue l’Anacrack est l'œuvre de 


Jean-Pierre Brulé, aussi connu dans 


le domaine de l'informatique que 
dans celui du scrabble, ct qui vient, 
tel Bernard Pivot, de se reconvertir 
dans l'orthographe : son correcteur 
informatique pour Macintosh sur- 
classe ses Concurrents. 

Revenons chez Ga es 
un 7+ 1 : à partir de BLÉSITÉ, 
défaut de celui qui blèse, trouvez 7 
huit-lettres avec les lettres sui- 


l'Anacrack vous faisant cadeau de 
BLÉSITÉ + Z, soit BLETSIEZ, 
helvétisme 1990 signifiant rapié- 
eg re rs τ générés 

vez les 61x-lettres 

BLÉSITÉ. Solutions en fin d'arti 
cle. 


MICHEL CHARLEMAGNE 


Utilisez un cache afin de ne 
voir que le premier tirage. En 
baissant le cache d'un cran, 
vous découvrirez la solution et 
le tirage suivant. Sur la grille, 


les rangées horizontales sont 
désignées par une lettre de A à 
© ; les colonnes, par un 
numéro de 1 à 15. 

Lorsque la référence d’un 
mot commence par uns lettre, 
il est horizontal ; par un chiffre, 
il est vertical. Le tiret qui pré- 
cède parfois un tirage signifie 
que le retiquat du tirage précé- 
dent a été rejeté, faute de 
voyelles ou de consonnes. Le 
dictionnaire en vigueur est le 
Petit Larousse illustré (PL!) de 
l'année. 


LNUR+PAK 
PNUR+MBE 
PN+MITEE 
EDUNTRZ 
DNTRU+EO 
DT+OPCES 
CS+VUTLN 


nzonmx 
reaûte 


ES 


ΘΟ Ὁ Ξ πιο 
πυξων QE ER > 


Θ 
δι Θ ΕΝ ΒΆΝ 


ω͵» ὦ 
se 


(a) (Mer) de même ete (8) œcuménique. ENQUIERT, À 1, 98. 


(9) À, 78 (d) TO! 15A,3 


1 R. Devos 1153. 2. M Tomzyck 1121, 3. M. Chalin 1056. 


Solution des 


BLESITE + A : BESTIALE. EBISELAT, ETA- 


BLIES ; + G : GIBELETS ; + L : BILLETES : + M : BLEMITES ; +0: 


: BELITRES, LIB| 


ELITES, 


Gaillardes. Aux 
grands jours ou 5 presse, δδίαε οἱ 
gens. — X. Elle ne nous porte pas 
s0n cœur. 


7 ὃ 9 10 11 12 13 


Verticalement 


1. Dans le Monde, il est plutôt en un 
seul épisode, — 2. Ils se présentent 


quable par sa rareté, malgre l'éclat de 
30η nom. Maintenant vous ferez l'enlè- 
vement. — 5. Un avion moderne ne 
boat pas ne pas l'être. — 6. En surface. 
À mettre ἃ même [Δ peau. — 7. Pro- 
nom. Ecole, on se donne à l’école, tête 
baisée. Dans ls gamme, — 8. Sa vio- 
lence est souvent inattendue. — 9. Est- 
ce pour une meilleure réflexion ? 
Petite maison. — 10. C'est pour la vie. 
Donne’ la ligne, de bas en haut — 
11. Choisis. En ur sens, c'est un 
méchant. — 12. Méli-mélo de légumes. 
On y mène grand train. — 13. Peut à 
peine rentrer dans sa coquille. 


SOLUTION DU Ne 588 


Horizontalement 


1, Seribonillard — 11, Coulant. 
Αὐτός. — ΠῚ. Rupestre. Sets. — 
IV. Uri. Appétit: — V. Tantrique. Evi 


Peso. Çà. — 
Rétive. Non. — 


anacroisés 


No 591 


Horizontalement 
1. AEEGIRY. — 2. AACDEEIM. 
- 3. ADEEIMNP (+1). — 
4. DEOOPRU. — 5, ACEENRTX 
{+ 1). — 6: BELINPR (+ 1). — 
1. AABEIIMS. — 8. AAIMNST 
(+ 2). — 9. CEEINP (+1). — 
10. ADEFIRS 
11. AAAMPRST. 
- 13. AAIMPTU (+1). — 
14. EÉENRSTU (+1). - 
- 17. EGINRSU (+1). — 
18, AAEINRSS. 
Verticalement ‘ 
19. SEEILRUV. — 20. AAEILRR 
(+ 1). — 21. ASEGMSTU. - 
22 AAGINOS. — 23, BEEEIRST. — 
24. AEIORST (+6). æ 25. ACEN- 
NORR. — 26. AEEPRSU (+ 4). - 


. 27. ADEELL, -- 28, SEIOSSU, — 


29. ADEHINOS, — 30. AACDPRU. 
— 31. ABEIMNS (+5). — 
32. AINORRS. — 33. ADEIPITU 
{+ 1). = 34, BEEINRSU, — 
35. AAEMRIU (+2). — 
36. ACEEMNNT. — 37. AAEMNRT 
(+3). — 38, BEEMRIT {+ ἢ. - 
39. AFEBNSST. | 


SOLUTION OU Nr 590 


1. TRIBALLE, v.t. battre des peaux 
(BARILLET). — 2. ACCOUAI 
(CA: URA 


’AREE. — 7, ATER- 
ΜΟΙΕ. - 8. RINÇAGE (ÉRAT 
GNE). - 9. AUTUNITE. … 
10. ROTENONE. -- 11. EVASURE 
(VAREUSE, VERSEAU). - 
12 INHALE.— 13, TONITRUE — 
14. PESERAS (EPARSES...), — 
15, APITOIE. — 16. NETTOIE 
(NEOTTIE). — 17, AMICAUX.- 
18, VIDEURS (VIDURES). — 
19. APPEAUX. ‘— 20, TOPLESS. .. 
21. AMEUTANT. -- 22. BAMBARA, 


fangue africaine. — 23. HANDICAP. 
Ξ 24. AQUARIUM. — 25. LUS- 
SENT. — 26. RETROUVE (ROU- 


€ 
VERTE, TROUVÈRE). — 7. ANO- 
DORE Ge de _ 
30. ENVINES, : ‘31. CONTRA 
ἐξ ϑμκιδτγὸς Aie) = 
33. STMIENS. —" 34. D 
DETOURNE, DOUERENT, . 
RETONDUE). = 35, ANGIITE. = 
37. SEANCES, ᾿ 


τιν μοὶ x Nous regreuons 
dans ΓᾺΚ n° 584 ΟἿ octétre), qui ne ᾿ 
Sont pas de notre fait. 


MICHEL CHARLEMAGNE 
et MICHEL DUGUET 
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ΠΗ : l'Observatoire de Paris Oran Eros 1- (42. 83.42.26): Ερέα Maxéville, 95(47-70.72.88ὶ. ET Een de Paris (42-78- Roue Dane» ge CRE ce. M SALLE PLEYEL (46-63-88-73), Orches- | 
1988) de Jscak Bois, E Goorge-V, LE TEMPS DES GITANS (Voug. vo: | | 49429 soi, km 19 h ; dim. Lea eu eur ren A τὸ de Paris 20. 80, mar. μὰ, ven. Di. ἢ 


| 
| 
Fe 
de Paris (1953} de Jean mn Boyer [ 
14h 30; Artistes de rue, Blesse  Déson.| 
(1985) de Marianne Gosset, Des 
banques (1977) de Claude Vajda, aide. | 
16 h 30 ; Atébars d'artistes : la Ruche : | 
une cnté d'artisses (1986) de Joan-Pierre ! Ι 
Dougnac, Chez ceux du Li prets 
(1957) de Jenn-Cisude Bernard, Vos | 
Epé | 


années vingt 11983) de Jaan-Maris Drot, 
Quartet {1981} de James ivary, 20 ἢ 30. 


LES EXCLUSIVITÉS 


ALICE RE 


de Boss, 5» 143-37-57-471. 

L'AMOUR EST UNE GRANDE AVEN- 
TURE (A, vf): Club, 9° {47-70- | 
81-47). Ϊ 
L'ARME FATALE 2 LA, vo): UGC } 
Ermitage, 8" (45-63-16-181: vf. : Le | 
Nouvelle Maxévitie, 9° 147-70-72-86). | 
BAGDAD CAFÉ {A v.0.1: Cinoches, & 
t46-33- 10-82). : 
BAPTÈNE (Fr.] : Lucemaire, 8° (45-44. i 
57-341. | 
BRÈVE HISTOIRE D'AMOUR (Pol. : 
νιον): Sænt-André-das-Arts ἢ, 85 (43- | 


26-B0-25}, ἢ 


BURNING SECRET (Ent, v.o.}: Cino- 
choc. 6° (48-33-10-82), 


CAMILLE CLAUDEL 
coin, 85 143-59-38- 14), 
CHAMBRE A PART (Fr): Rax, 2" (42- 
36-83-92) ; Cné 3» (42-71 
52-361: UGC Danton, 8» (42-25- 
10-301: UGC Montparnasse, 6° 
125-74-94-94) ; UGC 2 
(4742-88-30 > UGC Lyomtsenle, 12 
143-43-G1-59) : UGC Gobohns, 13° (43- 
36-23-44) : UGC Convention, 15. {45- 
78-93-40} , images, 185: (45-22- 
47-94. 

ᾧ V.0.): 14- 


CINÉMA PARADIS (Fr. 
Juillet Odéon, 6° (43-26-59-83) : : 


Goorge-V. 8 145-62-41-46) ; Sept Par- 


naésiens, 14 (43-20-32-20) ; vf: : 
Pathé Françus, 9" 147-70-33-88): : 
Pathà Montparnasse, 14. (43-20- 


12-08!. 


COMÉDIE D'AMOUR (Fr.] : Pathé Impé- 
nai, 2° (47-42-72-52): Pathé Haute . 


feuitle, 6° (46-33-79-38) ; UGC 
Rotence, 6° (45-74-94-94) ; Pathé 


Mangnan-Conrorde, 8° (43-59-92-82). 


LE CUISINIER, LE VOLEUR, SA ᾿ 
ET SON 


56-63): Gaumont Ambassade, 8" Ν 
(43-59-19-08) : Le Bastille, 11°(43-07- 11 
48-60) ; Bienvenda Montpamasse, 15° : 

145-44-25-021. ἢ 

Ὁ} Gaumont Convention, 15» [48-28- 


Ϊ 42-27): Pathé Clichy, 18° (45-22- 
48-01). 


DO THÉ RIGNT THING {A., v.0.} : Cino- 
ὥρα, 8" (46-33- 10-82). 

ERXK LE VIKING (Brit. v.0.) : Cinochez, 
6"(46-33-10-82), 

LE FESTIN DE ΒΑΒΕΤΤΕ (Dan., ν.ο.) : 
Utopia Chempolion, 5° {43-26-84-85), 
LE GRAND BLEU (Fr. v.f.) : Les Mont- 
pamos, 14" (43-27-62-37). 

GREAT BALLS OF FIRE (A, vo}: 
Gorge-V. 8° (45-62-41-46), 

HAUTE SÉCURITÉ (5) LA, νι}: 
Nouvelle Maxévile, 97 ar-76-72 80. ὁ 


HIVER 54 (Fr.}: Goorge-V, 8" (45-62- 
41-48]: Paramount Opéra. Se (47-42- 
58-37) ; UGC Lyon-Beatifle, 12° (43-43- 
01-59) ; Fauvette, 13 (43.31-66-86) : 
Gaumont Aféus, 

Les Montpemnos, 14 (43-27-52-37) 
Gaumont Convention, 15" {48-28- 
42-27). 


1 WANT TO GO HOME {Fr 01: 14 
(43-26-58-001. ! 


8" (48-33-79-38) : George-V, 85 us 
62-41-46] : UGC Mornande, Nonnandes, 8» 
18-16}: : Rex, 2" (42-36-83-93): 
Paramount Opére, ὃ» 147-42-56-31) ; 
UGC Gobelins, 13. (43-38-23-44) : Gau- 
mont Alésis. 14» (43-27-64-60) : Mira 
mar, 14 (43-20-B8-52); Gaumont 
Convention, 15" (48-28-42-27} : 
images, 18" (45-22-47-94); Le Gem- 
μαῖα, 20° (48-38-10-98). 
LSOUTENARLE LÉGÈRETÉ DE 
LA. v.0.) : Cinochen, 6° (46-33- 


J'ÉCMS DANS L'ESPACE (Fr, wo): 
La Géode, 19° {4842-13-13}, 


1 ͵ Montpamasse, 6° (45-74-94-94) ; 


{Fr.) : Elysées Lin- : 


‘| Le 
τ MAICOL. Film itshen de Mano 
| 


8’ (45-62-41-46); Sept 


14= (43-20-52-20), 
L'ORCHESTRE rQuez (Fri: Forum 
Orient-Express, {42-33-42-28) ; 


Pathé 8. 43-59 


Hiinse-Conotes 
92-82): Pathé Français, 9" (47-70- 
33-88) : Pathé Montparnasse, 
20-12-06). 


14» (43- 


LES FILMS 
NOUVEAUX 


BLACK RAIN. Fim américain de 
Ridley Scott, v.o. : Forum Horizon, 
15 (45-08-57-57) : Pathé impérial, 
2 real UGC UGC Odéon, 6° 
142-25-10-S0): Pathé Marignan- 
Concorde, 8° (43-59- LC: 3 
20-76-23); UGC Normandie. 

145-63-16-76); 14 Juifer rire 
grenelle, 15" (45-75-79-79) ; UGC 
Maiñlot, 175 147-48-06-08) : vif. τ 
Rex, 2° (42-35-83-93) : UGC 


56-31]: Los Nation, 12° (43-43- 
04-67): UGC Lyon Bastile, 12° 
{43-43-01-56}: UGC Gobelins, 
13» (43-36-23-44); Mistral, 145 
(45-39-52-43): Pathé 
rasse. 14" (43-20-12-06}: UGC 
Conventon, 15° LEP EP 
Pathé Wopler, 19° (45-22-48-01} 
Gambetta, 20° {48-36-10-96). 


| Paramount Opéra, 85 (47-42- 
Ι 


Brema, v.o.: Letns, 4 (42-78- 
47-86}; Sept Parnassons, 14" 
143-20-32-20). 


57-4 


Ἐκ 143-29 44-40) : etagne, 
6 D ΣΕ ΟΡΌΙ: Ῥυδῆις:5 Saint 
Germam, 6° 142-22-72-80) ; UGC 
Danton, δ" 442-25-10-30) ; ὮΝ 
Pagode, 7" (47-05-12-15) ; 
mont Ambassade, 8° PURES 
Se (45-52- 
9. 


Ϊ τι" |43-57.90. 81}; Escurial, 135 
(47-07-28-04) ; Gaumont Alésa, 
4e (43-27-84-50) ; 14 Juillet 
1 | Bezugrenalle, 155 (45-75-79-78} ; 
Kinopanorama, 15° (43-06- 
50-50, ; UGC Maillot, 17° (47-48- 

06-061 : Gaumont Opéra, 2" 
! (1.42.0 88): Sainr-Lazare- 
(43-87-35-43) ; Les 


PALOMBELLA ROSSA (lt. v.0.) : ue 
! Beaubourg, 9" 142-71-52-36): Reñet 
: Logos, 55 


43-54-42-34) ; 
! des-Arts |, 6° 143-26-48-18) : : 


‘ LA PETITE VÉRA (Sov., ν.α.} : Cosmos, 
! 8° (46-44-28-80) : Le Triomphe, 8° (45- 
: 62-45-71. . 
! PLUE NOIRE (ὑπερ. v.0.): Ciné Boau- 
! bourg, 3: 142-71-52-38] : Panthéon, 55 
Rotonde. 


| PLRGSHER {°) LA.-Auer., vf.) : Le Nou- 

l vole Maxéviis, 9° 147-70-72-861. 
i QUAND HARRY RENCONTRE SALLY 
Εν vo.) : Gaumont Les Halles, 1" (40- 
1 26-12-12) ; Gaumont Opéra, 25 (47-42- 
858. 88): Le Pagoan, 7 17-06-1218): 
5! 2: ῃ 
9' (43-59- 


a 
A 


1 35-30-40) ; 14-Juilet 15» 
| W6-75-78-79): UGC Mailot, 17° (47: 

! 48-08-06}: vf: Gaumont Opéra. 2" 
| (47-42-00-33) : 


Rex, 2° (42-36- 
1 87-93) : Gaumont Ambassade, 85 (43- 
| 69-19-08): Saim-Larsre-Pasquier, 9° 


UAÏSONS DANGEREUSES (LA. 
va: Pathé Heutefeulle, 6° τὸς ὅσ; | Pethé Montpernssse, 145 ea 
29-38); Les Trow Batrsc, ᾿ Cor Es RS 
40-60): Denfen, 14° (49-21-4101): , 22-422 Cüchy. 
Sara-Larnbert, 15» (45-22-5188 } 48-011. 


| 
j 
| 
! 
Ϊ 
| 
Ι 
ῃ 


, 20-40) : 


Gaumont Les Halles, 1° (40-26-12-12) : 
Ssint-Germain-des-Prés, 


Ambassade, 
Bastille, 11° (43-07-48-80) : Gaumont 
Alésis, 14° (43-27-84-50); 14 Juillet 
Beaugrenslle, 18" {45-75-79-79) : Bien- 
venüe Montparnasse, 15. (45-44 
25-02) ; vf. : Gaumont 
42-60-33) ; 
43-31-5886): Les Montpsmos, 1 
{43-27-52-37) ; Pathé Clichy, 18" ds 
22-48-01). 


THE LAST OF ENGLAND (Brit. v.o.) : 
, 5° 46-33-868-86). 
UN MONDE SANS PITIÉ (Fr): Ciné 
Beaubourg, 3° (42-71-52-36) : UGC 
Montparnasse, 6° {(45-74-94-94) : UGC 
Odéon, 6° (42-25-10-30) : UGC Biarritz, 
8" (45-82-20-40) ; UGC Opéra, 9° [45- 
74-95-40} ; 14 Juillet Bastille, 11° (43- 
57-90-81) : UGC Lyon Bastille, 12° (43- 
43-01-59) : UGC Gobelins, 13° 
(43-36-23-44): Mistral, 14. (45-39- 
52-43) : UGC Convention, 15» (45-74- 
93-40) : Images, 18° (45-22-47-94), 
UN POISSON NOMMÉ WANDA LA, 
v.0.} : Le Triomphe, 8° (45-82-45-76). 


UNE SAISON BLANCHE ET SÈCHE 
LA., v.o.}: Ciné Beaubourg, 3° (42-71- 
52-36): Racine Odéon, 6° (43-26- 
19-681: UGC rritz, 8" (45-62- 
14 Ju 
(43-57-90-81): w£: UGC 

aasse, δ᾽ (45-74-94-94) : UGC Opére, 


joruvertee 


: 8" (45-74-25-40). 


: VANILLE FRAISE (Fr.) : Fer Horizon, 
LL (45-08-57-571: à 


04-67) : UGC Lyon Bastills, 12° 
443-43-01-58} : UGC Gobeñns, 13° (43- 
36-23-44) ; Gaumont Parmassa, 14° 
(43-35-3040): Gaumont Alétie, 14 
(3 2 Θέ Βο); Miramer, 14° (43-20- 
89-52): 14 Juillet Besugrenella, 15° 
(45-75-79-79): Gaumont Convention, 
15» (48-28-42-27): UGC Maillot, 17" 


{47-48-06-06) : Pathé Wepler, 18° (45- 
32.45.01); Le Gemberts, 20" (46-36- 


LA VIE EST UN LONG FLEUVE TRAN- 
QUILLE (Fr): George V, 8' (45-62- 
41-48). 

LA VE ET RIEN D'AUTRE {Fr.) : UGC 
Danton, δ᾽ {(42-25-10-30) ; UGC Mont- 
parnssse, 8" (45-74-94-94) : Le Triom- 
phe, 8° [46-62-45-76) : UGC Opéra, 9 
{45-74-95-40). 

WINTER PEOPLE [A. Forum 
Orient Express, 1“ (42-33-42-26) ; 
George V, 8° {45-62-41-46). 

YAABA (Burkina-Faso, v.0.) : Cinoches, 
6 (45-33-10-82). 


_LES GRANDES REPRISES 


ALLEMAGNE, MÈRE BLAFARDE (AI. 
Hi Eat Champokion, 5° (43-26- 


LA BELLE ET LE CLOCHARD (Α. v.f.) : 
Grand Pavois, 15" (45-54-46-65). 
BRAZIL (Brit, v.o.) : Studio Galande, 5° 
pans 

LE CHAGRIN ET LA PITIÉ (AIL-Suis.. 
v.0.} : Saint-André-des-Arts [, 6° (43-26- 
48-18} 
CHANTONS SOUS LA PLUIE (A. 
pese Trois Luxembourg, 6° (46-33- 
EASY RIDER LA. vo.]: Cinoches, 6" 
{48-33-10-82). 
EN QUATRIÈME VITESSE (A. v.0.): 
Action Christine, 6° (43-29-11-30), 
GILDA (A, v.o.}: Action Christine, δ᾽ 
143-29-11-30), 
JOUR DE FÊTE (Fr): Le Champo - 
Espace Jacques Tati, 5° (43-54-51-60). 
MONTY PYTHON, LE SENS DE LA VIE 
UBrit,, vo.): Cmoches, 6° (48-33- 
10-82). 


vo.) : 


LÉS NOCES DE FIGARO (ALL, v.o.): 
Vendée Opéra, 2° (47-42-97-52). 


LA RONDE {Fr.}: Le Chempo - 
Tad, 5° (43-54-51-60); Les 


SALAAM BOMBAY Ι (indo-Fr.. v.0.) : 


| 
| 


OPERA-SOLO. Théâtre de la Bas- 
[πὸ (43-57-42-14) (dim. soir, lun.) 
19h; dim. 17h 30 (7). 
PERE. Artistic-Athovains (48-05- 
36-02} (dim. soir, lun., mar.) 
20 h 30 ; dim. 15 h {8). 
LE BLEU-BLANC-ROUGE ET 
NOIR. {morionnettes}). Centra 
42-74-42-19 ; 
45-33-66-70) (mar.} 21 h (1). 
LE NOUVEAU TESTAMENT. Dou- 
που (42-61-69-14) (dim. soir, mer.) 
21h: Dim 16h 30 (111 
L'IRRESISTIBLE RENCONTRE DE 
SHERLOCK 


HOLMES. Théâtre du 
Tombour Royal (48-08-72-34) 
dim. soir, lun) 20 h 30 : dm. 
16h30 (12). 


'ALABREUR., Guichet Montpar- 
nesso (43-27-88-61) (dim, lun.) 


18h{12). 

LE CHANDELIER. Nouveeu Théâtre 
Mouffetard (43-31-11-99) (dim. 
nie 80: 20 Em 15 h 30 
PREMIERE. Cinq Diamants (45-80- 
51-31) (dm.} 22 h (12), 

QUINTE FLUSH. Enghien. Théâtre 
municipal du Casino 134-12-94-94) 
(dim., lun.} 20 h 45 (12). 
TAMBOURS DANS LA NUIT. 
Théâtre de l'Est Parisien (43-64- 
80-80) (dim. soir. lun.) ; 20 h 30 


‘Octéon. 
τε 3.26 7032) (υπ.) 18 h 
bad pr re 
des-Fossés. Rond-Point de 
{48-89-89-10) 21 h (12). 


21 h, mar. Dir: Bernard Thomas. 
Constantin Bobesco {vi}. Œuvres de 
Vivelci. Tééphone location : 42-80- 
33-54. 


ÉGLISE SAINT- -DENYS-DU-SAINT- 


Dir. Florian Hollard, Verena Keller 
{soprano}, Jorge Charnine (| raie 
trise de l'oratoire. « Requiem » de 
Brahms, Τὸ location : 42-62- 
40-65. 

ÉGLISE SAINT-LOUIS-EN-L'ILE. 


EGLISE SAINT-NICOLAS-DES- 
CHAMPS. (42-77-81-88) Carbonero da 
Jerez. 20 h 30, ven. Dir. et guit. Diego 


é Viardo. 20 ἢ 30, dm. Piano, 
r ΕΝ 


avec Ἧ {Π.}, Î 
Lebris (guit.). Musiques latino- Ϊ 
américaines. ἢ 


Blues et spirituals. i 
TE 101 Emmenble Née ᾿ ! 
17h, sam. Œuvres de Britten, Elgar, Tip- LES FESTIVALS 5 | 
Greh una de Rio | FESTIVAL D'AUTOMNE {v.0.}; L'Entre- | 
Francs. 20 h 30, lun. Dir, David Rober- | Pôt. 14° (45-43-41-63). Tu_imaginez ; 
Claude Pavy ‘Daniel Teruggi | Robinson, von. 18h; Minas Texas {en | 
lacousmoniur}. 1. ph de Carlos Alberto Prates Cor- | 
Foner Tonbe, τον Gear ns reial, von. 20 h, lun. 18h: Boisors 
auditorium. ensorcolés, ven. 22 h. Ι 
ΡΑΗ͂ΙΒ ΕΝ ΝΙΒΙΤΕΒ : ᾿ 
᾿ 
 AMEDI CEMBR DIMANCHE 10 DÉCEMBRE Les grandes heures de la rue Suint- 
bris par 10h τὰ bal «La Conciergerie : du palsis des capé- Antoine », 14 Ὁ 30 (hr Bostil, sorte} 
du Petit Palais (Tourisme cuituref. tiens aux cachots da la Terreur », «ἰὼ de ε 
« Les sajons ἐν ministère de ls 15 Ἵ donjon TELE" 17 te, I 


marines, 15 houres, 2, rue Royale [Tou- 
ι da Paie», 11}. 30, dens le 
«L'Opéra rs 


pierre : les contemporains de la Révoiu- 
5on au Père-Lachnise », 14 ἢ 30, 41, rue 
ar peine besgian ΠῚ 

ja trie médiévale He, 14 1 
Musée rerionai des thermes et 


de Cluny. 
ere 14 h 30, Musée 
national des monuments français. 


Picasso ΕΝ S'Miles de Orengare 
» 
rs 

Les plus célèbres tombes du Père 
Lachaise, 10 ἢ 30, boulevard de Méni- 
montent, porte principale {V. de Lan- 


en palais de Juatica», 16 heures, 
métro Cité, sortie Marché aux fleurs 
Connaissance d'ici et d'afleurs). 
«Les salons de l'hôtel de Laszay, réi- 
du président de l’Assemblés natio- 
γον, 15 heures, 33, quai d'Orsay 
(P.-Y-Jesiet. 
ει" fa en Frence : trente ans 


de découverte ». 14 h 20, métro 
(Arcs). 


«Exposition «Verres de Bohäma, 
16 heures. Mass ons arts ἀἰοοτεῦν, 


«Les saions oMiciels du protocole da 
je mage racinales. 10 h 15, 2, ne 


A  o } 
«Mystérisuss Egypte au Lire 
pes x Rx 0e Lave μι Haut 


cle vieux village Saint-Roch et La 
Butte aux moulins», 15 heures, métro 


rc Monceau», 15 heures, 63, rue de 
Monceau ἢν Hautier). 
<Les salons Louis XVI de l'hôtel du 
Châtelets, 15 heures, 127, rue de Gre- 
nelle (Me Cazes). 


princi- 
pale, boulevard da Ménilmontant 
ἐμ" Oswald. 


<L'hôtel de Sully dans le quartier du 
Maris», 11 h 30, 67, rue Saint-Antoine 
{M. Jscomet]. 


«L'hôtel de Miremion, mémorial de la 
vie hospitalière à Paris», 15. heures, 
47. quai de la Tournelle (M. Jacomet}. 

aLe Musée Nissim-de-Camondo », 
15 heures, 63, rue de Monceau 
(Me Oswald}. 

«L'hôtel de Rochechouart, siège du 
ministère de l'éducation nationale », 
15 heures, 110, rue de Grenelle 
{M Brossais}. 


« Ateliers d'artistes, jardins secrets et 
curiosités de Montparnasse», 11 heuras 
et 15 heures, métro Vavin (Connaissance 
d'ici et d'ailleurs). 
ἀπο heure au Père-Lachaiss », 

heures, boulevard de Ménimontant, 


de 
Ménilmontant, porte principale 
{V. de Langiade). ë 


«L'encios tragique da Picpus at ls jar- 


din privé des sours», 14 ἢ 15, métro . 


Nation, sorüe avenus du Trône (D. Flau- 


riotl. 
ele Mosquée de Paris, histoire de 


l'islam», 14 ἢ 30, entrée place du Puits- 
ES D Poe : 


€La de Philippe-le-Bel à 
la Révolution françaises, 14 h 30, 
%. qu de Fraicge (@ Morel, 
€La Grande-Arche de la Défense», 
ΟΝ ONE 6 20. PEN M Dion, 2e 
L' 


«L'hôtel de la Palve ou le rëve d'une . . 


courtisans du Second Empires, 5 h 30, 
25, svonus des Champs-Elysées. Réçer- 
vation au 45-74-13-5d (E. Romann]. 
eLes royaux du Lou- 
wes. 10 A 30, portal église Saint 
Germein-F Auxemois, métro Louvre. 


2, rue Royale (Paris fivre (Ἵ 


CONFÉRENCES _. 


SAMEDI 9 DÉCEMBRE 
Maison des mines, 270, rue Saint-. 
Jacques, 14 heures : «La Diaspora : 
leraël en αὐ», per Christian Marquant. 
Qustrième conférence du cycie « Histoire : 
du peuple de la religion d'Israël ». | 
Maison des mines. 270, rue Sant) 


} 

; { 
«L'hôtel de la marines, 14 ἢ 30,f 
histoire). { 

! 

[ 


τας: ἤρου 


heures .: ὦ 
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AGENDA 


CARNET DU Monde 


PHILATHÉLIE 


MÉTÉOROLOGIE υ 
ρει Μ . . 25 Mariages | -- Met Me Claude Léon, ΝΣ pentes 
Se 0 τ se 
5, - εἰ 
"ἢ des timbres-poste » pa TUE Lo 
ἫΝ Η 5 ᾿ de eur | Μ’ Morique Léopold, 
ap Périgueux, son foie gras, ses traversée dans sa longueur par un sont heureux de faire part 
EN till. et 'son imprimerie des couloir, véritable épine dorsale, de | mariage. À Caroline Léopold, 
ΟΝ | timbres-poste et des valeurs fidu- part et d'autre duquel se répartis 1$n δα Génératde-Gaulle, cousine, 
cisires (ITVF). Depuis 1970, Sent les services. Si long que cer [ . DS esbourg, Les faniilles Dheïly, Champion, 
TITVF est installée en tains egents utilisent des volt | {mme HippotyteLebes, " 
L'impression des timbres est rettes À moteur pour leurs 75009 Paris. Et ses nombreux amis. 
confiée, en 1849, à la commission déplacements... 
Je ποη δεῖς δ᾽ εἰ médailles. En La taille-douce, procédé τοὶ ἃ — Laurence PERROY ᾿ Aprèsledécisbrualde 
176, t'entreprend aire 2 εἰ ἐς 
fabriquer ρας La Banque de France, jé ee PE" he J'ortres 20 Jacques HINTZY M. Didier LÉON, 
avec un matériel racheté en 1880 4 .cädent : la salle où sont opérées ε une étoile à l'orient s'éteint. 
| Etes pe rs a Ἐὰ les réductions ῃς photogr raphiques de | mariage ee es On se réunira à la porte principale 
1880 à 1855, dans son atelier de απο tue tune plaque dacur | 17 rue Alphonse-de-Neuville, SE Par-LP, μα vendredi à déc 
rue d'Hauteville, puis, de 1895 à Joux, d'après un procédé 75017 Paris. bre, à 13 h 50. τ 
1970, dans ceux du boulevard Daguerre ; l'atelier des graveurs en De ἃ 
Brune. : tailodouce. Clande Ζυιιεῖοι et Cet avis tient lieu de faire-part. 
Aujourd'hui, Périgueux ne se Jacky Larrivière, ses râteliers = ἢ : 
contente pas d'imprimer 4.239 mil: impressionnants hérissés de SRE a M Es Herbe S5,rue de Richeñcn, 
liards de timbres-poste, en feuilles, burins : la salle des épreuves, ses fants, 
en canets on en «roulettes » :en petites presses à bras, où les poin- Les familles Danmanville, Lebelle, 
1988, 183 millions de timbres fis- at ταδὶ διό are Toutain, Groult, Maurin, - M. Jean-Jacques Martin, 
caux, 40 millions de vignettes auto- τὶ qui permet à üne molette Et ses amis, τ époux, . 
mobiles, 9 millions de mendats- en acier doux de recueillir une ont la douleur de faire part du décès, Jérôme, Guillaume et Séverine 
lettres, 39 millions de ἃ ï gra. | surveuu le 3 décembre 1989, dans sa | Martin, 
lettres-chèques, 1,5 million de quatrovingt-dir septième année, Ne de Leba 
« postchèques ». 24 millions de Romain Robert DELAHALLE, 
papier timbré d'état civil et toute architecte honoraire du gouvernement, M. Jean-Paul Dupic, 
dr 0 τ τὴ président et mebre d'homeur Frère, 
de la Société française des M. ot Mes Georges Emile Martin, 
S 5 
del d'histoire et d'archéologie | Les familles Labaudinière, Dupic, 
: Le Vis Μοπίτααι Jacquet, Granger, Lemoine, Gay ct 
commandeur dos Palmes académiques, | Tous se amis et cons qui l'ont 
de ia Vilke de Paris, ᾿ à de fi Μ 
t le grand chagrin 
gbsèques st rinhmmation ont σαὶ ἀκ δ ᾿ τὸ part 
familiale, le jouds 7 décembre. M Françoise 'ν 
ΠΑ Dan 
Cet avis tient lieu de ἕαϊτο-ρατί. 
Ta en nu rorveau à Paris, le 5 décembre 1989. 
f 5 . Les obsèques seront. οδιδούδες le 
Report de la molette M. et M Philippe Sevin, tundi 11 décembre, à 8 h 30, en l’église 
ma travail sex le cylindre de cuire «ΠΑ Mes Clande Fournier, Saint-Honoré-d'Eylan, avenue 
une palette de pen Leger de cite molette et report sur un [ Se pod aufuss arriarepatitsfls Raymond-Poincaré, à Paris-16*. 
ques, sont-sortis des SOiKAn! cylindre de cuivre antant de fois 5 ᾿ L'inhumation aura lieu dans le 
presses taille-douce, offset, hélio où qu'il y aura de timbres imprimés ont la grande tristesse de faire part du caveau familial de Bouillon-Jullouville 
typo que compte l'imprimerie, tour de cylindre. C'est ce cylin | décès ᾿ (Manche); à use bénédiction en 
Pour en terminer avec les chif- dre, durci par chromage, qui, M. Pierre FOURNIER, de Jullouville, 15 beuros. 
bre à Ὁ heure et le dimanche fres, l'ITVF de Périgueux cncré, imprimera. les feuilles de administrateur civil bors classe «Son nom, je me souviens qu'il 
10 ὁ 24 heures. (27 000 mètres carrés de:superfi- timbres: ï est doux et sonore comme ceux des 
cie) emploie sept cent trente. per- À In'sbrtie, près de deux ministère de le culture aimés que la vie exila. » 
sonnes (quarante-trois-ans de « ic es» (parmi 5% et de Le communication, LR AE ἂν, πὶ deu 
moyenne d'âge), dont les trois sep- d'hommes'!)" contrôlent la qualité | commandeur de la Légion d'honneur, ᾿ re ΨΊσιος εἴαρος, ΜΡ RE 
tièmes sont des femuies- Elle a tra de a production. Pas question de | eurenn je 7 décembre 1989, à Paris, | 42, avenue de Saxe, 
étrangers. Elle consommé défectueuse, elle prend le sa année. 59006 Lyon 
2000 tonnes de papier, plus de de lincinérateur… D'autant que | La FLE Pare een ΐ : 
105 tonnes d'encres par an. ces damnés philatélistes sont brée le HE décembre, à 9 ἃ 45, en | 142, rue dela Pompe, "} amedi 9 dé 
à une fortune ces timbres | 1" Saint-Martin de 75116 Paris. = pus ee me mue ee 
t al-de-Marne). 5 bis, rue de Solferino, _. 
75007 Paris. π' CRUE εν pee 
per Pen Gr Pris rte er ——- LES) que PTE TT 
dou ix coftant : 0,008 Fpièce fection, qui maudissent dans le famille, SE ᾿ CS 0 
environ : 2,30 À FOURS en cninetR, ane pare la presse spécialisée | (Che). — Bernard et Brigitte Schertzer 
en feuilles ; 2,10 F vert en feuilles... ΤῊ en fait ses choux gras, 15 Loeb ere PA ᾿ 
Alors que le contrat entre Louis PIERRE JULLIEN | 75116 Paris etson fils, sd 
Sent! Dans l'atelier Din une τ Me Edward Jackace, εξ ἵδρο Schertzer et Philippe Hame- 
machine débite déjà les feuilles du Christopher et My doc ot leurs enfants, 
timbre JO d'Albertville à 2,50 F mari peer ἰακίσαοαν, Christine Schertzer, 
prévu pour février. ont la douleur de faire part du décès de Guy et François Schertzer 
Visiter Pimprimerie ie en une mati- ῥεῖ γενέ Ἢ faire part-da décès, 
née tient du marathon. L'usine est ML Edward JACKSON, surveun le 7 décembre 1989, de 
tre-vingt-deuxième 
Save ea un année. Raymond SCHERTZER, 
Ἔτη âques ont eu lieu dans l'inti- Imgénieur-conseil ETP. 
101, boulevard Voltaire, 
ἱ 75011 Paris, 
© Jean-Paul Schroeder prési- 75016 Paris. 
dent de l'Académie de — Me Henri Weidlich, 
de JcanPaut Schrieder à — Le conseil d'administrati M et Me 
êté Elu président de l'Académie Etle dela soGiété E. Beau. | ME οι M Jacques Morard, 
de philatélie par une conforta- et Ce, -᾿ lents, 
ble majorité, le samedi ont la douleur de faire part du décès de | ces Len DE où Caro Eos, 
2 décembre, en remplacement leur directeur général, et Mon Roger Mahiey, É à 
: de Michel Liphschutz, qui, à la ses sœur et beau-frère, 
Σ veille de ses quatrervingts ans, M. Edward JACESON. M. ct Men Christian Hemery, 5 
souhaitait se voir décharge iè 
ces lourdes fanctions. A l'ana- Les obsèques ont ou lieu dans l'inti. Christophe et Alexia Hemesy, u 
nimité à main levée, ensuite, ταῖν fe ses petit-neveu et petite-nièce, δὶς à 
Michel Liphschutz ἃ été du 14. boulevard toute la famille, ὭΣ πε : 
président d'honneur. 14,boicrard Oraano, ont la douleur de faire part du décès de : 
Jean-Paul Schroeder est né Rérolation ------: ——— : NES es 
te 2 βοῦι 1921 ἃ Paris. Ροὶγ L'Ecole phiatélique d'Acqui Ξ Le président de l'université M. Henri WEIDLICH, ᾿ ee 
cien, dirigeant de société ) ἡ Curie Paris VI) | | a 
Valeurs extrêmes relevées entre le 8-12-1989 dans le domaine Ἢ gny (Eure) organise une expo- Les membres du conseil d' sarvenu le 1= décembre 1989, à l'âge : . 
la 712-1988 er le 8.12. 1589 REC 0e A DIE ἢ 
> æu x Ασα εις en ma 1979, ἢ τα décembre, dans a salle des Loi Et l'exsemble des personnels de | par Dan SLR Sa ET à 
Ν = rer) 2 nier Acquigny, avec bureau l'univerai je . Ν τ 
D . 5 8 8 Fer Sn nono de poste temporaire. Le cachet nt [8 très grande tristesse de faire part | Mode out as où déane TES our : 
2 11 D mières émissions de ΕἸ reproduit les effigies de Dan- du décès de prendre 88 ratraite. ᾿ 
᾿ 2 5 || Cérés, Présidence, Empire 95: de Marat ct de Robes ἐφ Monde présent ἃ πα ferile ses sincèet Ph, 
ς nt D non dentelé) et des ümbres — Pierre (souvenirs philatéli- M. Jean LAMEYRE, #5 
3 ht ς ΠῚ marier Hans. τ Hp Anniversaires 
μι à ᾿ dent 
2. 9 6 Ὁ grand or lors de Philex- © Le Salon philatélique = d'administration, — Le 10 décembre 1984 
ς 1-5 Ν france 89. d'antomne, -- Le 435 Salon phi- survenu le 7 décembre 1989. 
Β DMC τς ἰαιδῆιαιο d'entomno se déroule Se Odette de LASCOUPS 
D - ΠΩ Harkis, rectificatif, -- jusqu'au cembre à corps aure lieu le ΛΉΘΗ 
Ν 4 A D La vente auticipés du timbre l'Espace Champorrer, place de dredi 8 décembre, à 14 h 30, 22, rue | Auittalt co monde. 
D EU Harkis (le Monde du 2 déceme 18 Porte-Champorret, Paris 11... | | Bruant, Paris-Lis. run ὅς 
ς 3 4 N bre) se déroulera à Pari À sou programme, ceux qui l'ont aimée se recueillent en Ὁ ! 
€ 2-5 D ἢ Paris, δὰ ἐν ἡ sa mémoire, ἣ "--- 
€ ΩΝ Re de la pire tion de timbres, la présence de TS 
ΠῚ ὩΦΝ cachet « premier jour ») et à nombreux marchands de tonte — Pour ceux qui Font coniue εἰ LR ἀρευϊοσ σε Ἀλεγ ὡς 
P 2 46 P Marteille, à la Maison des la France, l'administration pos- "7 """+ ὀἰ aimée, ot pour le premier anniversaire ant © en 
Ῥ 34 D associations (cachet nes tale du Portagal ον deux oblité- du rappel à Dieu de ss . rs 
A TJ N tion « er jour» rations temporaires. presse 4 κα lacs 
c 6-3 D et 10 bre. Arles ne béné. spécialisée est présente avec, CARNET DU MONDE M James ; rires 
ficie donc plus d'un bureau de bien sûr, le Monde des philatë . Renseignements : 42-47.5E-03 VEYRIER-MONTAGNÈRES, 
vente anticipée pour ce timbre Jisrex De nombreux graveurs … Tarif : la ligne HT. per, τον 
etse contente d'un bureau tem-  signeront sur place, à tour de 8 ἘΠῚ 
une messe sera dite le mardi 12 décem- 


lié à une manifestation 


rôle, leur production philatéli- 


Toutes rabriques .... 8] Ὲ 
ahounés εἰ actiomanires .77F 


re 1982. à 11 benres, en che ἧς ᾿ 
Providence, T7, rue des EE 
Paris-18, «ὦ 


locale. Libre aux philetélistes que G QE 
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RADIO-TÉLÉVISION 


Ϊ Les TD cenieu ἀξ ane et de tion soet 


A2 

20.35 Téléthon 89. 
Les exploits sportifs ; Le train de 
l'espour. 


22.00 Apostrophes. 

En drect de Lyon. 

Les artigtas δὲ les femmes. Avec 
Gites Cahoreau és Truf- 
faut}, Jann-Paul Ciébert 
fFammes d'artistes], Geneviève 


fUn smour sacrer de 
Picasso), Arianna Stessino- 
poulos Huffingtan (Picassa, 
Créateur et destructeur) Henri 


Troyat Maupassant). 
23.30 Journal οἱ Météo. 
23.50 Tététhon des lumières. 


Spectacie de Jean-Michel Jarre, 
en drect de Lyon. 
FR 3 
20.35 Magazine : Thalassa. 
Votis à Pdbpe Lafontaine, L'épopée Tabariy. 2. Le rêve 
Janet Jackson, Murisl Robin... d'Enc. 
22.30 Débat : L'immigration 21.30 Série: 
en question. ᾿ Le retour σ΄ Αγδὸπθ Lupin. 
0.15 Variétés: 2225 Journal et Météo. ὁ 
Et puis quoi encore ἢ 22.50 D Téléfilm : 


1.15 Journal et Météo. Robespierre. 
D'Hervé Pernot, svec Christo- 
phs Altwnght, Martine Abela. 
0.25 Musiques, musique. 
Aïda (Air de Radamès), de 
Verdi. 


CREATEUR ET DESTRUCTEUR CANAL PLUS 
ΠΤΎΟΝ ΡΤ | 2200 Τοιόπιπὶ : Adieu Alcatraz 


Sport : L'homme 
16 plus fort du monde. 
22.55 Flash d'informations. 


HUFFINGTON 


CE SOIR À 23.00 Cinéma : Une affaire 


de femmes. = 5 
Fim français de Clauda Chabrol 
(19881. 

0.45 Cinéma : 

. La cage aux folles 3. © 
Film franco-stobon de Georges 
Lautnor (19851, 


APOSTROPHES 


ρυδδὲε chaque semaine dans notre supplément du 
: ae ip ae 6 » D Film à éviter πα On 
- 1 Peur soir es Ne pas manquer «mm Chef-d'œnvre on classique. 


Vendredi 8 décembre 


20.30 Drôles d'histoires. 


samedi 


TF1 


10.55 Magazine : 
Les animeux du monde. 
La riière aux crocodiles. 
11.25 Magazine : Auto-moto. 
11.55 Jeu: Tournez... manège. 
12.30 Jeu: Le juste prix. 
1255 Météo et Journal. 


LA5 


20.40 Téléfilm : À l'œil nu. 
ine : 1320 Série : 
ΕΘ  ΜΨΟΝ 
0.00 Journal da minuit. 1415 eo Are ω 


20.30 Téléfüm : Le prix du sang. 
22.10 Série : Brigade de nuit. 
23.00 Série : Médecins de nuit. 
23.50 Capital. 

23.55 μὰ minutes 


20.30 Théâtre : Minetti. 
21.30 Documentaire : William 


M6 
15.50 Série : Vivement lundi. 
16.20 Dessins animés : 

Disney parade. ν 
17.35 Variétés : Y 8-τ- encore 

un coco dans le shovi ἢ 
18.00 Magazine : Téléfoot. 
19.00 Magazine : 7 sur 7. 


LA SEPT 


Pièce de Thomas Bemhard, 
avant Jésus-Christ. 5 


Forsythe au travail. 

22.30 Documentaire : Fin français de Joan Yanne. 
Lorang's way. 22.20 Magazine : 
De David et Judith McDougall. Ciné-dimanche. 


23.30 Cinéma : Les vacances 


21.30 Musique : Black and blue. 
22.40 Nuits magnétiques : 


0.05 Du jour au lendemain. 
0.50 Musique : Coda. 


FRANCE-MUSIQUE 


20.30 Lo gr vtr de fu 
à Baden-Baden) : Sympho- 


22.20 Musique légère. 


23.07 Le livre des meslanges. 
0.30 Poissons d'or. ἐπ 


Samedi 9 décembre 


TF1 19.55 Dessin animé : Kimboo. 
20.05 Jeux : Le classe. 

20.35 Samdynamite. 

21.55 Journal et Météo. 


14.25 La Une est à vous. 
15.45 Tiercé à Enghien. 


15.55 Poe νουεί rt 22-20 Le arts se can. 
17.35 Trente mikions d'amis. : Jean-Marie . 
22.40 Magazine : Musicales. 

Sommawe : Boulevard Suchat, D Entre. 


23.40 Magazine : Sports 3. 
du septième prix littéraire Spécial bonus. 
« Trome milbons d'au », 


LOC CANAL PLUS 
18.55 Série : | 1400 Téléfilm : 

Marc et Sophie. Mieux vaut courir. 
19.25 Jeu: 15.30 Série : Bergerac. 


La roue de {a fortune. 
20.00 Journai, Météo. 
20.40 Variates : 

Sébastien. c'est fou ! 
22.15 Magazine : Ushuaïa. 


| 
16.25 Magazine : 
Mag max (rociti.]. 
17.30 La boutique 
de Philippe Dana. 
18.00 Cabou Cadin. 
En cisir jusqu'à 20.30. 
Niagara : Rlebelies ; Fros style ; ; 19.30 Flash d'informations. 
| 


momtgotfière. 19.35 Top 50. 
23.20 Magazine : Forraule sport. | 20.15 Sport: Football. 
Spècat boua: René Jacquot- Les couhsses. 
Lorenzo Garcis. à Toul. 20.30 Sport: Football. 
0.10 Journal et Météo. Championnat de France : 


22.35 Flash d'informations. 


A2 22.45 Magazine : Exploits. 
23.00 Cinéma : 
14.30 Taser passion. ΓΕ ον ἈΞ 
Sands Arche et du CAIT : HN agit de Uk Lommel 
0.20 Cinéma: 


17.05 Cisssic σα. Soi Υἱ πα 
Fäm indien de Mira Nair (1988) 


ἐν. 


18.20 Téléthon bonns humeur. 


comiques. 
20.00 Journal et Météo. 
20.35 Variétés: 


Dréles d'histoires. 
Feuilleton : V (37 épisode). 


Série : Le voyageur. 
Théâtre 


Le face cachée d'Orion. 
Pièce de Lanford Wilson. 
. 0.00 Journal dé minuit. 


14.25 Série: 
Les routes du 
15.00 Séries : Sam et Sally. 
15.50 Série : Poigne 
de fer et séduction. - 
16.20 Série: 
Brigade ds nuit. 


17.05 > Ssmdynsmite. ᾿ 

19.00 Le 19-20 de l'information. 
9e 19.10 à 19.30. le journal de 
fa réppon. 


17.10 Série : Vegas. 
18.00 Informations :. 


18.05 Variétés : Muititop. 
19.25 Magazine : Turbo. 
19.54 Six minutes 


22.30 Cinéma : On s’en fout. 


de Monsieur Hulot. Καὶ Καὶ nous on s'aime. Βα 


Fim français de Jacques Tati Film français de Michel Gérard. 
(1963). 0.00 Journal et Météo. 
: FRANCE-CULTURE A2 
20.30 Radio-archives. 
Cent fois sur le métier. 71.00 pr rater Lo 08 


12.05 Dimanche Martin. 
13.00 Journal et Météo. 
13.20 L'arbre de Noël 

de Matignon. 

En direct de l'Opéra de Paris. 
14.55 Série : Mac Gyver. 
15.50 L'école des fans. 

Invitée : Syivie Vartan. 
16.35 Feuilleton : Un châäteau 

au solail (4° épisode). 


A l'extérieur des barreaux. 


De ne 10 en ἐδ duo mar 
tadegio}, de Mahler: Concero 
Pour piano et orchestre n° 24 en 
ut πμηδυγ, K 491, de Mozart : 
Pelléas et Mélisande, poème 
symphonique, op. 5, de Echône 
barg: par l'Orchestre 

que du Südwestfunk de Baden- 
Baden. 


L'EXPÉDITION 


COUSTEAU 


en Papouasie — Nouvelle-Guinée 


Suñe météo, de Roger : Chan- 
son de Devevey : 


du monde. 


18.25 Magazine : Stade 2. 


à Londres ; Athiérisme : Cross 
des Mureaux et portrait de 
are Mahmoud ; Gymnasti- 


g ee mis 
al ri pre- 
mibre neige à Les Isère ; 
Basket-ball : de 


d'informations. 
20.00 Série : France  {Saint-Quentin- 
Madame est servie. : Football : Champion 


20.30 Séris : Le Saint. 
22.10 Téléfilm : La piste 


23.25 Six minutes Ἅ“" 


Limoges} : 
nat de France, Coupe du monde, 
buts étrangers. 


19.00 Le président 
‘de la République répand 
En direct de l'Elysées aux ques- 


d'informations. : 
Η tions d'Alain Duhamel, de Jaan- 
23.30 Magazine : Club 6. “ΒΡ, s 
0.30 Boulevard des clips. . Pierre Εἰκαδβεκη ἐς berge μων. 
20.00 Journal at Météo. 
LA SEPT 20.35 Série: 
Renseignements géné- 
16.30 Documentaire : raux. 
La Pologne comme jamais | 22.15 ins : 
vus à l'Ouest (3). . Cinéme, cinémas. 

17.30 Feuilleton : Condorcet 23.20 Journal et Météo, 
(2° épisode). De Michel Sourrer. | 23,42 an es secondes. 

19.00 Magazine : Mégamix. r Bongo, président de la 

19.393 Documentaire : Répubaque du Gabon. 

Le salon de musique 23.48 Chefs-d'œuvre en péril. 
de Claude Hetffer. Les automates. 

20.30 Je me souviens. 
des années 80. FR3 

20.35 Documentaire : 

Du Kirov à l'Opéra. 11.00 Sport: Ski. Crirérium de la 

22.00 Concert: Lo en crect de Vat- 
Jerry Les Lewis l'Isère. 
au Printemps 11.30 RFO hebdo, γι, 
de Ba 1987. 12.00 Magazine : Musicales. 

πρὶ σαὶ ee 12.57 Flash d'informations. 
22.30 Documentaire : τ 
᾿ 13.00 Magazine : 
Histoire parallèle. £ D'un soleil à l'autre. 

2515 Je ours ΘΟΒΦΟΊΟΙ, 1330 Εἰ RMC-FR 3. 
Documentai Invité : ΕἸ Lé d 
Travail à domicile. 14.30 Expression directe. 

23.25 Cartes postales vidéo. PS : FEN. 

23.30 Documentaire : 14.50 Mégazine : Sports-loisirs. 
Marseille de père en fils. Cyclo-cross à Sablé-sur-Sarthe : 

Jumping international des cava- 
FRANCE-CULTURE bre : Pol τα Lance Pos Cup 
20.30 Photo-portrait. 
François drectour de ln 
Grande Halle de La Villette. 
20.45 Dramatiques. 
Repas de famille, d'Yves Carte- 
varis ἢ La nuit face au ciel, nou 
da Cortazar. 
22.35 Musique : Opus. 
La Wbéretion de Prométhés, de 
0.05 Clair de nuit. 
FRANCE-MUSIQUE 
20.06 


0.30 


16.20 Série : Brigade de nuit. 
17.10 Série : Vegas. 
18.00 Informations : 
M 6 express. 
18.05 Série : Père et impairs. 


17.03 Magazine : Montagne. 
Jordanie : la rose des sables. 


17.30 Amuss 3. 18.30 Série : Les ὁ 
8.00 Série : L'étrange coup de Dr 
Monsieur Duvallier. 19.00 Magazine : Culture pub. 


19.30 Série : Rossanne. 
19.54 Six minutes 


19.55 Flash d'informations. 
20.00 Série : Benny Hill, 


20.36 à Documentaire : d'informations. 

SES ainenns je das τυ δα: 

5 1e ma. Madame est servie. 

21.45 Magazine : Océaniques. 20.30 Téléfilm : Un meurtre 

L'actualité culturelle, doit être commis. 
22.05 Journal et Météo. 22.05 Magazine : Sport 6. 
22.30 Cinéma : Eve. BH 22.15 Capital 

Film américain de Joseph | 22 30 Téléfilm : 


L Mankiewicz (1950) {v.o.). Sa vie d'homme. 


0.00 Six minutes 


CANAL PLUS d'informations. 
ee mn 0 0.05 Musique : 
10.45 pa : Voesrare Boulevard des clips. 
Flm français de Claude Chabrol. ᾿ ΚΑ SEPT 


—— En clair jusqu'à 14,00. =—— 
12.30 Magazine : Rapido. 

13-00 Flash d'informations. 
13.05 Magazine : é 
14.00 Téléfilm : Scoop à la une. 


16.00 Méthode Victor : anglais 
16.30 Documentaire : La Polo- 
gne comme jamais vue à 


l'Ouest (4), 
16.35 Magazine 17.30 Théâtre : Minetti. 
Le journal de l’ Pièce de Thomss Bamhard, 
16.25 18.30 Documentaire : William 
Emission du 9 décembre. Forsythe au travail. 
17.20 Magazine : Exploits. 19.30 Spectacle : Bleu, bianc, 
᾿ Cascades en engins paroles : Goude la Marsslllaise. 


20.30 Je me souviens... 
des années 80. 
20.35 Cinéma : Céleste. HE 
Fin allemand da Percy Adion, 
22.20 Court métrage." 


ER acrobatique ; Cascades à 


17.30 Documentaire : Et si nous 
étions des animaux... 
5. L'ilusion du temps. 


Les rythmes de la vis animale er mn HSE 
Sgétale T'influ 22.30 [im danmatone 
ϑοιϑῦ στε (ὰ 23.00 Documentaire : ) 
18.00 Cinéma : La puce Pré (6. 


et le grincheux. = 

Film américain de Walter Bem- 

stein (1980). 
—— En clair jusqu'à 20.35. =——— 
19.35 Flash d’informetions. 
19.45 Dessins animés : 


20.30 Magazine : 
Tranches de l'art. ἢ 
20.35 Cinéma : Sons unique. δ᾽ 
Film américain de R. Donaidson. 
22.25 Flash d'informations. 
22.30 Cinéma : 
Jeux interdits. ΝΒ δ. 
Film français de René Clément 
(1951). 
23.55 Cinéma : Maurice. Ναὶ 5 
Film britannique de James Ivory 
(1987) (ν.ο.}. 


LA5 


10.30 Série : L'homme 

qui valait trois milliards. 
11.30 Série : 
L'homme da l'Atiantide. 
Documentaire : 


23.30 Téléfilm : Moi, 
Charles Labussière, 
un citoybn sans impor- 
tance 
ou un pitre sous la Ter- 
reur, 


1.00 Magazins : Imagine. 


FRANCE-CULTURE 


20.30 Atelier de création radio- 
phoque Roll again over the 


Beauté sauvage. 

Les animaux et les hommes. 
13.00 Journal. d 
13.35 Série : Madame le juge. 
15.10 Feuilleton : Les héritiers. 


22.35 Musique : Le concert. 
Le clavier bien tempéré, Livre II, 
Préludes et fugues n° 13 à 24, 
BWV 882-893, par Davier 
M clavecin. 


17.00 Magazine : 
Télé-matches dimanche. loronwy, οἱ 

18.00 Série : 0-05 Clair de nuit. 
La cinquième dimension. 

18.25 Résuitat : 
du championnat FRANCE-MUSIQUE 
Εν ce 20.30 Concert. (En drect de La Salle 


18.30 Série : Riptide. 

18.50 Journal images. 

19.00 Riptide (suite). 

19.30 Divertissement : Tout 
te monde il est gentil. 


Ployel.} Yevgeny Kissin, pisno, 
23.05 Climats. 
Musiques traditionnelles. 
etethi icologie. 
.0.30 Archives dans la nuit 


20.00 Journal. Concerto pour violon et orches- 

20.30 Drêles d'histoires. tre da Berg, par l'orchestre de La 

20.40 Téléfilm : NBC {enregistrement de 1942) ; 
Nom de code Zebra. 


22.20 Magazine : Ciné Cinq. 
22.35 Cinéma : L'exécurrice. D 
Film français da Michel Caputo. 

0.15 Journal de minuit. 


10.30 Variétés : Fréquenstar. 
11.00 Dessins animés : Graff'6. 
11-55 Imfoconsommation. 
12-00 Informations : 

M 6 express. 
12.05 Série : Chacun chez sol. 
12-30 Série : L'ami des bêtes. 
13.20 Série : Madame 

est servie lrediff.}. 
13.50 Série : 

Commando du désert. 
14.15 Série: . 

Les routes du paradis. 
16.00 Série : Sam et Sally. 
15.50 Série : Poigne de fer 

et séduction. 


D'UN SOMMET 


samedi 13H en.clair. 
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| COMMUNICATION ὁὃ΄ι 1 
adieu. | En pret un pret de er in pré - 


SAME M= Thatcher veut restructurer par l'argent 


sem 

surprendre le camp Seydoux- 
fasconi, qui n'en a eu jusqu'à 

een rene 

dernander οὐρὰ 


Ἴ 
ΐ 
ἱ 


as 
Ἕ 
ï 

ἐξ 


᾿ 
Ὶ 
Π 


mer La 
la 


« Tout ceci n'est que compte d'apo- 
thicaires complètemens dépassés, 


réussirait à remonter 
l'audience du journei de 
20 heures comme elle y était 


LONDRES 
de nôtre correspondant 


Le paysage audiovisuel britanni- 
que va être complètement boule- 
versé dans les mois qui viennent. 
Le gouvernement ἃ cu effet rendu 


remplacée par un Crime de 
péage, et ne serait donc oblige- 
Loire dès lorsqu'on possède un 


rapport à l'exécutif. Ses ἢ 
listes ont une sécurité d'emploi 


dres, une la semaine et l’autre 
le week-end. D faut ajonter ἃ 


Celle 
du Yorkshire est régulièrement 


magazines. 
Le système encourage l'échange 
d'émissions entre les compagnies. 


chaînes 
privées, régionales et de qualité ? 


La loi ant. l'audiovisuel prévoit la 
suppression du. monopole de la 
publicité dont bénéficiait ITV. Les 
concessions des Compa, 


Π s'agit en fait d'une privatisa- 
tion dans la privatisation. Celle de 
1954 ‘paraissait trop mièvre ἃ 
Mas Thatcher. L'idée selon 
laquelle les chaînes ῃ les 
plus riches subventionnent en fait 
les plus pauvres n'est pas de son 
goût Î faudra avoir beaucoup 

argent pour se porter acquéreur 


jour Je marché unique euro- 
péen, le 1er janvier 1993. 


émissions régionales. 

elles auront ia plus grande liberté. 
Channel 4, la chaîne de télévi- 

sion culturelle, qui a un statut mi- 

puisqu'elle est fi par les 


pourra désormais vendre ses 
pablicitaires. Pendant une 
Période de dix ans, elle aura cepen- 
dant un filet de sécurité : si ses 
blicitæires tombent en 


continuera à recevoir un seCours 
financier de ce qui seen alors Chan 


d'une grande chaîne nationale pri 
cée par la publicité. C’est la grande 
insovation de la loi, la plus suscep. 
tible de justifier l'objectif honora. 
ble du égislatour d'offrir au 166. 
spectateur un plus grand choix, et 
d'en finir avec un certain corpora- 
tisme frleux. 

Les deux chaînes de la BBC, 1 et 
2, ne seront, plus que par k 

autori à diffuser de la 

publicité. En attendant un 
de péage, à l'aube de l'an 


elles sont condamnées ἃ mourir très : 


doucement de faim, puisque la 
redevance (actuellement de 620 F 
par an) augmente moins que 
l'inflation. Elles devront gagner 
elles-mêmes de l'argent, par exem- 
ple en sons-Jouant leurs plages de 
fréquences nocturnes inutilisées et 
clles devront acheter 25 % de leurs 
programmes à des prodncteurs 
privés. 

L'ensemble du secteur privé sera 


élévisé) ΚΗ 
d'un j té auxque 
RE Es 


DOMINIQUE DHOMBRES 


Tandis que la presse italienne se mobilise pour obtenir une loi sur les concentrations 


La bataille juridique pour le contrôle de Mondadori s’intensifie 


Deux à zéro. Après avoir 
obtenu le week-end dernier le 
renfort de deux actionnaires 
importants, naguère alliés à 
M. Carlo De Benedetti, M. Si- 
vio Berlusconi a marqué, jeudi 
7 décembre, un nouveau point 
dans fa partie qui l’oppose au 


ne be 
Ξ : 


dans le convoité 
(60,5% de la sotléé AMEF, le 


s'alliant avec. Berlusconi ἢ: Coux-Ci 
ont démissionné depuis. Surtout, il 
Cp en confi Νὴ τοὺ par l'assem 

cooptasion δέτε aS50- 
ciés de M. De Benedetti, catrés 
récemment nl lorsque 
Sous - τευ τδ τη  P 


Cette petite formalité est 
urgente. Mais dans le même 


. ΠῚ s'agit non pas de prend: 


re parti 
pour l’un ou l'autre mais d'accélé- 
rer le vote d’une loi limitant 165 


Le commission parlementaire 
pour la communication devrait 


parvenue entre 1982 et 1985. 5 
Mais malgré son talent et sa patron d'Olivetti pour le holding qui détient 50,3% des temps, M De Benedetti qui bien sources (publicité, ventes, abonne- 

πα Dre que || foule du ΕΣ πος Li MAS MURS ES RU te) RUE 

Le - d'édition d'italie, ta Mondadori, Fort de certe position, la seconde qui donnent son. adversaire contrôle d'un même groupe 


par son principal concurrent, 
Patrick Poivre-d’Arvor sur 
ΤΡ 1. Une contre-performance 
qui semble due, pour beau- 


ROME : 
de notre correspondent ἢ 
A La requête de « l'empereur des 


attaque de M. Berlusconi consiste à 
affirmer son contrôle sur l'AMEF, 
eu expulsant de son conseil d'admi- 
aistration les hommes de 


gagnant, continuera de se battre 
sur. le terrain juridique. Il fera 


loir que, sa participation di 
dans la Mondalor étant largement 


Mais nombreux sont ceux à la 
ENS ui estiment que a % 
c'est déj “ εἰ 5" πὶ à ce 
projet. Le pari TÉpubhcein, pour 


coup, à la faiblesse des pro- Si A : Ἑ : 
" ondes », un juge du tribunal d'in M. De Benedetti, qui détient supérieure aux 20 % prévus la sa part, reprend ce plafond de 20 Ὁ 

d'Antenne 2 entre tance de Milure interdit au conseil encore 26.3 % du ing. Lundi législation des affaires, elle l'auto- οἱ propose d'interdire, en ontre, à 

ini io celui qui contrôierait 16 48 de la 


aura donc lieu un conseil d’admi- 
nistration de l'AMEF. Les hommes 


rise à convoquer l'assemblée 
extraordinaire 8 ἃ besoin pour 


presse quotidienne italienne de 


les alliés de «l'ingegnere» — de M. Berlusconi devraient y pren-  Concrétiser sa parade. Le juge de  séder, en plus, une chaîne de télévi- 

Al grande part de d' des décisions ὁ ἀρ dre les sièges, y compris celui du Milan doit se prononcer le sion. Un seul réseau serait permis à 

A que celles relatives à la gen Ξ occupés jusqu'ici par les 19 décembre. qui contrôlerait plus de ὃ % du 

vier, un magazine qui sera, M. Guilhaume a annoncé le ordinaire + du groupe (le Monde amis de « l'ingegnere ». La tourmente politico-  ürage sational quotidien. Le - gou- 

selon Mr Eve Ruggieri, direc- ἀπ 7 décembre). Mais celui-ci n’a pes dit son der- médiatique hée par ce com- vVernement communiste de 

En clair, il est impossible pour nier mot : il a convoqué un nouveau bat de grands. «papivores» se l'ombre» préconise, lui, d'interdire 

M. De Benedetti de convoquer conseil d'administration de la Mon- rsuit. À la demande des ἡ tout simplement à un même proue 

n pour l'instant l'assemblée dadaori, samedi ñ gécombre. d'la LA ica, la Fédéra- ones giss de 20 de res- 

> ra Ὁ ire,qui, seule, déci- Conformément injonction du tion nationale presse italienne Sources publicitaires es en 

journaliste avait rejoint la dernier « Grand échiquiers, le der l'augmentation de capte d'qu'il juge de Milan, il convoquera une ENS) décidera mardi si «/a Jtalie. Comme le dit Ja Stampa 

deuxième chaîne en 21 décembre, émission qui préconise afin de contrer l'offen- assemblée ordinaire, qui devrait liberté de l'information et du plu- fgroupe Fiat), .- la guerre sera 
sive de son adversaire. Dispo- d'abord les administra- ra/isme» vaut ou non une grève /ongue_ ». 


août 1988, après avoir démis- 
sionné de son poste de direc- 


Les Grands Prix de la Ville de 
Paris ont été remis vendredi 
8 décembre 1989, à 12 heures, 
à l'Hôtel de Ville. 


HISTOIRE : Miche] Antoine 
Né à Sarrebruck en 1925, 

Michel Antoine a suivi une double 
Ce PA se ns so 
ἘΞΕΞΞΞΣ ΩΣ 
ΕΞ ΧΡ ΤΣ 
ΡΣ ΡΥ 

le - 

1987, directeur d'études à l'Épole 
pratique des hautes études. : 
LRTERATURE ‘DRAMATI- 

NE __ 

Ιε bre 1927 ἃ Paris, 
François Billetdoux a été journs- 
liste aux σῆτες françaises à 
Opéra, puis , avant de deve- 
our un homme de radio. 

Ia publié plusieurs romans ct 
pièces de théâtre. Parmi les pre 
miers, citons l'Animal (1955), 
Royal Garden Blues (1957), 
Brouillon d'un bourgeois ALAN 
Parmi les œuvres ἧι : les 
Plus Beaux Métiers du monde 
(1955), Tchin-Tchin (1959), Va 
donc chez Türpe (1961), Com- 
mert va le monde, Môssieu ? li 


sera consacré au baryton 
basse ἤυρροτο Raimondi. 


tourne Môssieu ! (1964). Ne 
m'attendez pas ce soir (1971), la 
Nostalgie, camarade (1974), Ai-je 
dis que je suis bossu ? (1981). 


LITTÉRATURE ENFANTINE : 
PEF 


De son vrai nom Pierre Ferrier, 
PE est l'un des plas prolifiques εἰ 
certainement le mieux vendu des 
créateurs de livres pour enfants. 
On jui doit une cinquantaine de 
titres, et son album Ja Belle Lisse 
Poire du prince de Motordu, qu'il 
8 écrit et illustré, a été tiré ἃ plus 
de trois cent mille exemplaires 
(Gallimard). Mais cæ Breton de 
cinquante ans passe neuf mois par 
an sur les routes Y rencontrer 
ses lecteurs dans les écoles et dans 
les bibliothèques. 

POÉSIE : André Frénand et Jeau- 

Ciande Renard. 


ΝΕ en 1907 à Montceau-les- 
Mines, André Frénaud a tiré de sa 
natale «1 


Poète- 
ΡΣ pi perd 


sant,avec les alliés qui Jui restent, 


Jean-Claude Renard est né en 


çaïse. Un choix de ses poèmes a été 
récemment publié en poche au 
Seuil. Il donne bien la‘ mesure de 
cette capacité, 
ROMAN : Christine de Riroyre. 
Née ie 29 novembre 1921 à 
Tarbes, Christine de Rivoyre a été 
journaliste au Monde (1950- 
1955). puis di ice li ire de 
Marie-Claire (1955-1966). Mem- 
bre du jury du prix Médicis depuis 
1970, elle a publié depuis 1969 ane 


douzaine de romans, i lesquels 
la Mandarine CSST, les LA ml 
(1964), le Petit Matin (1968, prix 
Interallié), Boy (1973), Belle 
Alliance (1982) et le 
taille unique (1989). Elle a 
obtenu, en 1984, le prix Paul- 
Morand de l'Académie française 
pour l'ensemble de son œuvre. 
ROMAN HISTORIQUE (prix 
Sola-Cabiati) : Gilles Lapouge, 
C'est son dernier livre, les Folies 


pense. Mais cet écrivain- 
Ϊ iste, né eu 1923, ἃ égale- 


teurs qui ont ouvert Le crise en 


Les Grands Prix de la Ville de Paris. 


(Flammarion), 

RAT ES 
rion) — ou = 
Pirates (Phébus). ἀν 


de «lignes indéterminées» qui, 
depuis 1985-1986 font l'objet de 
nombreuses commandes publiques 
ea France et à l'étranger. ᾿ 


GRAND PRIX MUSICAL : Jean- 
Louis Florentz 


Villa Médicis entre 1975 et 198], ἢ 


5. religieuse, commandes 
du miñistére de La culture (Tande, 
1977), du Festival d'art sacré de la 
Ville de Paris (Tenere, incamation 
sur un verset , 1980), de 
Radio-France {les Mo 0) du 
soleil, 1984). LR 

GRAND PRIX SCIENTIFIQUE : 
Robert Ni 


- Né à Paré a 1958, Aurélien 
Recoing mère une carrière 
d'acteur et de metteur en scène. 


+ . Ancien élève du Cours Florent et 


du Conservatoire, il fut l'élève 
d'Antoine Vitez. Celui-ci lui a 
donné ses plus beaux rôles (Britan- 


PATRICE CLAUDE 


τάσις et Hemani) et les moyens de 
sa meilleure mise en scène (Tére 
d'or, de Claudel, en 1988). ἢ est 
l'interprète d'Œdipe, jusqu'en jen- 
vier prochain, dans la fa Citée des 
oiseaux, mise en scène par Jear- 
Pierre Vincent aa Théâtre des 
Amandiers de Nanterre. 
TECHNIQUE : Roiand Tricot 
NE le 12 novembre 1928, 
M. Roland Tricot est di de 
recherche et développement de la 
compagnie Cezus. Spécialiste 


renommé dans La métallurgie des 
aciers spéciaux et inoxydables, ἢ 5 


See mir ar 
employés l'industrie nucléaire 
Ou aéronautique, la chimie et la 


sophistis 
cation caractérisent l'univers sulfe- 
reux de ce prince de la mode οἱ de 
la publicité. Par ses audaces, son 
mauvais goût, son humour, Newton 
ἃ singulièrement contribué à faire 
évoluer l'image de la femme. C'est 
aussi un portraitiste féroce qui ΤῸ" 
que d'un coup d'œit les membres 
de la « jet-set ». 
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SECTION C 


LA 
adaptation française de - New 
Light on Michelangelo in the 
Sixtine Chapel - de la Nippon 
Television Network Corpora- 
tion Citadelles. 4 200 F les 
2 volumes (le second sortira en 
maii jusqu'au 31 décembre 


1989 :ensuïre, 4 800 F. 


vaste, La voûte contient la 

plus grande, la plus com- 
plexe peinture à fresque jamais 
peinte. La photographie est une 
entreprise gigamesque. On ne 
s'étonnera pas que les publica- 
tions qui La concernent tournent 


L' chapelle Spuine est très 


au colossal, 


1 y a dix ans. un grand journal 


nippon a publié um énorme 
ouvrage : 0,80 m de haut, 


20 kilos, qui comprenait la cou- 
verture photographique com- . 
plète de la voûte avant restaura- GLS 


tion. C'est aujourd'hui un 


document hisiorique, puisque le 


nettoyage des peintures a été 
entrepris étage par étage, travée 


r travée, et mené à bonne fin 


pa 
de 1980 à 1989. 

Une exposition détaillée des 
méthodes et des moyens scienti- 


fiques ntilisés dans ce long tra- 


vaii et une présentation des 
informations nouvelles qu'il a 
apportées sur le métier du pein- 
tre sont prévues pour le début du 
printemps 90 par [8 direction des 
musées du Vatican. 

L'ouvrage, publié par la 16lé- 
vision japonaise et maintenant 
diffusé en France, anticipant sur 
cet événement est moins 1 
que le précédent mais toujours 
monumental et exigeant d'être 
feuilleté sur un lutrin. 11 met à la 
disposition du public ensembles 


Saint Warhol ................ 29 


Le Monde 


LIVRES D'ETRENNES 


Le Déluge, de Miche}-Ange {dätai} 
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 Inépuisable Sixtine 


et détails d'une haute qualité 
dans les couleurs restituées par 
le nettoyage. 

On est loin des illustrations 
assombries de naguère. La fres- 
que 4 le privilège de ne pas 
s'altérer : elle se salit. elle prend 


la poussière, elle s'enfume, elle 
vire sous les repeints mais, déga- 
: Fes des couches de crasse super- 
icielles, elle reparaït avec une 
verdeur un peu acide et une 
clarté qui nous donnent, trois 


cent qua εἶ ans après, une 
impression de fraicheur du pre- 


l'insolite........,,,.,....... 35 


mier jour. Sur la grande scène de 


La Tertation le visage ἀνε n'est . 


plus coupé par un repeint mala- 
droit; on voit le visage ardent 
d'Adam, les roches du paysage, 
l'horizon. nu, le fin profil du 
démon femelle et la spirale mul- 


HISTOIRE 


sg de le (1) _ de 
pl en place, la comparaison 
de détails avant/après rappelle 


- ἧς bien-fondé de ce qui a été fait, 


en dépit de critiques précipitées. 

Ce n'est ici que le premier 
volume de la publication. 1) com- 
prend, avec les écoinçons et 


| ARTS SOMMAIRE 
! À 
| Le milen et la chauve- ; Les « trois Italie... » 
| Souris .,..........-......... 26 | Les paradoxes de Braudel 
| à PEER d'Ipoustéguy δὺς κα θεν ἰοῦ ὦ τοις 25 ΠΤ ΚΣ 
|: Some: dus ad san © 26. | - | Chez les amis d'Isabelle 
FAT UP [ἘΠΟΤΟ Eberhardt................... 88 
| Les chouchous dr Les dieux etles hommes ........ 32 | 
| de la peinture ............:... 27 ; Une forteresse de savoir ........ 31 
| Le dix-neuvième siècle | DANSE | | ᾿ : 
| vu d'Angleterre .....-.--...... 27 |, pe ot EE ν VOYAGES 

Dans les sentiers 5 
| πιδί connus | DÉCORATION - Un éloge à [8 brume RE ss. 39 
| δα ΜΙ σΘΒΠΙ6 EEE . . Le meuble, le luxe, Le triomphe 


du pharaonisme .....,........ 39 


᾿ Nicole Zand, Iconographie : 


l'énorme Zacharie en manteau 
vert du mur d'entrée, quatre tra- 
vées (sur neuf). Les « lunettes » 
correspondantes, qui courent 
sous la voûte, sont admirable- 
ment analysées. On n'oublie pas 
que la «redécouverte» de la 
Sixtine 8 commencé par leur net- 
toyage. 

C'est là qu'on a compris 
l'incroyable rapidité d'exécution 
du peintre et la bardiesse de sa 
palerte claire. Cette première 
moitié est celle où.l'on voit 
Michel-Ange, apprendre 


᾿ peu 
τ péu léder métierde la fresque et 


jouer plus librement des formes. 
Le nettoyage de la vote étant 
terminé, le second volume est 
promis pour la fin de 1990. 

La conception de ce bel 
ouvrage n'est ureusement 
pas claire. Une dissertation 
informée, intéressante mais par 
endroits très discutable de Fre- 
derick Hatt encadre maladroite- 
ment les planches, avec des notes 
impossibles à repérer. * 

Un texte d'accompagnement 
générique et confus, mal traduit 
au surplus (il y est question des 
« membres emphatiques » des 
ignudi, d'une « kypostase de 
notre monde unissant dans ses 
entrailles la divinité et J'huma- 
nité du verbe humain») occupe 
inutilément le revers blanc des 
illustrations sur double feuille. 
Une mise en page plus sobre et 
plus strictement documentaire 
s'imposait. On le comprendra 
encore-mieux après la réunion de’ 


Pâques. 
ANDRÉ CHASTEL 


(1) Voir F. Mancinelli dans ἰα Revue 
de l'art. ne 8: (1988). Les références, 
toutes anglo-saxonnes,. n'ont pas tenu 
compte des publications françaises. 


Supplément conçu par Pierme 
Lepape, assisté de Simone 
Carrier. Secrétariat de 
rédaction : Alain Salles. Avec 
la collaboration de Hector 
-Bianciotti, Joan Borreli, Valérie 
Cadet, André Chastel, Pierre 
Chuvin, Michel Contat, 
Philippe Dagen, Emmanuel de 
Roux, Pierre Drachline, 
édéric Edelmann, Thomes 


Rebeyrol, Anne Rey, Patrick 
Roegièrs, Josyane Savigneau, 
Philippe Sotlers, Michel Sat, 


Sophie Malexis, Cécile Urbain, 
Marie Lelièvre. 


ἐὰν 
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LE MANUSCRIT SUR LE VOL 
DES OISEAUX, 

‘de Léonard de Vinci. 
Avant-propos d'André Chastel. 
Transcription et introduction 
d'Augusio Marironi. 
Traduction et présentation 
de Serge Bramiy. 

Editions Les Incunables, . 
tirage limité à 500 exemplaires 
numérotés. 

86 p. (et un penis du 
Manuscrit}, 3 


Lis GS ne κῶν M ναὶ. 
dans des croquis : envois, atter- 


gauche, haut-bas, résistance au 
vent. Le but de ces analyses n'est 
pas artistique, mais technique. 


ailées, chauve-souris 


machine volante que projette 
l'artiste. Comment passer de la 
description du voi sans trace de 
l'oiseau à le réalisation d'un 
modèle mécanique, tel est l’objet 
Léonard, 


premier 
qui déploiera en fac-similés, 


série complète des douze manus- 
crits de J’Institut de France que 
Napoléon fit transférer à Paris 
en 1797. 

Ce vol des oiseaux a connu les 
vicissitudes de son 
mutilé et en partie volé au dix: 
confié à Egg tre ra 

Ἶ 
de Turin d'où il nous revient 
aujourd'hui, tel qu'en lui-même, 
document et fétebe, objet d'art 
autant que livre. 

«Il y eut (donc) une fois 
quelqu'un qui pouvait regarder 
le même spectacle ou le'mème 
objet, tantôt comme l'eût 

un peintre, et tamût en 
naturaliste; lantôt comme un 
physicien, et d'autres fois 
comme un 
ces regards n'était superficiel. Il 
ne concevait TRE pes 
ble auquel ne 
quelque pouvoir d'action. Créer, 


GOUT NÉOCLASSIQUE 


de Mario Praz, 

traduit de l'italien par 
Constance Thompson [a 
Le Promeneur, 538 p., 490 F. 


OICI en français, enfin ! un 
demi-siècle après sa publi- 
cation dans son pays d'ori- 

gise, Pouvrage sans doute le plus 
importent qui ait jamais été 
consacré au goût néoclassique, 
dans une édition somptueuse 
comportant des illustrations 
indispensables. 

Il est également le plus riche 
en références culturelles de 
toutes sortes ‘et aussi le plus 
agréable à Lire, car les 
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LA CROISADE OUBLIÉE 
DES AVENTURIERES DE DIEU 


8 FRANÇOIS BOURINX 


rément comique, pour céder 
ensuite 58 place à l'aveu intime. 


rissages, directions, droite-. 


L'oiseau, ce sont ici les bètes ὃ: 
c'est aussi «le grand oiseau », La À dE: 1 δῇ." 
ἐμ Ft pie Dar sad] ΓΞ 


poète : et aucun de ὝΒΘΟΝΣ 
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Les notes et les croquis de Léonard 
sur le vol des oiseaux 
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Sin mn. Le 


Page du manuscrit de Léonard de Vinci 
écrit ἃ f'envers, se Ésaif dans un miroir. 


construire, élalent pour lui indè- 
visibles de connaître et de com- 
prendre», écrivait Valéry avant 
de commenter le Manuscrit sur 
le voi des oiseaux. Noblesse de 
la science instrumentale ou 
mécanique» en effet, noblesse 
utile, La utile, «car c'est 
à elle, lit-on au folio.3 du 
lanuscrit, que τοις les corps 
animés. doués de mouvement, 


sg toutes leurs opé- 


πρῶ MeV νοῦ ἃς 
plus près. A quoi servira le grand 
ciseau mécanique ? A embellir 
les fêtes estivales d’une surpre- 


nante chute de neige.’ L'utilité 
s'inscrit dans les « mirabilia». 
Folio 13: «De la ñsige sera 
sransportée vers les endroits 
chauds: en été, l'on aura 


prise aux cimes des mon- Ὁ 


tagnes, et on la laissera tomber 
lors des fêtes sur les ir 
publiques, en été. » En 1505, la 
ge ue n'est pas une technolo- 
vise à l'émerveillement 
δεῖς poétiques. Si « l'oiseau 
est un appareil agi par loi 
mathématique », si le vol ne peut 
devenir intelligible que par le 
recours aux principes de la 
science, bref, si la nature est sai- 
sie par la science, inversement, il 


… Avec humour et érudition 
. Mario Praz défend le style néoclassique 


Aux yeux de Praz, le premier 
créateur néoclassique méritant 
l'adjectif n'est autre qu’Andrea 
Palladio. Car, s’il est vrai que 
d'autres architectes avant lui 
avaient tiré des édifices classi- 
ques des éléments qu'ils insé- 
raient dans leurs œuvres telles 
des citations, « comme des lati- 
nismes dans la langue vul- 
gaire », Palladio, lui, a réinventé 
l'Antiquité de l'intérieur, de 
façon organique, e2 y ajoutant la 
vision sercine et comme senels 
qu’il en avait. 


De sa villa la plus célèbre, la 
. Rotonda, on a dit qu'elle était 
« une rotation sidérale immobi- 
lisée », Goethe marmonnant : 
« Habitable, mais pas conforta- 


le. » Goethe, dont Praz, qui - 


tient beaucoup plus à évoquer les 
opinions de ses devanciers, et 
même de ses contemporains, 
qu’à imposer les siennes, rap- 
Porte ce mot d'une paisible atro- 
cité : “ Aucune catastrophe n'a 
jamais été source d'un si grand 
plaisir pour l'humanité que celle 
qui ensevelit Herculanum εἰ 
Pompél. » 

Or la ligne courbe reprendra 
vive le dessus, et Praz de s'excla- 
mer : « Qu'y avait-il de plus 


moins que le corps humain ne 
changeät de forme, on ne voir 
pas comment on aurait pu amé- 
liorer les meubles pour les ren- 
dre plus accueillents. + Mais 
d'observer ensuite Qu'un mouve- 


ment de lassitude s'ébauche pour 
les formes et les ornements du 
rococo, signe de mollesse, de fri- 
volité et que, vers 1730, on 
recommence à rèver de la 
noblesse et de la simplicité de 
l'antique, de l'ascétisme de la 
hgne droite. 

On ne lira pas sans émotion ie 
superbe essai. biographique 
consacré à Winckelmann, et on 
sera ébloui par la périlleuse mise 
parallèle d'un poète, Milton, 
et d’un peintre, Poussin, lequel 
« s'enivrait de méthode et de 
technique pour mieux rêver ». 


Tomber amoureux 
d'un meuble 


saos qu'on puisse nprecier k 


naissant c'est là un style qui 
prête asament à 15 pe org 
rappelle ces mots de la duchesse de 


Le milan et la chauve-souris 


᾿ faut la merveille de la figure 


pour rendre communicables les 
figures du vol des créatures 
ailées. 

Cet oiseau que la loi mathé. 
matique agit, n'est-il pas anssi 
une force 7 Il «rame dans l'air» 
qui, derrière Jui, « file par 
vagues successives». Une aile 
qui «rame», c’est une affaire de 
forces, de tensions ; violence du 
vent et force athlétique de 
l'oiseau affrontées. L'oiseau est 
une puisance de vol : La vision de 
cette puissance interfère avec la 
raison mathématique qui l'agit 
Imiter l'oiseau serait l'indice 
d'une telle force chez l'homme. 

Coup d'aile du génie, disent 
les derniers mots da dernier 
feuillet : « Le grand oiseau pren 
dra son premier vol sur le dos de 
son grand Cecero (le mont 
Ceceri, la montagne du Cygne, 
dans les environs de Fiesole, au- 
dessus de Florence), emplissant 
l'univers de stupeur, emplissant 
de sa célébrité toutes les écri- 
tures, et gloire éternelle au nid 
où {1 naquit. » Mais l'homme est 
plus faible que l'oiseau. I faut 
en rabattre sur le projet qui don- 
nere « gloire éternelle au nid où 
il naquit ». 


L'objet d'imitation ne sera ni 


. le milan, ni l'aigle, ni cet oiseau 
regarde 


de proie que 
voler au-dessus de Fiesole, ce 


3 sera la chauve-souris dont les 


ailes sont munies de membranes, 
d'une « armature ou plutôt de la 
liaison de l'armature». Les 
créatures emplumées dont les 
plumes sont désunies εἰ « traver- 


un vol malhabile de chauve- 
souris, un envol ténébreux sur le 
fond de la montagne blanche du 
Cygne, semblable au carnet lui- 
même, « étrange manuscrit, 
disait Valéry, qui se disperse 
dans l'ombre de son œuvre 
peint». 


JOAN BORRELL 


La ligne droite contre la ligne courbe 


Guermantes en train de vanter à le 
princesse de Parme les merveilles 
ἂς 1"; l'appartement des Iéna : « Cette 
espèce, comment vous dire, de. 
reflux de l'expédition d'Egypte 
(..), les sphinx qui viennent se 
mettre aux pieds des fauteuils, les 
serpents qui s'enroulent aux can 
délabres, une muse énorme qui 
vous tend un petit flambeau pour 
jouer à la bouïllotte.. » 


tion de funèbre, lui semblaient 
gais, « la précision et la grâce de 
leurs lignes » s’alliant à merveille 
pour lui avec la musique de Haydn 
et de Mozart, ses compositeurs 
favoris (ignorait-il Gluck 3). En 
comptant les pieds d'animaux de 
ses meubles, il arrivait au beau 
chiffre de soixante-dix et, si ensuite 
Ï ajoutait aux sphinx, aux lions, 
aux aigles, aux cygnes à une patte, 
les huit tortues sur lesquelles repo- 
saient la psyché et la bibliothèque, 


il avait lim de se trouver 
au beau milieu d'un jardin z00logi- 
que. 


Stendhal affirmait que rien ne 
read l'esprit étroit et jaloux comme 
Fhabitude de faire une collection. 
Grâce à son esprit savant et cepeñ- 
dant toujours amène, Mario Praz, 
avec ce livre merveilleux εἰ émer- 


. veillé, lui oppose un démenti fat- 


mel : quand ua monde d'objets 
s'harmonise par l’emour d'en 
homme, le paradis brisé se 
reforme, le temps d'une vie, sur 
cette terre. 
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DEEE Eee 


chers πὰρ EE 
peu pe πὶ τη 


μοὶ “Νὰ 


CPLM LL LU ER 


[a 
[ae 


ma 


ἣν 


Et! 


Ϊ 


ἘΠΕ 


LE 
++ 


ΤΕ 


[es 
an 


Les chouchous de la peinture 


Mais des livres qi RARE vraiment du nouveau. On ne l'es) “op plus. 


LES COLLECTIONNEURS DES 
IMPRESSIONNISTES 

d'Anne Disiel, 

La Bibliothèque des Arts, 
284 p., 600 F. 


choix de textes de Nicholas 
Wadley, 
préface de Michel Hoog, 
Belfond, 386 p.. 595 F. 

MONET PAR LUI 


Eire de textes de Richard Ken- 
éd. Atlas, 328 p. 360 F. 


prennent de passion pour les 
peintres de 1874. C'est que ceux- 
ci passent pour les des 
visiteurs de musées et d’exposi- 
tions, tous consommateurs poten- 
ticls de livres d’art, comme on 
dit Er que Le mot lecteur est 
1! y a de quoi désespérer 
Prelquerogs ἃ la vue de tant 
albums d'images. Quoi ? Pas 
une recherche, toujours des 
reproductions plus où moins 
fausses, des gloses molles et 
convenues ? La production de 
cet hiver ne Fait pas exception, et 
il est des livres dont on ne par- 
lera donc pas. Mais trois sortent 
du lot, deux très bons, le troi- 
sième plus sommaire, qui étu- 
dient l’impressionnisme de 
manière originale et instructive 
sans sacrifier le texte à la photo- 
gravure. 
L'un à pour auteur Anne Dis- 
tel. conservatrice au Musée 
y, et traite des Collecrion- 
neurs δε ἐν im, jonnistes, de 
ceux qui, dès les années 70, sou- 
tinrent de leurs achats ceux que 
recommandaient les articles δε 
rsmans et de Mirbeau. La 


Ed éxait vaste et difficile, Les . 


collectionneurs et leurs mar- 


chands se t à l'historien. 
Peu d'archives, ou peu me 
bles. peu de 


naires. ar a fallu à l'anteur une 
belle pense per réunir sa 
galcrie d'amateurs et j 
tuer des collectians qu’héri: 

et ventes ont dispersées. Le plus 
souvent, elle est nue à 
savoir ce que it exacte- 
ment Lel ou tel, combien il avait 


Le dix-neuvième siècle vu de Londres 


Pour William Vaughan, c'est la révolution industrielle anglaise qui donne naissance à l'art du dix-neuvième 


L'ar DU DIX-NEUVIÈME 
CLE 


de William Vaughan. 
Citadelles, 632 p., 940 F. 


guer les diverses 
périodes artistiques une 
division se Fe foulant sur μὰ 
grands événements polit 
on risque de s'égerer dans l'art: 
ficiel », note William Vaugren, 
à qui les Editions Citadelles {ex- 
Mazenod) ont confié un mar- 
ceau de taille : un essai sur l’art 
de la première moitié du dix- 
nécriane siècle. Il récuse donc 
les dates habituellement avan- 
cées en France : 1815 — la fin de 
l'empire, héritier de la Reévolu- 
tion française et de l'idéologie 
des Lumières — comme 1789. 
qui entame le cycle des grands 
séismes eu: Pour lui, l'art 
du dix-neuvième siècle s'éveille 
vers 1780 avec le triomphe du 
néoclassique et le début de la 
révolution industrielle en 
leverse 


1 l'on adopte pour distin- 
«S 


suite en £e chevauchant souvent, 
jusqu'à la rupture de 1850. 

Cetre classification, hasar- 
deuse comme tous les partis ps. 
recoupe un certain nombre d'élé- 
ments qui donnent son unité à δὰ 
période envisagée. C'est I" 
où, en Europe, des pays pr 
avaient largement adopté le 
modèle culturel français Je récu- 
sent pour mettre en place leurs 

références nationales, 
après le passage obligé de l'Anti- 
quité redécouverie à Rome et à 
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Encore des livres sur li inpresonnions ? Oui 


: 
| 


payé son Monet et son Degas, 
combien il les revendit et à qui 
On imagine quel parti l'his- 
toire de l'art et [a sociologie du 
sept je Les cette 
ἐπα apparaî nette- 
ment quel les premiers collection- 


négociants er des industriels, 
riches mais non richissimes. 


Tous ont un point commun : 
ce sont les intimes: des artistes 
dont ils possèdent des Te 
Re 
tion mais 
rence et d'une complicité. 


Pompéi. Cette transcription plas- 
tique se conjugue avec les balbu- 
tiements du romantisme sur les 
bords du Rhin ou de la Tamise. 
L'Europe communie alors dans 
le culte de l'ossianisme. Celui-ci 
nous donne à voir les nouvelles 
images qui habitent l'âme euro- 
péenne, où se oftoient les rêve- 
ries sur les origines et les réalités 
épiques engendrées par ἰδ 
guerre. 


Ces quelques dizaines 
d'années, saturées d'histoire, 


C'est aussi ἃ cette époque que les 
artistes aCQuirent un nouveau 
statut. Les et les 


diaires entre le peintre et son 
client, qui, de ce fait, ne se ren- 
contrent plus. Aussi le critique, 
encore une innovation, va-t-il 
devoir expliquer au grand public 
le travail de Partiste. 

Mais l'intérêt de cet ouvrage 
πὲ réside pas tant dans le pano- 
rama brossé ἔμ un scrupuleux 
professeur de l'université de 
Londres, où les énumérations 
tiennent trop souvent lieu d’ana- 
lyses, que du point de vue adopté 
par l'auteur, 

Quand, il y a quelques années, 
l'histoire de l’art moderne se bor- 
nait, en France, ä celle de ses 


L'égocentrisme 
le Renoir 


successives avant-gardes, la filia- 
était résolument franco- 


Venise montrait que la moder- 
nité passait par le futurisme et 
l'Italie, 


Les nazaréens 
et les préraphaélites 


William Vaughan, à travers 
un découpage classique un pen 
trop rigoureux, propose donc au 
lecteur français une multiplicité 


provoquere aussi de judicieuses 
interrogations. Pour notre 
avteur, David, par exemple, 
m'est pas le seul héros du néocias- 


beck, Pforr, Vogel, von Carne- 
lus — qui fréquentèrent, eux 
aussi, les bords du Tibre et dont 
les impératifs esthétiques ont été 

diffusés däns toute l'Europe du 
Nord Ils ont influencé deux 
générations de peintres alle- 


mands, et en Angleterre les pré- 


‘raphaélites leur doïvent beau- 


Coup. 


‘trouve aussi bien le 


“mal une mythologie qui mavait 


‘ment peu de temps que l’on 


- que tout du Danois 


.Constatée dès 1823 quand ce pro- 
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PIERRE LE-TAN 


Lettres ςτὸν 
de Marik Loisy 


compte rendu de 1876 d'Albert 
Wolff, qui traîte Les impression- 
nistes 


un des illustrateurs les plis 
originaux de sa génération Un univers qui 
flirte avec la dérision et Pabsurde. 


que ‘ses adorateurs égalaient ἃ 
Fragonard. 4 
La diversité des auteurs cités 


accumulant preuves et contre- 
preuves tout en feignant de 
n'intervenir que le temps de 
quelques notes, Wadley a mis à 


Le Monet par lui-même de 
Richard Kendall obéit au même 
principe : pas de commentaires, 
rien que des documents, en la 
circonstance des lettres de 
Mons illustrées par les 
tableaux -contemporains. 
du Renoir au Monet, la distance 
est grande en dépit de l'intérêt 
proue des textes cités, Les 
sont livrées brutes, sans 

tion des coupes, de sorte que trop 
demeurent à peu 


“LArchitecture Douce” 


Un livre polémique. 
Aimez-vous æ qui s'est construit depuis 40 ans... 


Pb. D. 


1939 


LA DRÔLE DE 


FRANCE 


les photos retrouvées 
de TAFP 

Vaugban nous rappelle, égale- 
Fe J'hbégémonie des portrai- 
tistes anglais — de Reynolds à 
Lawrence — au début du siècle. 
Hégémonie exercée aussi dans le 
domaine ἐπ paysage et de la 
peinture animalière. Il y a finale- 


estime en France les grands pein- 
tres romantiques allemands que 
furent Runge ou Friedrich. Et 
dans le domaine de la sculpture, 

si nous connaissons l'Italien 
Canova, l'un des artistes favoris 
de Napoléon, nous ignorons pres- 

Ται 
plus célèbre que son homologue 


romain dans toute l'Europe du 
Nord et dont la prééminence.est 


AGENCE FRANCE PRESSE” 


1939 : La DRÔLE DE FRANCE 
Les photos retrouvées de ἰ AFP: 


testant reçoit la commande du 
tombeau du pape Pie VII. 


Quant aux architectes — Vau- 
gban ne veut négliger aucun 
domaine, il aborde aussi bien 
l'architecture que l'estampe, la 
photo et les arts décoratifs, — il | 
montre que Jes grands de l'épo- 
que s'appellent certes Percier, 
Fontaine ou Brongniart, mais 
aussi Nash, qui construit en 
Angleterre le pavillon de Brigh- 


Un beau livre pas comme les autres pour. 
le cinquantenaire de la déclaration de 
guerre : 300 photos inédites, d'une qualité 
exceptionnelle, qui brossent un surprenant : 
portrait de la France de 1939. RE 


pre pionnier de la construc- 

Le eue un Pris Un ouvrage relié sous jaquette, 

RTE LE et des palais format 25,5x33 cm, 

Renaissance, Ce siècle est aussi 224 pages. 

celui de l'éclectisme. Après 3 

Dr | Ἐ 

vont se gd une autre 

révolution va bouleverser l'art LA D ÉC VERTE 

occidental, celle de l'impression- —_————————_—— 

πέδαι. 00 AGENCE FRANCE PRESSE 
EMMANUEL DE ROUX 
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Dans les quartiers mal connus du vingtième siècle 


Le vingtième sièele ἃ de plus en plus la faveur des éditeurs d'art. La course à l'originalité commence, pour le profit du lecteur. 


GEORGIA O’KEEFFE 

de Julia Kristeva, Jack Cowart 
et Juan Hamilton, Ed Adam 
Biro, 256 p., 590 F. 

DUFY 

de Dora Perez-Tibi. Flemma- 
rion, 338 p.. 540 F. 

DAVID HOCKNEY 

ouvräge coll. Nathan, 288 p. 
595 F. 

JEAN-MICHEL BASQUIAT 

de Michel Enrici, la Différence. 
160 p., 195 F. 

MIRO . 

de Georges Raïllard. Hazan, 

146 ».. 170 F. 

MAN RAY 

ouvrage coll. Gallimard. 348 p.. 
jusqu'au 31 décembre 1989 : 
580 F, ensuite 650 F. 

JOURNAL DU MOUVEMENT 
DADA 

de Marc Dackhy, Skira, 220 p., 
580 F. 

NISINSKY, PRÉLUDE A 
L’APRÈS-MIDI D'UN FAUNE 

ouvrage coll. Adam Bira. 144 p., 
490 F. 

TRENTE-SIX IMAGES EXEM- 
PLAIRES 

Ed. La Porte à côté, 104 p. 
185 F. 


U'ONT de commun 
Georgia O'’Keeffe, 


Raoul Dufy, David 
Hockney et Jean-Michel 
Basquiat ? D'être l'objets 
d'ou ea fi is quand 
leurs bibliographies étaient 
jusqu'alors pour l'esseñtiel amé- 
ricaines et j Pris d'un 
bénéfique désir de variété et 
d'originalité, des éditeurs sortent 
des boulevards du vingtième siè- 
cle, promenade’ Matisse, Ave- 
nida Picasso, rocade du Surréa- 
lisme, et vagabondent dans les 
quartiers mal connus de fj'art 
moderne. C'est heureux. : 
Quelle voie a mené Adam 
Biro jusqu'à Georgia O'Keeffe ? 
Autant cette artiste a de [a noto- 
riété aux Etat-Unis, autant en 
France elle suscite des questions 
du genre: «Georgia qui 7» 
Avoir été la muse et l'épouse de 
Stieglitz et une protagoniste 


essentielle de l'histoire de l’abs- 
traction, ce n'était pas assez pour 
qu'on en parle ἃ Paris ou qu'on 
organise une exposition ἃ 38 
mémoire, sans doute. Or l'abs- 
traction selon O’Keeffe est 
exemplaire, et uon seulement 
parce qu'elle a été l’une des plus 
précoces. 


Comme le montre nettement 
Julia Kristeva dans sa préface, 
l'organique et le sexuel s’y 

ient par allusions formelles 
avaut. que la figuration ne 
revienne, explicite et provocante, 
dans les années 20. Fleurs et 
fragments d’anatomies disent la 
génération et [a mort. Dans ies 
derniers tableaux, il n'y 4 plus 
qu'un peu de ciel vu à travers le 
trou ovale d'un os pelvien. On ne 
saurait être plus explicite. 

A sa manière, dure et obses- 
sionnelle, Georgia O’Keelfe' a 

à son la symbo- 


lique de la féminité dans La pein-" 


ture. Ou est-ce la symbolique de 
la féminité américaine et de son 
envers, le « vide mâle », comme 
le suggère Julia Kristeva ? Pein- 
ture et mœurs Ont partie liée, et 
ce n'est pas le moindre mérite du 
livre que d'aller ainsi directe- 
ment à l'analyse des œuvres sans 
sacrifier au pittoresque biogra- 
phique. L'abondance des repro- 
ductions et La publication en 
annexe de la correspondance de 
l'artiste ajoutent à sou intérêt. 


Par esprit de constraste, on 
pourrait lire ensuite le Dufp de 
Dora Perez-Tibi où tout est plai- 
sir et délices. Servie par la spleu- 
deur d’une illustration qui 
atteint ici des sommets, Dora 
Perez-Tibi procède en spécialiste 
admirablement informée à l’ans- 
lyse d'une œuvre trop longtemps 
marquée par l'accusation de futi- 
lité. Futile, Dufy ? Trop char- 
mant ? 11 se peut. De ses pay- 
sages, de ses courses de chevaux, 
de ses régates et de ses concerts, 


tout n’est point à garder. Mais . 


tout n’est point à garder non plus 
de Matisse et de Léger, que 
Dufy a égalé cependant parfois. 


LE DERNIER ALBUM DE PLANTU 


DES FOURMIS 
DANS LES JAMBES 


En vente en librairie 


Une coédition 


Le Monde 
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L'emploi singulier qu'il a fait des 
couleuis, la dissociation de la 


ligne et du ton miérient autant. 


l'étude et l'admiration que leurs 
expériences, si proches des 
siennes. nr 

A la subtilité des jeux chroma- 
tiques, qu’il appliquait avec 
autant de dextérité à la cérami- 
que, à la gouache, aux tissus et à 
la peinture murale, Dufy a joint 
l'ironie. Serait-ce son gra! 
péché, refuserait-on de lui par- 
donner d’avoir mêlé modernisme 
et dérision de la mode et de 
n'avoir pas pris Cocteau au 
sérieux ? Mais c’est cela son 
mérite majeur, la vertu qui doit 
lui valoir, comme à Van Dongen, 
une prochaine résurrection. li est 
temps d'apprécier Dufy à sa vrai 
valeur et d'affirmer que /e Cargo 
noir et Hommage à Claude Lor- 
rain comptent parmi les chefs- 
d'œuvre du siècle. 


Les archives 
d’Hockney 


D se pourrait que l'on en dise 
autant dans cinquante ans des 
portraits et des Piscines de. 
David Hockney. Hockney, que 
les musées français d'art contem- 
porain ont à cœur de mépriser, 
tient de Dufy par son sens de la 
légèreté. Rien de tragique dans 
son œuvre, mais une intelligence 


pose et décompose leurs effigies 
avec une vertigincuse adresse. 
Pop, hyperréalisme, abstrac- 
ton, collages, tout lui est bon 
pour réunir les archives de la 
société de consommation. Quand 
ἢ s’interrompt, il s'en va ἃ Giyn- 
debourne inventer des décors de 
la Flûte-enchantée… Avoir tra- 
duit le catalogue de la rétrospec- 
tive qui, l'an dernier, vint de Los 
Angeles à Londres sans traverser 
le Mahche ensuite, relève donc 
de la bonne action. Les textes 
sont brefs et clairs, la biographie 
précise et l'illustration à le 
mesure de l'œuvre, foisonnante 


À et pleine d'imprévus. 


Jean-Michel Basquiat 
s'employait lui aussi à la chroni- 
que picturale de son temps avant 


qué l'engouement qui s'empara 
de ses œuvres ne le précipite 
jusqu'à l'overdose fatale. Il est 
mort l'an dernier, à vingt-huit 
ans, un as après son mentor, 
Andy Warbol. Gâchis serait peu 
dire. Les peintures de 1983 et 
1984 que privilégie fort juste- 
ment j’essai de Michel Enrici 
indiquent une résolution, une 
force de pénétration qui laisse 
loin derrière les frères d'armes 
de Basquiat, graffiteurs recon- 
vertis dans le décor. : 


Basquiet tient de Twombly, ἡ 


suggère Enrici dans son étude 
qui est vraiment une étude, pré- 
cise et subtile, et non un bavar- 
dage. Assurément : même 
acuité, même adresse à feindre 
la désinvohure, même cruauté 
élégante, même ironie. On ne 
revoit pas les dernières photos de 
Basquiat, prises ἃ Paris, sans 
enrager à la pensée que le meil- 
leur artiste de sa génération aura 
peint à peine dix ans. 

Ces quatre monographies 
associent originalité et qualité. Il 
convient de ne pas oublier pour 
autant quelques ouvrages aux 
sujets mieux conpus, mais bien 
faits, avec art et science. De 
cette catégorie relève le Miro de 
Georges Raillard, anthologie en 
quarante-huit planches de 
l'œuvre peint et sculpté du Cata- 
lan. La sélection met l'accent sur 
l'entre-deux-guerres, à juste titre 
sans doute, et sur la variété des 
procédés et des styles. Georges 
Raillard, qui note que l’art de 


Miro relève «moins de la sou 


mission à un « modèle inté- 
rieur» que de l'invention d'une 
écriture vive», analyse les pein- 
tures selon ce principe, refusant 
de les réduire à un effet de sur- 
prise et d'i 
le modèle de la littérature. Ainsi 
extrait-il Miro du système sur- 
γε δὲς 6e Κα te δα RCI 


exposition, décrit avec un ἴυχς 
de détails les activités du photo- 
graphe dadaïste et s'efforce de 


- convaincre le lecteur de La subti- 


lité de ses coups d'éclat contesta- 
taires. Mais pourquoi les por- 
traits que fit Man Ray de ses 


contemporains nous retienncnt- |. 


ils plus désormais que ses assem- 


ité obtenu sur |. 


blages et peintures. celles-ci 
d'une indigence lassante ? 
Cowime galerie de contempo- 
raiss illustres, de Proust et Jüyce 
à Kiki de Montparnasse, Le livre 
est remarquable. Pour Le reste, 
sur quoi ses auteurs insistent 


avec infiniment de bienveillance . 


et quelque lourdéur, c'est moins 
sûr. . 


Les bagarres 
de théâtre de dada 


. Man Ray a néanmoins droit à 
une place dans l’histoire de l'art 
au titre d'ancien combattant de 
dada. Aussi est-il largement cité 
dans le Journaf du mouvement 
dada de Marc Dachy. On 
connaît les règles de cette collec- 
tion et l'exigence de précision et 


d'exhaustivité qu'elle maïntient 
depuis sa création. Ces journaux 
sont d'excellents livres d’histoire. 
et celui de Marc Dachy ne fait 
pas exception. Tout ce que Fon 
peut espérer savoir de dada, et 
tout ce qu'il vaudrait mieux 
ignorer pour Conserver de 
l'estime pour quelques grands 
hommes qui y adhérèrent, 
l'auteur le saït et le raconte clai. 
rement. Mais que de petitesses, 
que de scandales prémédités ! 


Passée l'époque héroïque de 
Zurich, dada a eu une jeunesse 
dorée à New-York, avec 
Duchamp pour tuteur et Kathe- 
rine Dreier pour marraine- 
gâteau, et une décadence pari- 
sienne pathétique. Ce ne sont 
que bagarres de théâtre et intri- 
gues. Marc Dachy n'a nulle 
peine à prouver que Breton pré- 
férait le bruit à la vérité et qu'il 
se servit de dada comme d'un 
tremplin pour sauter à La une des 
quotidiens. Picabia n'avait sans 
doute pas tort de le traiter dans 
un tract de « dada travesti 
balion réclame ». 


Deux albums de pure délecis- 
tion pour finir, Le premier ἃ son 
origine dans une exposition du 
Musée d'Orsay et réunit les 
œuvres que suscita /’Après-midi 
d'un faune, de Mallarmé à 
Näioski en passant par Debussy. 
Les œuvres de Bonnard, Rodin, 
Maillol et Bakst bénéficient de ὦ 
reproductions de premier ordre 
et de savants commentaires. 
Apothéose de cet admirable 
ouvrage : les trente phototypies, 
éditées par Adolph de Meyer, 
consacrées à la chorégraphie de 
Nijinsky en 1912 et reprises à 
l'identique. 

Le.second, quoique plus. :- - : 
modeste, est le plus rare et moîis -. : 
attendu, puisqu'il a le mérite de : : -- 
révéler une forme d'art graphi- γὼ 
que à peu près inconnue en 
France, la gravure sur bois, qui 
illustre au Brésü les éditions bon 
merché de chansons et poésies 
populaires. Voilà de l'archaïsme 
authentique, de l'invention sans 
artifice et des planches dignes 
des plus flatteuses comparaisons, 
de l'expressionnisme allemand 
aux planches de Deraïin pour 
Apollinaire. ΠῚ y a là de quoi cap- 
tiver bien des peintres actuels et 
susciter des vocations de collec- 
tionneurs. 
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LIVRES D'ÉTRENNES 


ANDY WARHOL | 

de David Bourdon Traduit de 
l'anglais por Jeanne Bainiart. 
Flammarion 432 p., 595 F. 


WARHOL PRÉ-POP 
de Jesse Korabluth. Schirmer- 
Mosel. 192 ».. 350 F. 


E 22 Reed 1987, un certain 
Bob Robert, cinquante-huit 

ans, mourait dans un hôpi- 

tal de New-York. En principe. 
r tion de la vésicule biliaire 
qu'il venait de subir n'aurait pas 
dû entrainer de conségüences 
fatales. Mais l'infirmière de nuit, 
Mr Min Chou, au lieu de surveil- 
ler le patient, cst restée toutc La 
auit dans se chambre à lire la 
Bible. C'est du moins ce qu'elle 


dira aux enquêteurs. ἊΝ" très nom- | 
τοῦφες. personnel 

Â t alors constatées. 
Pas de preuves formelles, affaire 


classée. E Bob Robert avait 
demandé, ea entrant à l'hôpital, 
s'il y avait des gens plus célèbres 
ας lui en traitement dans [es dif- 
érents services. R : 000. Il 
faut insister : rico d'extraordi- 
naire, une simple opération de 
routine. Le patient n'avait pas 
non plus la maladie que vous 
savez. Bob Robert n'était autre 
qu'Andy Warhol. 

Le ler avril 1987, à Saint 


it face. une 
et blanc du A ct ue 
lébrée à la 


extraits de {a Flüte enchantée et 
ΓΗ͂Ι de l'immortaliré de 
Jésus, d'Olivier Messiaen. 
Losisnee est stupéfaite 
, par le sermon du 
prêtre (poisson d'avril ou révéla- 
ἤρα ahurissante). que l'homme k 
plus in de la société de 
tation financière, le diable orga- 
nisateur souterrain de toutes les 
transgressions désinvolies, 
l'archange sulfureux de la publ 
cité d'art. le peintre des boîtes de 
soupe Campbell's, des Marilyns 
et des Macs multiples, allait à la 
messe et s'occupait de nourrir lui- 
même les clochards. 

Comme par hasard, un de ses 
derniers grands tableaux pré- 
senté à Milan un mois auparavant 

s'appelait The Last Supper. Pt 
la Cène rs Lee A 

rise et réinterprét: μ λάρος une 
de de colombe, dore, traver- 
sant la toile très claire, classique. 
Dove, aux Etats-Unis, est une 
marque de savon, Les lertres GE 
{General Electric) sont là aussi, 
manifestation pour le moins 
étrange du Saint-Esprit Tout se 
complique donc, dans une scène 
hr connais Qui 
pense, ἃ au soir de 
juin 69. jorsque Warbol ἃ ἐτέ des- 
cendu à bout portant par Valérie 


ARTS 


Saint Warhol 


Le pape du pop'art valait bien une messe 


δας Gta St 
s0n 

que des des événements ? 2 Quand hi 
vu, cette année, la rétrospective 
du Moma et que je me suis étonné 
de voir ces nouveaux acer 


ces résurrections de Vierges 
l'Enfant de Raphaël, ce blanc élé- 
Let jure vers La plus haute 
j'ai entendu 
dire autour de moi : « Vous trou- 
se mére ? Vraiment ? » 
Silence. Gêne. Une exception. 
tout de même: Robert Rosen- 
blum (toujours lui) comparant 
finalement Warhol à ManeL Por- 
traits. dandysme. morale intraita- 
ble. N faudra sans doute du temps 
pour admettre cette vérité (mais 
l'argent s’en chargera. plus lucide 
cn cela que les hommes). 


«Américain 
jusqu'au bout des ongles » 


“ Me voilà, disait Warhol, if 
n'y a rien dessous. " Le marché 
de l'art, comme on dit, ne cache 
rien d'autre que l'art comme pen- 
séc possible du marché généra- 
lisé. « Quand un miroir se 
regarde dans la glace, qu'est-ce 
qu'il y a à voir ? » Et quand une 
montagne de dollars contemple 
une autre montagne de dollars ? 
Très vite, Warhol a traité en prio- 
rité la question du pouvoir, mont- 
trant aux artistes. facilement 
sourais, la voie de la guerre 


directe (il y a le mot guerre dans 
son Lg ce a partout 
sente et ue, est 

mais la substance de la société de 
conditionnement planétaire, la 
matière de la mort sans profou- 
deur qui vit. Nous vivons en dif- 
féré permanent : « Les ἢ ἀρὰν μοὶ qui 
racontent leurs probli 

savent plus s'ils ont Vraiment des 


problèmes ou s'ils jouent la’ 


comédie, » 

Certes, tout le monde aspire à 
être célèbre pendant un quart 
d'heure, mais trente secondes suf- 
firont amplement. Voyez 
Warbol : avec une intuition 
infaillible. il va droit aux 
concentrations symboliques (bil- 
lets de banques. visages de stars, 
célébrités mondiales et, pour 
finir. trésors des musées dans un 
geste à La Picasso, mais tout 
autre). Il insiste sur la répétition, 
la multiplication. la série mécani- 
que, pour micux montrer une 
indifférence active à l'égard de la 
machine à mourir. Longtemps, il 
s'est entraîné en coulisses : enre- 
gistrement constants (polaroïds, 
magnéi Caméras tour- 
nant sans arrêt). observation dis- 
tanciée des perversions et des 
délires, drogues diverses — expé- 
riences sur ἢ 


mergé par La marchandise, mais 
non: il la retourne, au contraire, 
la dévoile dans son nerf morbide 


(ce qi n'est pas le cas de la naï- 


TOUL Sabre lanti- 


te nêge- 
τ, à part lui, s'est montré 
de mettre sur le même 


imposé son image). Tantôt 
bavard, tantôt parfaitement 
muet ; à l'aise aussi bien dans 
Vogue que dans une orgie à la 
Factory ; radiographiant en 
< rétrovision » les puissants ct les 


supposée, 
«sex ἐς 80 nothing »}, il ἃ atta- 
qué de front l'illusionnisme esthé- 


cc sil vu, en définitive ? 
gens passent sans 
ee vraiment que 
‘un soit mort. » 
n'arrête pas une minute, bien que 


8 ne semble τες 
Péquivalence entre un chef 


d'État et un gangster, une boîte 
de soupe et une fernme du monde, 
ϑμανεσια (Pucleanion des τσανενες 

travestis 


et 
Jeit'un objet de peste δα 
“encore : on publie une revue, la 
célèbre /merview. Qui la lit? 
SNS et la personne qui est 


bien une pensée ? 
ur acte ρίας américain que le 


pensée, et je suis américain 


jusqu'au bout des ongles. - Pas 

hypocrite pour un sou, ce faux 

cynique au delà de l'humour. En 

marge d'un de ses derniers des- 

be ae - L'enfer et le 
lis ne sont qu'à un souffle 
distance. » 


Camouflages : ent 
pme masqué, sans rien au- 
delà du masque. Ainsi respirent 
et s'effacent ies vrais héros de 
notre époque froidement bour- 
sière, et cela vaut bien une messe, 


non ? 
PHILIPPE SOLLERS 


Les paradoxes d’Ipoustéguy 


Un sculpteur contemporain en rupture avec l’abstraction 


POUSTÉGUY 


Texte de Pierre Gaudibert. 
conversation avec Evelyne 
Artaud Editions Cercle d'art, 
204 p., 395 Ε΄ 


POUSTÉGUY est l'un des 
rares sculpteurs Contempo- 
raios qui s'inscrive dans un 

mouvement de rupture avec 
ns cuiemonntié En 1563, 
sa cont à 
nas ἐσ Casque qui Lis ἰχ Œuf 
de Brancusi, sortant de cat œuf, 
apparaissait l'Homme. « Un 
mardfeste. dit-il, Mais il était 
blessé, El ne pouvais pas être un 
Grec», il ne pouvait pas avoir la 
came sérénité, l'immobilité de 
la statue grecque, il fallait qu'il 
δι en marche. C'est d'être. 
bicssé qui fait marcher. 

L'artiste, dit Ipoustéguy, est 
aun homme malmené qui tenie 
d'assurer sa marche». Le vide, 
la «blessure», le trou ss 
poitrine de la statue signe 
chévement de l’homme, ce qui le 
te en marche. C'est pourquoi il 
repose sur le soi par trois jambes 


qui indiquent et la stabilité et le 
mouvement. Une fais sortie de 

l'œuf, La vie doit franchir des 
seuils: L'homme passan: la 
porte da 1966. Un homme fran 
chit une porte, une jambe est 
encore dans le passé, une autre, 
qui traverse la porte, est dans 
l'avenir ; Cet homme traverse les 
pr les temps : i] naîl, « ps 
pousse la porte, je pousse la 
tête, j'entre dans ΡΟΣ La 
porte, c'est le passage, l'espace 
du pessage qu'il faut franchir 
pour naître ou renaiître. La tra- 
versée des portes est une not- 
veile naissance, ia reprise de 
l'acte premier de ia naissance. 
Élle est force en mouvement, 
puissance et changement d'état, 

« poussée », métamorphose, pas- 
sage d'un seuil. Ce s'est 
ai up passé ni un futur, il est Γὰ 
présent du présent, la tension 
d'une puissance. C'est le premier 
paradoxe d'Ipoustéguy : figurer 
le passage dans le bronze ou ie 
marbre. 


Scuipter, c'est sculpter aussi 
« ce qu'il y a entre soi et la sta- 


que, sinon un moulage en 
rait ». Cézanne appelait cein 

les bleutés. Dans les sculptures 
plus récentes, cet «environne- 
ment » se sera raréfié jusqu'à sou 
essence : l'ombre. Aussi bien sc 
nomment-elles Orrbre ee 
qui lie les deux 

encore Soir, Nocturne ou Ven. 


Nous voici au cœur du second 
paradoxe : sculpter l'ombre des 
corps. “ 7] y a toujours eu dans 
mes sculptures ces éléments 
surajouiés et qui font partie de 
l'environnement de mes person- 


nûges, ARR en nee aie 


mique Ε 


bent les gestes εἰ qui, pour ren- 
dre un effet de transparence, 
sont perforés de linéaments, 
rormpus de failles, évidés de sur- 
face. Il y avait là une recherche 
de globalisé dans laquelle 

l'objet se fond dans les portions 
d'atmosphère occupées par des 


ombres. = À faire jouer ombres 

εἰ lumières à tra travers ruptures et 

intervalles, c'est l'ombre qui des- 

sine, lieu de l'espacement entre 

les corps, lieu de l'intervalle tou- 
présent. 


jours 
tée vers l'origine, remontée à la 


série de Ja Jeune 


traduites par τεύξῃ de leur 
atmosphère up fdifiée », — 
remontée à la penséc même de la 
sculpture si la sculpture est 
avant tout sculpture d'idoles, 
«stèle de vie reconduite » tnar- 


3.3. 
ΕἾ Mient également de paraï- 


: Ipoustéguy, arcs σὲ traits 
che 1985-1988. Cercle 
Sarner. 180 p. 
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UNE CHARTE POUR L'EUROPE 


L’UTOPIE 


DE THOMAS MORE, LE “ MONTESQUIEU ANGLAIS ”. 


TEXTE INTÉGRAL, élucidé, commenté, traduit par André Prévost 
à Docteur ès lettres, lauréat de l'Académie. 


UN LIVRE QUI ÉCLAIRE L'AUJOURD'HUI 


I 
3 
ἠ 


UNE ÉDITION D'ART qui reproduit l'esthétique de l'ori pra: 
êtres or, βαρ τευ par signets. Cusiode relevés 
de portraits. Notes. Tables. Lexique. Index. 780 pages. 

LE LIVRE A OFFRIR: 250 F franco. 
Bégédis Paris et chez l'auteur. Par , commandes 
par CG A. Prévost 1462.61 ΖΕ ou par οἱ ue ou 


Hbellé en Francs Français à l de 

À Prévot 16 avenue des Fleurs F. 59110 LA MADELEINE. 

- Livré per retour, embail à toute épreuve. Pour envoi 
recommandé, ajouter 20 F.T6120.55.29.16. Décicacé sur demande. 


Un 5ibum 


POURQUOI 
TANT DE 
HAINE ? 


Préface de Renaud 


40 ANS DE NOIRS DESSINS 


Textes et présentation de François Forcadell 


Les dessins de Siné ont toujours soulevé les 
passions. Siné, l'ami de Jacques Prévert, de Boris 
Vian, de Renaud. Siné, dont Marcel Aymé a écrit 
“qu'il pratiquait l'humour jusqu'à l'os”. 

… En 192 pages et 409 dessins, un beau livre qui- 
retrace pour la première [015 la carrière du plus 
. - provocateur de nos dessinateurs de presse. 


LA DÉC 


VERTE 


J'ai ouvert 
“Mémoires du XX° siècle" 
et j'ai ENTENDU Trotski, Chanel, 
Cerdan, Piaf, Saint-Exupéry. 


MEMOIRES DU XX° SIECLE. EHCYCLOPEDIE BORDAS. 7 VOLUMES 


POUR EN SAVOIR PLUS, APPELEZ LE : 


Νύμεεο. VERT 05.143.144 


ee 
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ARTS ‘ , 


Aimable 
Raphaël 


Les fresques de Raphaël sur 
papier de soie (renforcé) ? ll 
fallait y penser. Des écrans de 
couleur avec des fenêtres pour 
obliger à voir les détails, toujours 
fascinants ? Pourquoi pas ? Un 
commentaire — d'ailleurs 
pertinent — datant de dix ans sur 
la restauration des illustres 
Stanze du Vatican ? Bon. 
Ajoutons sous le titre « la grâce 
d'un ange, la force du génie ». Et 
voilà un livre d'étrennes bouclé 
sans trop de mal par Jacqueline 
et Maurice Guillaud. — A. Ch. 

» Raphaël, fresques des 
chambres du Vatican, Jacque- 
line et Maurice Guillaud {avec 
la collaboration de Fabrizio 
Mancinelli}. Guillaud Editions 
Paris-New-York (70, rue René- 
Boulanger 75010 Paris). 80 p., 
95 F. 


La source 


de l'art 


Michel-Ange a détruit la plus 
grande partis de ses dessins, 
considérés par lui comme traces 
de l'effart, séquelles d’un travail 
stigmatisant l'œuvre parfaite, 
celle qui donne à voir le disegno 
dans l'absence même de sa 
trace. Restent donc les dessins 
autonomes, ces « têtes divines > 
qui évoquerit le poli du marbre ou 
ces « monstres » qui font le 
plaisir des sens, et ceux des 
dessins préparatoires que Les 
admirateurs de l'artiste ont pu 
soustraire à sa volonté de 
perfection. Ce qui s’y montre : un 
art de [8 ligne et du contour qui 
vise à se ressaisir de la 
dispersion, du chaos du divers, 
pour faire advenir l'idée, la 
figuration idéale ; une vision 
intellectuelle qui rectifie la vision 
sensorielle. Seul, le résultat — la 
perfection — compte : les « ttes 
divines » seront concentrées sur 
l'objet qui apparaît alors comme 
te plus noble de l'art, 
l'interprétation de le figure 
humaine, — J. B. 

» Michel-Ange. Fusain, pierre 
noire, sanguine, plume, Pave/ 
Preiss. Editions Cercle d'Art, 
188 p.. 185 F. 


Les fleurs 
du mal de Goya 


« Un diable dormant qui poursuit 
avec.un couteau la lumière et les 
ténèbres », dit un poème d'Alberti 
écrit en hommage à Goya. Cet 
homme des Lumières les a en 
effet vécues comme leur fêlure. 
Les Lumières Sont aussi ces ᾿ 
ténèbres que répand le couteau 
de la soldatesque française ; elles 
enténèbrent l'Espagne de vols et 
de crimes, de viols et d'incandies. 
De la raison, Goya connaît les 
monstres, il ne peut pes être 


fleurs du mal qui nous disent que 
l'homme se dévore lui-même 
{Saturne] parce qu'il est 
souffrance de soi. C’est cela que 
nous donnent à voir les deux “ 
belles idées de mise en scène de 
ce kvre : une présentation par 
«fiches » qui sont autant de 
moments de l’histoire du peintre 
et le montage de chacune de ces. 
«fiches » sur la différence qui 
écarte les œuvres de Goya de 
telles de ses contemporains ou 
de ses prédécesseurs. — J. B. 

> Goya, d'Alfonso Perez San- 
chez. Profils de l'art, éditions 
du Chène. 160 p., 198 F 
(jusqu'au 31 décembre 1989, 
240 F. à ab du Ie janvier 
4990). 


Peintres 
du Bosphore 


La mode de l'orientalisme nous 
vaut depuis quelques années de 
charmeuses évasions dans 
l'exctisme, une flambés des prix 
aussi, quelques beaux livres qui 
sont des plongées dns l'histoire 
de la peinture pour nous faire 
découvrir des artistes voyageurs 
Ou aventuriers partis chercher 
ailleurs leurs modèles et leurs 
sources d'inspiration. Les 
Editions ACR. à qui on doit déjà 
sept volumes sur les 


orientalistes, rééditent cette 
année l'ouvrage d'Auguste 
{Nency 1862-Pékin 1921), un 
diplomate qui s'était pris de 
passion pour l'Empire ottoman et 
qui s'attacha à en faire revivre les 
splendeurs passées par des 
études sur des peintres qui, en 
s'expatriant, s'étaient exposés à 
l'oubli. Irecense aussi les 

« turqueries » qui fleurirent en 
France après la visite en 1721 de 
l'ambassadeur du sultan. Au-delà 
de ces dames de Constantinople, 
ces chasses au tigre et ces 
portraits de sultans, ce livre 
richement illustré est aussi une 
traversée pittoresque de l’histoire 
du dix-huitième siècle. — N. Z. 

> Les Peintres du Bosphore au 
dix-huitiéème siècle, d'Auguste 
Boppe, ACR. Les Editions de 
l'Amateur, 312 Ρ.. 580 F. . 


Académisme 
et Révolution 


Patronnées par l'Académie royale 
de peinture et de sculpture, les 
expositions qui se tiennent depuis 
1725 dans le salon carré du 
Louvre (d'où le nom de Ssions 
pour désigner ces manifestations) 
sont un observatoire privilégié 
pour assister à l'évolution de 

d'art, de ses formes, de ses 
thèmes et aussi de son 
commercs. Quel art était en train 
de sa faire, de s'exposer et de se 
vendre dans les coulisses de la 
Révolution française ? 
L'important ouvrage sur les 
Salons de peinture de 1789 à 
1799, qui comporte, par nom de 
peintre, le catalogue des œuvres 
exposées durant ces dix années, 
outre son indéniable intérêt 
documentaire, permettra sans 
doute de mesurer une certaine 
stagnation académique et comme 
une hésitation avant le grand saut 
artistique dans le siècle suivant. 
Tant il semble vrai que l'on 
renverse plus aisément les 
institutions que l'on ne se 
débarrasse de l'acadérnisme : 
même si celui-ci ne s'oppose pas 
toujours et absolument à une 
certaine réussite esthétique. — 

P. Ke. 

> Los Salons de peinture de ἰὰ 
rs française (1789- 
1799), de Jean-François Heim. 
Claire Béraud et Philippe 
Heim, préface de Jean Tulard. 
CAC Edition, 7, rue de Lou- 
vois, 75002 Paris, 396 p.. 620 F 
(son: annoncés dans la même 
collection les Salons du Consu- 
lat et de l'Empire). 


Taylor « le Père 
des artistes » 


Né if y a tout iuste deux siècles, le 
baron Taylor n'est pss seulement 
l'auteur des Voyages 
pittoresques et romantiques dans 
l'ancienne France, qui ont fait sa 
renommés, il fut aussi le 
fondateur du Diorama, lointain 
ancëtre du cinéms, l'animateur 
du Panorama-Dramatique, 
théâtre où il fit représenter 
presque toutes ses pièces, puis le 
commissaire du roi près La 
Comédie-Française à l'époque de 
la bataille d'Harneni, l'initiateur 
du transfert en France de 
l'obélisque de Louxor, l'amateur 
d'art qui fr entrer au Louvre une 
riche collection espagnole, celui 
qu'on appela enfin « le Père des 
artistes » pour.son rôle dans la 
vie culturelle de son temps. Le 
livre que lui consacre la fondation 
Taylor fait ainsi revivre 
quelques-uns des grands 
moments de l’histoire artistique 
de la Restauration et de la 
Moñarchie de Juillet. — T.F. 
> Le’ Baron Taylor, portrait 
d’un homme d'avenir, de Juan 
Plazaola, préface de Pierre 
Dux, introduction de Bruno 
Foucart, Fondation Taylor, 
1, rue La Bruyère. Paris. 526 p. 
200 F. 


Les cent poêtes 
d'Hokusai 


Les Cent poètes constituent la 
dernière grande série d'estarnpes 
de Hokusai, qui mourut en 1849. 
Elles iliustrent les poèmes d'une 
anthologie (dont ta traduction du 
titre original pourrait être : De 
cent personnes, un poëme 
chacune} composés au treizième 


Boppe 


l'artiste, parvenu à la perfection 
de son art. Agencées avec une 
étonnante liberté, les scènes 
jouent avec humour sur les 
suggestions des poèmes 


> Hokusai, cent poètes, de 
Peter Morse. traduit de 
l'anglais (Etats-Unis} par ul Wil 
diam Olivier Desmond, traduc- 

tion des poèmes (1918) de 
Michel Revon Ed. Amhèse, 
224 p.. 950 F jusqu'au 
31 décembre, ensuite ] 250 F. 


Un Rodin 
monumental 


A ce titan de la sculpture que fut 
Auguste Rodin, celui dont son 
secrétaire Rainer Maria Rilke Ὁ 
écrivit si bellement qu'e ἢ portait 
tout au fond de lui l'obscurité, le 
refuge et le calme d'une maison, 
et lui-même était le ciel 
par-dessus, la forêt tout autour, 
et l'étendue, et le grand fleuve 
dont les flots passaient sans 
trêve », il fallait le monumental 
catalogue raisonné de l'œuvre 


Rodin, a préparé mais n'a pu 
complètement achever avant sa 
mont, survenue en août 1988. La 
premier volume, portant Sur les 
années 1840 à 1886, d'où 


compagne des années difficiles, 
et le buste de Victor Hugo 


al one doi tas 
et l'Hustration d’une biographie 
brève, pieuse et précise, qui 
s'arrête, pour ce volume, à La 
veille de la rencontre de Rodin 
‘avec Camille Claudel. — ML C. 

> Augusta Rodin, catalogue 
raisonné de l'œuvre sculpté, 
iome 1 : 1840-1886 par Cécile 
Goldscheider, Wildenstein [ns- 
titute, Bibliothèque des Arts. 
203 p., 1200 F. 


Les Picasso 


de Russie 


1900-1913. Durant toute cette 
période Picasso fait ses armes. Et 
quelles armes. Ce boulimique de 
la peinture digère l’histoire de son 


Rodin : Ne ses rite en D Se 1864). 


ant, il la goûte de ses pinceaux de 


sûr la fameuse période bleue, 


emportèrent leurs 
Picasso en Russie où ils sont 
restés, faisant très 
exceptionnellement le voyage en 


monstre sacré de notre siècle. — 
P.L 

» Picasso, la quête perpé- 
tueile, d'Anatoli Podoksik. 
Cercle d'Art. 190 p., 270 F. 


Citrons 
et liles 


De κουολόκογ DOG EURE Gi 
Par oser ρος 2.5 
l’un des pius originaux parmi les 
artistes de sa génération. Avec 
tant d'adresse qu'il lui arrive de 
frôler le maniérisme et le 
décoratif, Sultan développe sur 
de vastes formats les natures 
mortes de fruits et les bouquets 
de fleurs chers à Fantin-Latour, à 
Manet et à Cézanne. Philippe 
Sergeant n'a pas cru devoir 
sacrifier à la règle qui veut que 
l'auteur se fesse l'historien d'un 
artiste. |! a préféré environner 
l'œuvre de Sultan de 
commentaires « philosophiques », 
comme on entoure de 

Le résultat est bien peu 
convaincant. — Ph. D. 

» Donald Sultan, Appogia- 
tures, de Philippe Sergeant, 
Editions de la Différence, 
2voL., 82. et 104 p.. 195 F. 


L'espace 
de Goetz 


Pendant trente-quatre ans, ἢ fut 
un pédagogue estimé; consaillant 
et aidant fes uns et {es autres, 
Nicolas de Staël, par exemple, 
auquel il ouvrit le chemin de 
l’abstraction. En 1969, son goût 
pour les « contacts vivants avec 
des êtres vivants » le conduisait à 
participer à l'aventure 
tumultususe de l’université de 
Vincennes, On lui doit aussi un 


abstraite. Garage blarvonu que 
celui-ci qui rend sa publicité à un 
travail dont son auteur disait : 

« La soule publicité du peiritre, 
c'est son tableau, » La lumière, 
disait Goerz, est ce qui vient du 
tabiesu, l'éclairage est ce qui va 
au tableau. Celivreestun . 
éclairage : ἢ va au tableau. 
JS. 
D Goetz Texte de Jean-Pierre 
Geay. Portrait par Jean 
Guichard-Meili, Editions 
Cercle d'Art, 208 p., 690 F. 


La Suisse 
d‘'Emilienne 

Quand l'éditeur Rolf Kesseiring 
entreprend d'explorer la peinture 


d'aujourd'hui, il procède par 
coups de cœur — d'où le titre de 


Famy, ce qu'il découvre, ce n'est 
pas l'Amérique, mais la Suisse, 
ou plutôt une certaine image de la 
Suisse, d’un ironie glacée. 
Ernilienne peint clean en aplats 
d'e acryi », avec une bianséance 


comme une page de Thomas - 
Bermhardt. —_M. C. 


> Paysage après meurtre. 
D'Emilienne Farny. Textes de 
Jacques Chessex. Roland Jac- 
card, Alain Jouffroy, Michel 
Thévoz, Bertil Galland, Chris- 
tophe Gallaz. Editions Kessel- 
ring. coll. Le catalogue 
irraisonné. Distr. Dilisco- 
Magnard, 104 p., 250 F. . 


La tentation 

de saint Antoine 
selon Bosch . 

et Tabucchi 


Comme le Retable d'Issenheim 
de Grünewaild, la Tentation de 
saint Antoine de Jérôme Bosch, 
conservé au Musée d'art ancien 
de Lisbonne, peut bien être l'une 
des plus saisissantes traductions 
d’une certaine conception du 
monde ; elle peut bien metire en 
scène le rêve effarant d'un proche 
et menaçant enfer. Retiré en 
lui-même, installé dans ses 
certitudes, l'homme moderne n'y 
verra plus que le feu d'une 
fantaisie débridée qui relève, au 
mieux, de la toute neuve science 
de l'inconscient. En juxtaposant 
l'œuvre de Bosch, découpée en 
ses différentes scènes, et une 
nouvelle, tout à fait modems 
celie-à, de l'écrivain italien 
Antonio Tabucchi, l'album publié 
par Adam Biro peut nous 
permettre de retrouver, par un 
chemin de traverse, par les jeux 


distille l'auteur de Noctume 
indien, le titre de son texte 

— Voix portées par quelques 
chose, impossible de dire quoi — 
nous engagent Sur ce chemin. 
Chemin au long duquel peut 
naître l'étrange et intime 
sensation qu'une parole est là, 
presque accessible, qui servira à 
désigner le mystère. — P. Ke. 

> La Tentation de saint 
Antoine. Un peintre, Jérôme 
Bosch, un écrivain, Antonio 
Tabucchi {traduit de l'Italien 
par Dominique Ferrault). 
Légendes et commentaires par 
José Luis Porfirio (traduit du 
Portugais par Dominique 
Touati). Ed. Adam Biro, 92 p.. 
280 F. 2 


Dog Story 


André Gide, qui cultivait les s dog 
stories », se plaisait à raconter 

celle-ci : dans un café, un homme 
et un chien s'affrontent devant un 


, échiquier. Le représentant de la 


race canine, du bout de sa patte, 


s'approche, émervedié : « Mais 
c'est qu'il joue vraiment, votre 
chien { Π est d’une 
intelligence... » Le partenaire 
bipède l'interrompt : « Non, tout 
de même, n'exagérez pas : à 
vient de perdre les deux 
dernières. » C'est dire si Gide 
aurait apprécié l'incomparabis 
livre de Robert Rosenblum, 

le Chien dans l'art, dont ta 
couverture reproduit le portrait, 
dû à Reinagle, d'un épagneul si 
mélomane qu'à s'est installé au 


Tumer, de Franz Marc, d'Otto Dix 
ou de Lichteristein qu'en 
parcourant un manuel d'histoire. 
5... 
> Le Chien dans l’art. De 
Robert Rosemblum. Adam 
Biro, 120 p.. 270. Ë 


Eternelles 
mosaïques 


L'érudition a présidé à ce très bel 
ouvrage collectif, dense ὁ 
panorama assorti d'une 
somptueuse iconographie, au 
long duquel s’échelonnent les 
différentes époques d'un art en 
vigueur depuis l'Antiquité : des 
mosaïques pompéiennes à celles 
d'artistes contemporains, en 
passant per les représentations 
refigieuses de l'Orient chrétien et 
byzantin. Mais le chapitre le plus 
surprenant et le plus plaisant est 
celui consacré aux € merveilles du 


œuvres picturales, mais surtout 


D Les Mosaïques, de Cerlo 
Bertelli ; Lei sous 
la direction de Joëlle Fayt; 
traduit par Raoul de Merley- 
mort ; Bordas, 360 p.. 450 F. 


Les sols 
de Saint-Marc 
mis à nu 


C'est parce qu'il n'existait pas 
que l'architecte André Bruyère a 
eu le désir de réaliser ce ävre sur 
les sols de Saim-Marc de Venise. 
Ἐπ trois nuits d’une fin de mois 
d'avril, juste avant [8 montée de 
l'agua aîta, l'architecte assisté du 
photographe Mario Steiner a fait 


merveilles insoupçonnées d'un 
kaléidoscope jusqu'alors dérobé 
tentôt per la crasse, tamtôt par 


‘les meubles ou [65 tapis de la 


basilique. — Val. C. 

Sols; Saint-Marc, Venise, 

d'André Bruyère, photos de 

Mario Steiner, Imprimerie 

nationale Editions, 190 Pre 
: 650 Ε, 


Jusqu'au 31 
ensuite 850 F. 


Une enquête 
sur les anges 
Dominique Fermandez aime à ἢ 
contempler les anges. Mais pes 
n'importe quels chérubins et "ὦ 
séraphins 1 Aux créatures ailées 
et asexuées de Fra Angelico et 
des cathédrales gothiques. 
Dominique Femandez préfère les 
anges « sursexués » qui, à partir 
de l'ère baroque, ont pullulé de . 
par le monde. Les auteurs ont 
voyagé de Rome à Vienne, des 


b Aïes de lumière, de Fer 
raute Ferrari et Dominique 
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Rencontrez l’œuvre des artistes Cercle d'Art 
chez votre libraire Point Art 


qui vous remettra gratuitement une superbe 
reproduction d’une œuvre de Picasso. 
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FEMMES 

de Robert Mapplethorpe. fntro- 
duction de Joan Didion, 
« Nathan Image », 120 p., 
345 F. 

BRUCE 


Schirmer-Mosel, 192 p., 498 F. 
or 


quarante-deux ans, 

Robert Mapplethorpe 
avait fait de l’ambivalence 
(masculin-féminin, noir-blanc) 
un des thèmes centraux de son 
œuvre. Si ses nus mâles ont sou- 
vent choqué, on oublie qu’il a 
aussi photographié la main de 
Lucinda Childs, Sarabelle Miller 
au piano, et qu'il ai res de 
superbes portraits orman 
Mailer, Donald Sutherland ou 
Willem de Kooning. . 


Mie 


fortement sexués. Ce sont des 
études de visages, brossées 
comme des tableaux, qui expri- 
ment avec grâce la singularité 
d'une personne. Emergeant du 
royaume des ombres, ce sont sur- 
tout des compositions lumi- 
neuses, dépeintes avec une préci- 
sion sacerdotale, qui rappellent 
que Mapplethorpe avait com 
mencé sa carrière comme sculp- 


éd 
Schirmer/Mosel, 498 F. 


William Klein 


d'autoportrait, mêle des photos 
anciennes et récentes, très 
connues ou inédites. Des 
Guardians Angels à l'opéra de 
Goude, Klein opère au 500" de 
seconde, boxe et fend la foule au 
grand-angle close-up. 
# Ciose-up. de Wikiam Klein, 
160 photographies, :extes de 
l'auteur, éd. Thames and 
Hudson, 350 F. (Sous le 
même titre, exposition à la 
galerie Zabriskie, 37, rue 
incampoix, Paris, 
jusqu'au 4 janvier 1990.) 


David Seidner 
Entre le rêve et le τὰν, le monde 


d'expérimentation explorés par 
Man Ray et Blumenfed. Jeux de 
miroir, déboïtement, mise en 
pièces, grattage, surimpression 
et portraits multipliés sur des 
verres à facettes réfiéchissent un 
néo-formalisme pointu. De ces 
visions raffinées s'échappent des 
figures invincibles : Violetta 
Sanchez, Bottanski, Lucinda 
Childs. 

> David Seidner, préface de 
Patrick Mauriès, éd. 
Schirmer/Mosel, 112 p.. 

498 F. 


«Les 


Ambassadeurs » 


Dans un studio improvisé à la 
FAC, André Morain commence à 
portraiturer en 1982 le milieu de 
. l'art. Réduits au dénominateur 
commun du siège — un fauteuil 
de bureau des annéss 40, — 
artistes, conservateurs, 
galeristes, colléctionneurs, 
marchands et critiques tentent 
comme un seul homme d'assecir 
leur réputation, S'il offre l'intérêt 


LIVRES D'ÉTRENNES 


PHOTO 


es dieux et les hommes 


Les égéries de Robert Mapplethorpe et les héros de Bruce Weber 
incarnent les figures modernes de la mythologie ancestrale 
Alors que les hommes sont don dun Pen ἢ se pare 
gr δ Éeapretobrag des Per Cd Sharm comme 


dont le rôle, en fixant leur 
empreinte, était d'authentifier La 
réalité des êtres au-delà de la 
mort. 

A demi nues, vêtues de blanc, 
enveloppées dans un linceul, 
anges, nymphes, déesses ou ves- 
tales immortelles accueillent 


dès 1984, avec la vision spectrale 
d'Alice Neel, yeux fermés, bou- 


che bée, le portrait n'est plus . à 


l'art de nier la mort mais un 
rituel de connaissance initiati- 
que. Avec une pudeur extrême, 
Mapplethorpe conjure le déla- 
brement physique de son être 
par la magnification du corps 
féminin et confère à l'expression 
de son cas personnel une signifi- 
cation universelle. 

S'il est d'une intensité boule- 
versante, ‘son livre-testament 
n'est rien lugubre. Descrip- 


de montrer des visages rares, ou 


Marain, présentation de 
Philippe Sollers, Éd. de la 
Différence, 459 F. 


La tour Eiffel 


De Germaine Krull à François 
Kollar ou Moholy-Nagy, La dame 
de fer n'a cassé de fasciner les 


d'un texte admirable de Roland 
Barthes. 

» La tour Eiffel, rexte de 
Roland Barthes, 
photographies d'André 
Martin, coll. Photo Copies, 
co-édition CNP-Seuil, 80 Ρ.. 
195 F. 


#abie visuelle qu'eccrédite la 
représentation de faits inventés. 
Proches de Borgès at de Poe, 
ses thrillers métaphysiques, aux 
titres allégoriques, réactuelisent 
la vois délicate du photo-roman. 
» La folie d'Astérion, le 
Sceptre égaré. de Mariwak, 
textes d'Alain Dugrand. Éd. 
de la Différence, 62 p., 120 F. 


Pascal Kern 


fois tableaux mis en scène, 
peintures de métal et surfaces 
pures. Allégories de la durée, ces 
k natures mortes, 
lourdes et légères, aériennes et 
saturées, Ont une présences pou 
commune. Malgré un maniement 
malaisé, ce petit livre 
constitue une excellente ἢ 
introduction à l'œuvre de cet 
artiste de trente-sept ans. 
Icones et sculptures, de 
Pascal Kern, texte de Régis * 
Durand, Éd. Marval, 200 F. 


Botsey Johnson (1986) par Robert Meppiethorpe. 


SÉLECTION 


3 jours 
en France … . 


pris, copieusement sponsorisé, 
n'est pas un feu d'artifice. Da 
cette compilation sans style 
émerge une seule image 
vraiment bonne : le plongeon de 
la poétesse Deborsh, toute 
habillée, en robe à fleurs et 
tennis, dans la piscine du Beach 
H&tel de Monte-Carlo par 
Helmut Newton. 

» 3 jours en France, {a 
France vue par 108 « grands » 
photographes, Nathan/Image, 
240 p., 298 F. Es 


Boubat ᾿ 


A la misère, La guerre ou 
l'angoisse, ce voleur de lumière 
préfère l'émerveillement et la 
joie. Comme s'il voyait le monde 
pour la première fois, La vérité 
pour lui passe par de petites 
chosss : la transparence de l'air 
ou sa fameuse poule isolée sous 
un arbre. Picotant le réel, ce 
voyage du temps semble 
marcher sur un fil. Classique 
mais sans surprise, son album 
inaugure una collection où les 

« maîtres de la photographie » 
constituent leur musée 
personnel. 

» Les Boubat de Boubat, 
texte de l'auteur, Éd. Belfond, * 
395 F. 


Nijinski 

Inspirée du « primitivisme », une 

chorégraphie révolutionnaire 

hiératiquement saisie à Londres, 

en 1912, par le pictorialiste 

baron Adalph de Meyer, prince 
du 


<« le » mineur qu'éciaire un texte 
pertinent de Philippe Néegu. 

» Νιβποκί, prélude à 
f'après-midi d’un faune, 
nombreux textes, 144 p., 

100 illustrations, Éd. Adam 
Biro, 490 F. 


Walker Evans 


En 1933, Evans part pour Cuba 
sous prétexte d'ikustrer un livre 
dont ἢ n'a pas lu une ligne. Mise 
à distance de la misère sociale, 
ses instantanés, à la chambre, 
de chômeurs et prostituées, rues 


Evans, essai de Gilles Mora, 
Éd. Contrejour, 

95 photographies, 111 p.. 
290 F. 


Sabine Weiss 
Représentante type du réalisme 
poétique à la française, catte 
Suissesse, fixée à Paris depuis 
1945; pose sur les êtres et les 
situations un regard fraternel et 
chaleureux. Sous son objectif, 
même la misère affiche un 
masque rieur. Les vues 
nocturnes, trempées dans des 
noirs charbonneux, ont une 
poésie, une densité, une 
intériorité absentes des clichés 
humanistes. 

D Intimes convictions, de 
Sabine Weiss, texte de 
l'auteur, préface de Frédéric 
Mitterrand, Éd. Contrejour, 
163 p., 320 F. 


Michel Auer 


depuis leur invention. Ses joyaux 
les plus rares appartiennent à la 
famille des appareils espions : la 
bague photo, l'appareil 
mandokne où le chapeau 
photographique da 
M. J. De Neck. 
» 150 ans d'appareïls 
hiques, à travers ln 

ion Michel Auer, 206 p.. 
310 illustrations, données 
techniques bilingues, Éd. 
Caméra Obscura, 10, rue du 
Couchant, CH-1248 
Hermance, Genève, Suisse, 
#40 F. 


Bettina Rh eims 
Cette portraitiste en vogue, 


douée pour l’auto-promotion, a 
tort de vouloir à la fois le succès 


Mapplethorpe était l'un des plus . 


importants photograi phes de la 


dernière décennie. 


og a Weber dévelo, 
depuis dix ans un langage ps 
tural qui s'inscrit dans la longue 
filiation du corps viril fort bien 
illustrée en France par Raymond 
Voinquel. Et en Amérique per 
Hoyningen-Huene et surtout 
Georg Platt Lynes, dont, les 
études de nus masculins furent 
publiées sous pseudonyme dans 
Je magazine homosexuel Der 
Kries au début des années 50. 
Suivant l'exemple de Huene, 
qui se plaignait que ses groupes 
« ressemblaient toujours à des 
figures de cire dans un musée », 
Weber est l’a, d'une beauté 
uniforme qu'incarnent des man- 
nequins atblétiques, « body buil- 
ders» et autres «SUpeTmen >» 


joumaux et La publicité, at 
l'érotisme de pacatille des nus 
réalisés, sans les citer, à le 
manière d'Arbus et de Bellocq. 


mai 
raturent et habillent la nature. 
Rigoureusement circonscrite, 

cette commande, passée par 

Alain Buttard, est surtout une 
excellente occasion ion pour ja 


280F. 


Ernst Haas 


Les saisons, la vie, les fleurs, les 
éléments forment le palette d’un 
des rares auteurs de best-sellers 


« poète » et « visionnsire ». Mais 
11 n'évite ni les poncifs ni les 


» Ernst Haas, introduction 
Ange Βοπάϊ, textes de l'auteur, 
176 2 , Éd. Nathan-{mage, 


_Auguste 
François 


Sept cents plaques de verre, 


scrupuleusement , 
trouvées dans une caisse, il y a 
un an, COMPOSENT un tableau - 
inédit, très détaillé, de la vie 


photographie paysages, scènes 
de genre, foules. Mandarin de ta 
mémoire, il prend aussi ces vues 
incroyables d'hommes en cages 
et condamnés à la cangue, ainsi 
que des guirlendes de têtes 

décapitées pour l'exemple. 


| 198 F. 


. réunie dans un fvre-monument 


endormis, 
en slip ou nus, déploient stati-. 
quement dans la nature’ des : 


vertus conquérantes dignes 


d'Arno Breker et de Leni Rice. 


téc par la monomanie des côrpé : 


jeunes. Expression du néo- 
᾿ ne es 


Weber 


beauté académique figurée. par 
le couple idéal de Sam Shepard 
et de Jessica Lange. 


Projection d'un monde : 


typique de Γ 


insexué, 
ἷ le héros wébérien, 


reaganiennë, le 
sorti tout droit d'un manuel: 


scout, rejoint par son profil grec, 
les éphèbes adolescents dn baron 


von Glocden, à propos duquel 
Henri Focillon écrivait juste- ἡ 


ment: <L'éphébisme dans la 
ion de l'homme n'est 


re Η 
pas Le signe de la jeunesse d'un "ἢ 


art ; il est peut-être la 
et gracieuse annonce 
déclin » 


216 p., 380 F. 


Doisneau 


Le succès veut qu'en consuitant 
ses archives Doisneau exhume 
de l'oubli des trésors enfouis. 
Dernier de la classe et premier 
dans la rue, cet ancien élève des 
terrains vagues a toujours chéri 


pour ce joaillier du hasard la vie 
reste une cour de récréation. 
æ Les doigts pleins d'encre, 
de Doisneau et Cavanha, 96 p., 
85 photos, Éd. Koebeke, 


François Kollar 


P. iers et Dominique 
Baqué, éd. Philippe Sers/Vilo, 
XX p., 300 F. Rétrospective au 
Palais de Tokyo. présentée par 
la Mission photographique du. 
patrimoine, jusqu'au 

11 février 1990. 


DATAR 


La somme de cette importante 
commande lancés en 1983 est 


comme l'édition française en 
produit peu. Le parti pris d'une 


géographique, malgré des 


veau stéréotype. Celui d’une :- 


d'un 5 


défauts, ἢ s’agit d'une réfimdon |. . 


capitale sur l'état du paysage en. : 
France aujourd’hui, ᾿ \ 


D Paysages, photographies, en 7 


France, les années 80, textes 
ren Hers, Bernard 

παν εἴ, Augustin Berque, 
Jean-Paul De Gaudemar. î 
publié aux éd. Hazan, avec le ὦ 
concours de la DATAR et du 
Crédit foncier de France, 
672 p.. 680 F. 
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Albums ob 990 


᾿ la fête... 


de. 


ALAIN DEGRÉ - SYLVIE ROBERT - KALAHARI, DÉSERT SECRET ; 160 F@ IMAGES DES ANNÉES 80 ‘185 F@ 
MICHEL MASTROJANNI - LE GRAND LIVRE DU BORDEAUX /150F@ PHILIPPE DE WAILLY.-LES ANIMAUX 
D’ASIE ; 140 F @ CHRISTIAN COLLIN - LES GRANDS DU TENNIS / 140 F @ JEAN-CLAUDE CHANTELAT - 
MICHEL JACOB - L'AGENDA DU CHASSEUR : 150 F @ LE LIVRE DE TOUS LES JEUX ; ISO F © MARIANNE 
CONSTANT - LE LIVRE DE LA BONNE CUISINE / 165 F @ AGENDA DE L'AMGUR COURTOIS :75F 7 
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EE SPECTACLES + este 


nl 
La 


La féerie et l'acrobatie 


δή régnai la. sienne hôtos 11965) 
Quand Ia Suède régnait sur la danse parisi Η “sl … ἘΠ | ee 
BALLETS SUÉDOIS music Hall qui a aujourd'hui cent | période 18 plus glorieuse 
de Bengt Häger ans. Et presque toutes 665 Vienne musicale. — ΑἹ ἢ. 
Éditions Denoël et plumes. — D. H » Mozart, 859 d'or de la 
Jacques Damase, » Le Μουΐπ rouge. de Jac- Long se FL 
DE que Pl a TE CPE | LA Larcès, collection « Mu. 


ques et Musiciens », 270 
350 Ε. Ps 


ES Mariés de la tour Eif- 


“εξ. Qui a'a pas le regret Femmes 
mére ? C'était le 18 quin 192]. de rêve Mozart 4 


au Théâtre des Champs-Elysées, 
à Paris. Sur l'affiche, on lisait, 
entre autres: «Spectacle de 
Jean Cocteau. Musique de Ger- 


en ombres 


et de chair 1 
chinoises 


Peut-être n'ont-elles de réslité 
qu'au point de rencontre entre 
l'image que la pellicule 


seur suédois que Paris avait 
découvert en 1920 et ‘qui, per 
dant cinq ans, allait faire travail- 
ler ensemble Paul Claudel, Fer- 
nand Léger, Darius Milbaud, 


ἐνα πα. hear ALES μοὶ 
mir s Les ἃ ἢ 


TT de Ares 197: Teil 


L'EBFERE TPE 


Bacchentes, Ὑ 
(1954), et Brigitte Bardot faisant 
fa couverture de /a Vailée des 
chaumières (automne 1953)... — 
Danièle Heyrman. 
> Histoire du cinéma français 
1951-1956, de Maurice Bessy, 
mond Chiraï 


L'amour 
au cinéma 


et à laquelle cet album ne cesse 
heureusement de nous renvoyer. 


gais, de Noël Simsolo, 
Ed. Plume (51, rue de » 
75003 Paris), coédité avec 
Caimann-Lévy, 2. 


logie de Ben 20 μι. photo- 
PARIS DE 1789 Α 1989 css ln, dont εἰ mérène ie era ee PSE. 
[ Ἢ [Ἑ L'A de Jean Bürlin (mort en 1930), k Lalla pie DS 
D'UNE BASTILLE L'AUTRE NC D smnomtmose | Opéras dorés 
" Cet ouvrage est un merveilleux itinéraire en images Pour mieux sdmirer sa pls plan, on se régale à voir et à sur tranche 
sür les transformations spectaculaires dont Paris due, compremre son que | : 
fut le théâtre pendant deux siècles.” Re ue Re S τας voeu, oies ES lon Din θοαὶ ΟΣ date à 
les rares documents des Dervi- dans la réalité : Humphrey 
ches (danse de Jean Bürlin, Bogart et Lauren Bacall, Orson 
INuSIQUe ἃ Son Welles et Rita Hayworth, 
dont son professeur Michel Laurence Olivier et Vivien Leigh: 
Fokine disait: « Une nature! Anne Büllson leur rend hommage, 
Une extase ! Le sacrifice fanati- laissant très hebilement filtrer 
une corps meurtri ὁ de travers la vaste panorama - 
de maximum de l'expres- sentimental une anstyse de 
sion οἱ » l'évotution de l'amour à l'écran, 


soubresauts et pas de côté de la 
censure compris. — D. H. 
+ Les grands couples du 


de Fernand Léger, la Créa- 
tion du monde de Cendrars, 


s'être passionné pour la collabo- cinéma, Nathan Images, 208 p., 
ration dans l'Homme er son 148 F. 
désir de Claudel, Andrée Parr et 


Darius Milhaud, on n’oubliera 
plus les Ballets suédois et 
l'enthousiasme de Jean Coc- 
teau: « Grâce aux Ballets sué- 
dois, les jeunes pourrons meïtre 
en œuvre des recherches où la 
Jeerie, la danse, l'acrobatie, la 

ime, le drame, la satire, 


L'âge d'or 
. d'Hollywood 


> Promenade érudite dons | > Sidney 
les Opéres d'Europe, phoïos de Zammarcchi. Préface de Frank 
Jacques Moatii et Florian Klei- | Ténot, Editions Fitipacchi, 


Pentormi 
l'orchestre, la parole, se combi- nefenn, texte de Jean Vermeil, | 145 p., 249F. 
mdr lite ; ls réaliseront Ps ar a Σ Ν τῊ 
€. MaHouT se Temps de pre ee ET rue de ve] L'architecture 
artisi 7. aris), , 595 F. 
M. de CASTILLO À nent pour des farces d'arelier et + ἢ rouge etor 


qui n'en est pas moins 1" 
sion plastique de la poésie 
Editions SEESAM / RCI contemporaine. » 

Jo. 5. 


Divinissimes 


LA RÉVOLUTION 
SOUS TOUTES 
LES COUTURES 


yeux violets, même en noir et 
blanc, de Gary Cooper... — D. H. 
» Les dieux d'Hollywood, de 
Mark Vieira, Editions Atlas, 
192p.. 250 F. 


Chez les reines ἡ 


forment 
le meilleur résumé de ce volume 
Η d'architecture sociologique ou de 
Vogi F 


comme 


Ed. Plume-Calmann Lévy, |.etl'Or, motivé per un des 
470 »., 295 F. chapitres, apparaît un peu . 


Vienne 
dans la gloire 
de Mozart 


e fil en aiguille, les 
“VÊTEMENTS DE LA LIBERTÉ" 
fait découvrir les dessous de la 
Révolution. 


ÉDITIONS 


“LES VÊTEMENTS DE LA LIBERTÉ” 
Format à l'ialienne 24 x 28 cm -+ 264 pages ALINEA D _Le rouge et l'or, ds Georges 
48 pages couleurs - 200 photos noir et blanc Banu, Flammarion, 288 D. 


Prix: 350 F POUR QUE CHAQUE LIVRE COMPTE Lang avec Cancan (1960) et 
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Le meuble, Le luxe, l'insolite 


LINE) : .. . ΄ = 
De l'artisanat aux fantaisies de L TInCe Régent . des joyaux Ts des arts ἀξεοτα: 
a Saphir c : τι tifs/Flammarion, Per 

ou de Louis Π de Bavière Rates |Omspmmaemems | Ammmedemmeme | #5 


LES 

Le ÉRÉNISTES FRANÇAIS 
A LA RÉVOLUTION, 
d'Alexandre Pradère, 

Chène. 440 p.. 795 F. 


d’Anroine Chenevière, 
Flammarion. 311 p., 550 F. 


L'ÉPOQUE ET SON STYLE, 
LA DÉCORATION 
INTÉRIEURE ἢ 


AU XIX° SIÈCLE 

de Charlotte Gere, 

traduit de l'anglais por Jean- 
François Allain, 

Flammarion, 406 p., 595 F. 


MEUBLES INSOLITES, 

de Bruce Newman, 

traduit de l'anglais par Sta- 
nislas Barets, Flammarion, 
200 ».. 395 F. 


ORS quelques ébénistes 


chagrins en Italie et en. 


Angleterre, la suprématie 
de l'ébénisterie française n'était 
fuère contestée, en Europe, au 
dix-huitième siècle. Néanmoins, 
Alexandre Pradère, dans la 
somme qu'il vient de consacrer 
aux Ebénistes français de 
Louis XIV à la Révolution, 
prend grand soin de préciser 
qu'un bon tiers des artistes du 
meuble de Paris étaient des 
immigrés ou des fils d'immigrés 
originaires des Pays-Bas fla- 
mands, de Hollande ou de la 
Rhénanie. Parmi eux : André 
Charles Bouile, Pierre Gole, 
Laurent Lelibon, Jean-Pierre 
Latz et Joseph Baumbauer. 


veaux venus à travailler pour le 
compte d'autres menuisicrs- 
ébénistes où ces « mar- 
chonds de tour, faiseurs de 
rien -, sclon l'Encyclopédie, 
qu' étaient alors les 

merciers. Roubo, en 1769, dans 
l'Art du Menuisier, s'indignait 
de ces pratiques : « Les 
menuisiers-ébénisies, pour la 
plupart. ne font pas leurs bäris 
eux-mêmes, mais Îles font faire à 
vil prix par d'autres menuisiers 
qui ne s'occupent qu'à cela » 


écrire, à déjeuner, à thé, à jeux, 
etc. Louis-Sébastien Mercier, 
dans Je Tableau de Paris, cn 
1783, s'amusera des ridicules de 

certe clientèle : « Quand une 


maison est bêtise, rien n'est foit 
encore : on n'est pas au quart de 
la dépense. Arrivent le menui- 
sier. le sapissier, l'ébéniste. etc. 
Le dedans occupe trois fois plus 


DÉCORATION 


> Verres de Bohëme, collec- 
tif sous la direction de Sylvia 
Petrova et Jean-Luc Olivié. 


Légendes 


SÉLECTION 


de temps.que la construction de rl ra πον 
ἐπ διεῖ..» = Rubis d'Inde : émeraude de eccidental at Canaries Val. C. La collection ᾿ 
Dès le début du dix-buitième Colombie ; opale d'Austraïe ; absolument identique ? ll doity | » Théières excentriques, 4 ἢ 
siècle, la Russie, tout comme le grenat da Tchécosiovaquie… avoir d'autres moyens de Garth Clark: Taduls € | pr Silverman 
coor de Suède et leë princes de ere : rembourser le mécénat officiel.) | senré par Elvire Murail ; | Le collectionneur américain 
Bavière, s'intéresss au mobilier ne sd NZ| Robert Laffont, 120 Ρ., 40F. | benodict Siverman commença à 
français, et le tsar Pierre le ‘celle du tapis de perles de > Bijoux berbères au Maroc s'intéresser à {’Art nouveau au 
Grand fit venir ἃ Saint- Barode, qu'un prince amoureux | dans ts tradition judéc-arabe| LE Verre : début des années 60 pour 
Pétersbourg l’ornemaniste fit tisser pour une belle Anglaise, | par David Rouach. ACR Edition, | . décorer sa résidence de Miami 
Nicolas Pinean avec une cen- | ou celle du diementross « Mer | 256 P.. BBOF. est enfant Beach, en Floride. Une douzaine 
pe d'artisans pre ον nds arr Le ESS Ὁ de Bohême d'années à peine lui suffirent 
dm ᾿ τῆ meubles re ps lequel je euiten L humour δὲ Ε ΜῈ pour rassembler quelques-unes 


de plus belles pièces de cette 
< icufiè 


Ων | nr) ame Το DR | vos ia 
᾿ d'in tient, ja: 

La Dis Fe de a rassemblé les l'exposition « Vi de lampes de table, lustres, vases 
qu'elle n’était encore que tsa- Bibliothèque des Ants ; 7 * | spécimens Les plus cocasses et Bohôme ». De 1400 à nos jours, | et accessoires de table conçus 
ms Le ne futur 600 F. » les plus insolitès de cet objet. ἢ déroule sept siècles d'une . . pèr Louis Comfort Tiffany aux 

jerre , — en fit [ἢ é universel utilisé depuis l'époque expression plastique inventive et créés 
constat : « Vers 1750, Ps “4 Megan κονία κεν er raffinée, qui prend son essor ἃ la RS  τευσούςοος 
était si pauvre en meubles que Bijoux renom (Malevitch, cour er βγη πγεῖδ do” | Gémard tout en faisant un 
aqua glaces, Ut, chaises, berbères ce QUE Pan τι: la gravure et de la taille du verre | Géfour par les verres «fin de 
tables et commodes qui nous , Bacerra. a... a de Bohême connaît son âge d'or siècle » de François-Emile 
sarvalee au Ces d'Hiver Len πραισῶν ὃν DU les Éshers Minton, Mens dans le baroque des Decorsiemont Le voyage Ἢ 
étaient transportés avec nous au . apprécieront album ledgwood. τ ix-septiè: ᾿ s'achève présentation 
palais d'Eté, de là à Peterhof et | bijoux adm poterie, faïence, porcelaine ou en | G-fefième aiècles — époque | réalsarions do Wiener 
même nous accompagnaient à photographiés font briller grès salé, au gré de r' où les verriers instellent leurs Werkstätte, ces ateliers de 
Moscou. » l'argent, Fémaïl le corail, des la théïère apparaît | comptoirs dans le monde design établis à Vienne autour 

l'embre ou la comalñine comme , sous des atours inattendus : entier, — et survit à - de 1900. -- P. Dra 

Dès son arrivée au pouvoir, s'ils étaient à portée de votre théière feuilles de chou, ri lisatiôn en abordant |. ete, 
Catherine II décida de rain. Boucles d'oreilles, loup-garou, dragon ou tous les grands courants > Chefs-d'œuvre fin de siè- 
les résidences impériales et, pectorales, dinosaures triomphants ; ἢ L'école de | cle, d’Alastair Duncan, tre- 
ce faire, encouragea le dévelop- bracelets ou poires à évier ou plomberie. On La Bohëme n'a en effet jamais duit de l'anglais par ta 

Kkhôl de la tradition judéo-arabe, | retrouve comme support des cessé d'être régénérée par de leine Merleymont, Bordas, 


192p.. 495 F. 


des palais impériaux et privés. 
« La beauté des intérieurs russes 


troupes napoléoniennes en 1812. 


Ajuster la réalité 

| au rêve 
-------.--..-.... - 
D'un siècle. ἃ un autre, Îles 
références ne sont plus les 


mêmes. Les ersements 
dans le mode de vie furent tels 


de vingt années chacune. 
L'auteur souligne babilement 


‘=. | se" ᾿ξ ᾿ -- 
permettent de mieux mesurer Jes Cest La le plus beax des (σέ, Un monumens de 7732 pages, enrichi des 5000 mots les plus récents de notre Langue. 


tèrent notamment des innova- 


Devenu introuvable, ui 
voici le Littré somptueusement réédité. 
7 volumes vraiment très précieux pour Is Bible de la langue française. 


modes de leur temps, ÿ compris 
pour le mobilier. Le roi 
Gcorge IV d'Angleterre — plus 
commu sous Je nom de Prince 


Tirage limivé ? Certes. Mais quel plus beau 
stimulant pour dire oui tout desuie, oui enfin, ᾿ 


Ε à ce fabuleux Littré. 
d'Emile Livré, fit un nom commun : ke Lirtré. Sr se GE EE δὲ 


place à jamais resterait vide. 
.DSeptvot de Beer em).Re- 
Septvolumesin: 


È CADEAU 
ment Bruce Newman, des 
« pionriers de l'insolite ». Les 
meubles n'étant, pour eux, qu'un 
mayen de lu jante lé 
ἃ leurs rêves. 


᾿ Hiure havane d'une pièce. Plats avec do: ἐστε è 
Pierre Drachline passé, mots mousse. Dos à 4 nerfs sautés avec pièces de | mondisies Foropaphe. penis 
Ξ Bob. ro que : Come ocre ἀξ ennemie PT Eroncsdes on  LequE qu Je que 
um? - = soit votre décision d'achat. 


Enguistiques.  " = om. 
en de αν πα τας r 
a tenace. ! BON DE COMMANDE PERSONNEL 
ὃ D ujourd' itré/Encyclopzdis Bri AC 
et la Bible TR RS te de ! Me Monmaase 33, avenue du Maine, 75755 PARIS Cedex 15. 
| ne est une œuvre d'art. ΙΞ OUL je ἀξείοτεσενοίείς Grand Litré en 7 volumes édition he κει adresse rs 
ἐ » les droits de γέφετναι 7 oirm'exp ler. Je réglerai 
ΤΟΝ Toute légende ἄς mo. ὀ ἠ ἠώΙ se doinéeréereen dec rlmeqe vou preeben ro 
Achève la publication de mr TT Ce ΙΞ D An comptent vecu églement de ADF complets ri de réseaon (Prod 
poète anon: L Ὦ 7 volumes: 2880 | 
᾿ boré sa Liré. Pour le fire fre codame-nn ΙΕ DA crédit - En 18 mensualités de 166 F chacune. Soit 2988 F (dont frais de crédit: 258 F; taux 
urr rocan de passion, ΠῚ TES :1L62%, taux eectif global : 11,62 %) complétant les droits de réservation. soit au total 
grand souffle chaud de toure ἰΣ Σ 
deg peer vi 1e vil lors me fournir es formules de prélèvement aromatique (enèremenr gratis) 
üoanel que, plus d'un siècle après sa parution, il ιὲ Dccp banque, ainsi que l'offre préalable de crédit. 
ses grandes entrées 13 Nom Prénom 
eee στα (8. - Adresse . 
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“jusqu'a puisement de La presente edition er ne conceme que La France métropoltame, 
ΙΞ Four aoutr antre desnnaton nous consultez, 


L'ALGÉRIE NOMADE 

ET KSOURIENNE 
1830-1954 

de Georges Hiriz, préface de 
Pierre Messmer. Ed. Tacus- 
sel, (191, bd Baille, 13005 
Morseille. 216 ρ.. 465 F. 


PRÈS tant de livres ou 
d'albums pénibles ou 
étriqués sur l'Algérie 

colonisla, en voici un, ample 
comme un burnous de 
bachaga, mouvementé comme 
une fantasia et en même 


graphique le plus varié qui se 
puisse rêver sur ces hauts- 
plateaux du Maghreb central 
séparant le Teë du Sahara. 


D'Ain Sefra où périt Isabelle 
Ebechardt, à Biskra que hanta 


longue date le domaine 
d'hommes indépendants, aussi 
pauvres que nobles, da 
nomades farouches et géné- 


Een 


Chez les amis 
d'Isabelle Eberhardt 
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ΟΞ HISTOIRE 


comme l'a noté l'arientaliste 


pled-noir Jacques Borque, de | LE MODÈLE ITALIEN, 
atyphus, teigne, syphilis, 

paludisme, emtachent la vie de Fernand Broudel, 
humaine d'une précarité pro- Arthaud, 246 p.. 395F. 


che ὅδ ἴα culpabilité ». Les pre 
ticiens européens firent mer- 
veille sous les tentes et dans 
les ksours. Des relations cor- 
diales, presque d'égal à égal, 


ERNAND BRAUDEL n'a 
cessé de se promener, en 
esprit sinon en acte, d'une 
rive à l’autre de la Méditerranée. 
Il était aormal qu'il fit escale, un 
jour ou l'autre, à Venise, à Gênes 
ou à Naples, pour y examiner de 
plus près le destin des peuples de 
la Péninsule, à son époque de 

ilection, celle de la Renais- 
sance et des siècles suivants. 
Publié d’abord en italien le 


ment illustré de photos oo Dan Pere nn ane 
anciennes ou récentes, q Se ne cie pages 


bre historien des Annales. 

Si l'on y retrouve l’intelli- 
gence, l’érudition, le talent 
d'écriture de l’auteur de /a 
Méditerranée et le Monde médi- 
terranéen à l'époque de Phi 


Ce parcours, fruit de la lon- 
gue carrière algérienne de 
J'auteur, issu lui-même d’une 
famäle mêlée depuis 1857 à 
l'histoire des immensités pré- 
sehariennes, distille, dans une 
poussière de soleil, un goût 


fil de ses vastes fresques, « pas- 
ser du détail à l'ensemble >» et 
* inversement, on est aussi frappé 
par l’exceptionnelle qualité des 
illustrations, pour la plupart des 


d'épopés virila. ἢ met au grand ‘reproductions de tableaux classi- 
jour l'extraordinaire fascination ques, tantôt célèbres, comme les 
qu'exercèrent les cavaliers des Epoux Arnolfini, de Jan Van 
hauts-plateaux sur leurs Eyck, choisi pour représenter la 


conquérants européens, qu'ils « bipolarité » de l'Occident entre 


fussent soldats, médecins, Italie et Flandres dans la pre- 
peintres ou écrivains. Huiles de mière moitié du quiuzième siè- 
Fromentin ou d’Horace Vernet, 


gravures de Raffet, photos 
d'administrateurs anonymes 
en témoignent avec une 
charge certaine de sympathie. 


Aussi bien Georges Hirtz 


est associé le nom du Pisan. 


n'a-t-il peut-être pas tort Quant au texte lui-même, il 
lorsqu'il évoque ce « fonds apparaît comme un échantillon 
mental commun » qui se crée, des savants travaux de Fernand 
dit-1, durant ka pax gallica au Braudel sur la naissance du capi- 
Maghreb entre au moins une talisme, en Italie, + de la Renais- 


sance esquissée au baroque 
triomphant », c'est-à-dire de 
1450 à 1650 environ, deux cents 
aus marqués par « πὶ γαγρομπε- 
ment complexe, sous le signe à 


partie des autochtones et 
l'élite française. 


J.-P. PÉRONCEL-HUGOZ 


“Il marque une date 


dons l'édifion..? 
(LE MONDE! 


IONALE 


Ε 
ΕΊ 
Ξ 


Une analyse du rapide essor 


lippe IE, qui sait à merveille, au ‘ [ἢ 


, ἴα fois de l'aventure. de la 


culture aux multiples facertes et 
de l'argent aux innombrables 
ruses ». 

Au cours de ces deux siècles, 
on aura assisté à la succession de 
« trois Italie » : celle qui, des 
accords de Lodi (1454) au 
début des guerres d'Italie 
(1494), préserve une paix fra- 
gile favorable à une extraordi- 
naire floraison culturelle; celle 


GRANDS ATLAS 
ENCYCLOPÆDIA 
UNIVERSALIS 


de l'Italie de la Renaissance... et de son déclin 


Bibulesco. 


qui, de 1494 à 1559, subit les 
interventions étrangères, mais en 


baroque, cette 
« forme nouvelle du goût er de 
Ja culture », avant que sa domi- 
nation ne s'effondre. . 

Le + modèle » italien que 
tente de construire Braudel est 


Anne 


Les «trois talie » de Braudel | 


Palladio : 

Théâtre 
τὰ LC) Olympique 
hs Η ὁο Vconce. 


celui qui permet d'analyser le 
rapide essor de l’Italie de la 
Renaissance, suivi de son déclin. 
* L'histoire, c'est cent corréla- 
tions à la fois, dont nous ne per- 


: cevons au mieux que quelques- 
unes », écrit l’auteur. Son : 


immense talent est de nous faire 
sentir cette complexité et de 
dégager un bon nombre des voies 
qui y donnent accès. 
THOMAS FERENCZI 


Frank 


aurait soixante ans... 


JOURNAUX : 
d'Anne Frank. 

Texte établi par David Barnouw 
et Gerroid van der Stroom. 


Traduit du néerlandais par Phi- 
lippe Noble et [sabelle Rosselin- 


Calmim-Lëvy, 762 p., 280 F. 


À NNE FRANK pour les 


étrennes! Ne croyez pas 

que c'est un paradoxe, une 
provôcation en rupture avec la 
joie" des fêtes de fin d'année: Ce 
livre, en effet, est’ plus qu'un 
beau livre. Ce Journal imégral, 
fruit des recherches de l'Institut 
néerlandais de documentation 
sur le guerre, qui met en regard 
les trois versions originales d’un 


ἡ Hvre que nous croyons connaître 


— qui s'est vendu à quelque 
seize millions d'exemplaires en 
quarante langues — se lit avec 
passion, avec admiration pour 
l'intelligence et les qualités Litté- 
raies de son auteur: et fl ne 
débouche sur l'horreur que parce 
que nous ὁ Connaissons le 
contexte et. le fin. 


Journal d'une écolière de 
treize à quinze ans, plus douée 
que d’autres, enfermée avec sa 
famille dans des conditions 


« J'ai souvent Pr abattue, 
mais jamais désespérée, je 
considère notre clandestinité 
comme une aventure denge- 
reuse, qui est romantique et irdé- 
roue Anne Frank le 

nai . Dans mon journal. 
je considère chaque privation 
comme He Source d'amuse- 
‘mens C'est que je me.suis pro- 


mise de mener une autre vie que 
des autres filles et, plus tard, 
une autre vie que les femmes ax 
foyer ordinaires. Ceci est un bon 


et c'est la raison, la seule, pour 
laquelle, dans les moments 
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CHATEAUX DE FRANCE 
AU 
DE LA RENAISSANCE 


de Jean-Pierre Babelon. 
Flammarion-Picard, 950 F 
jusqu'au 3] janvier 1990, 
ensuite 1 250 F. 


FRANCE AU SHZIME Se 


me 
d'André Chastel, Fayard. 75F. . 
-......Ξ. ον...’ 


patrimoine monumental, 

ouvrage monumental. Voici 

donc les quelque 5 kilos, 
soit 840 pages, que la deuxième 
moitié du siècle se devait de pro- 
duire sur Jes châteaux de le 
Renaissance française, la pre- 
mière ayant soldé son compte 
grâce à François Gibelin en 
1927. C'est Jean-Pierre Babelon 
qui, cette fois, s’est attelé au 
sujet avec un remarquable esprit 
de système, à défaut de possible 
exhaustivité. Son travail, dont le 
principe remonte à 1973, a béné- 
ficié bien sûr de tous les 
concours imaginables, qui font 
l'objet d'une bonne page de 
remerciements. Mais cela reste 
l'œuvre d'un homme, comme 
Hillairet, en son temps, a été le 
producteur exclusif du Dicrion- 
naire historique des rues de 
Paris (Ed. de Minuit), somme 


qui attend d’ailleurs d'être 
reprise et poursuivie. 
ΠΥ ἃ trois ans, Babelon avait 
une introduction générale 
à la question du château en 
France (Berger-Levrault, 
CNMHS). En focalisant ses 
recherches sur Je seizième siècle, 


il apporte, demeure après 
éclairage à la fois 


divers et cohérent sur une 


β οὔτι ιω τα qui est 
mais largement 


siècle — et un peu plus, de 1490 
à 1600 (...], — l'étude en bref 
d'une architecture française 


multiples, ont €t6 détaillées, 
Chaque château fait 


séparées. 
l'objet d'un Sr bistorique, 


"2 juillet 798 : 
Bonaparte. débarque “ 


er: 


HISTOIRE 


Une forteresse de savoir 


Un livre monumental sur les châteaux de la Renaissance - 


dans la mesure où l’histoire a à 

voir avec le construction, 
if, dans la mesure où la 

construction sert ΕἾ 

dans la mesure où le tout pour le 

détail de l'œuvre apporte des €l6- 


Invtile ici de préciser que c’est 
pa tourienn, δὲ avec Lu Je UNIS 
Pune indolence 


attentive, qu' 
Seme-py rh À maniguler 
ce lourd et sympathique pavé. 
On y retrouve parfois ses 


complètent cette cette forteresse du 

savoir, dont le seul défaut visible 

est l'encombremens et Le manque 
mais dont la pre- 


de maniabilité, 
mière qualité est la lisibilité — ce 
moindre : 


qui exclut au passage La 


Léa nr roc Med 


ninsi en rapport F'approche docn 
mentaire de Babelon sur La Bâtie 


FRÉDÉRIC EDELMANN 


SÉLECTION 


Les habîts 
neufs | 
des Phéniciens 


Parmi les expositions du : 

Palazzo Grassi, à Venise, calla 

de 1988, consacrés aux d'Anne Prache. Photogra-. 
Phéniciens, entre D ν 

bio (1687) ΒΒ phies d'Eustachy Kossa- 


kowski. Ed. Jean-Claude 


futurisme italien » (1989), ne 

fut pas la moins originele. Elle | Latiès. 1 200F. 

ao que leePhécens | Le sublime 

Pan pur ds in. Elo de la foi 

d'œuvres connues de long Pour que naïsse l’art gothique, 
ἢ fallait que se rencontrent en 


Siècle des cathédrales 
(1140-1260), par Willibald 
Sauerlander.  (Galli- 
-mard/« L'univers des 


cée par Pierre Amiet, 
Palazzo Grassi Le Chemin 
vert, 592 p., 870 F. 


Olmèques formes », 466 μι, 620 F. 
et Aztèques Les coupoles 
mises à nu 


mr 
Un «Ἰοέάϊι», sans équivalent actuel, 
Eos ou 


ΑΕ κῶς Viry él un gand 


Robert Lamblin. 

Un volume, EH Laurens, J. C. Golin, C. Tramecker Rare RSR 

a. ace Le Rene em βήμεεις oies Atelier d'édition Le Sep- 
" tième Fou-La Bibliothèque 


Rché toile sous jaquette couleurs, 395 Fe. 
des arts, 240 p., 600 F. 


FR ΕἸ "...L'humilité, l'audace, Dêné 
Mae Li Al l'orgueil, d'être la bibliothèque 
EN du roi 


de Bohême 


iustant 

et pour 
toujours 

à l'aube du 


Le théâtre en France. 


Huur ς premuère fois ne hisoire du À 


théave en France dans s2 continuité 
et sa complexité, dans ses bens avec 
Ebistrire pulrique et sociale de 
hnère pays. 

Ouvrage collécuf en deux tomes, 
cnge par J- de 


tume cartonné, 


 Jecsaroc. 
Plus de 400 documents ct illustrations, : 
Chaque 395 
Tumc L: du Moyen-Age à 1789. Tome 11: de La Révolution à nos jours. 


La Famille Fenouillard : 191 F°, 
L'idée fixe du savant Cosinus : 191 ἘΝ. 
Les facéties du Sapeur Camember .: 191F°. 


* Prix public TTC au 5/11/89 


> Corpus précolombien 
« Les Olmèques », de Roman 
Pina Chan. « Les Aztè- 
ques », d'Eduardo Matos 
Moctezuma La Manufac 
ture. Le coffret réunissant 
les deux volumes {chacun de 
240.) : 695 F. 


Chartres 
dans la lumière 
des saisons 


Kivres, il-faut saluer en premier 
lieu [5 qualité de la réalisation 


» La Bible de ν 
sentée par À. Erlande- 

J. Grosjean et 
M. Thomas. Philippe 
Lebaud éd., 370 F. 
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LIVRES D'ÉTRENNES - 
ETVILISATION — NATURE 


Temples 


SÉLECTION 2" 


japonais 
" et une faune 
défuntes : 
Dem [Re joie 24 Preis 
Les palais à régies at À ds is Ἢ A 
nombre des « L'Agenda : 


flottants 


John Malcoim Brinnin et 

Kenneth Gaukin ont la nostalgie 

pendant la première moitié de cs 
rivalisë 


Japon. de Domini. 
ACR Editions, 264 p., 


Heureuses 
harmonies 


yéménites 
fondent cou 
‘autre nom 
grandit ; on redécouvre 
En de kore ofioctus Lo trajet saine. Rens 


Solar, ÉTAT 150 F. 


sont et 
Laffons, 232 p.. 450F. imaligartes — ce qu'en pes | de vente de me — dune = τ dt Tout sur 

toujours le cos (στ θαυ Ἢ eut de | l'écriture de Ourrell — JP. Ν, | os Ομεεέέγαποε 192 ρὲ les ornements . 

Hugues Costa she Cases qe > Les Lieux du « Quatuor ἊΣ 

dans le miroir faire de l'exceptionnel d'Alexandrie ». Texte de Law- 

| : facilement. rence Durrell Photographies | Plantes 
de l'Inde Comme Manhattan, cet album de Rodolphe Hammadi. Pré- | + lites 
: . parie de tout : de la nostalgie -- face d'Olivier Poivre d'Arvor, | ISO! tes 

Un Evre comme une promesse ol Editions Eric Kochler. Ὁ Voëi un ἄντα pour le repos de 

Street ou les ruelles pavées du 


βίαν ἘΠ ΈΡΡΕΣ 
near. ἘΞΞΞΞΣΣΙΣΣΞ | perisionnes 
» Les Maisons Tours de ne He , Par τας, | Center, le Chuysier Building at pa 


Sanaa, de ‘Paul: fant, 
pare du CNRS, 238 p., 


Palaces. 

américains 

d'hier et 

d'aujourd'hui à vie, 

L'idée qu'un pouple se fait du > Manhattan, architec- intérecsait aussi 
tuxe… La collection des ab poN es ca ture, de Ellen Posner δὲ aps πὰ Pare he er 


qui Le Richard Bereshel de France, comportait pas 
homme qui e Richard Berenholtz. 
‘Arthaud, 245 p.. 395 F. de 32 000 ouvrages de 5 000 

ins. Daniel _- 


» = 
Le . L reel pm QOUAENeRE dans cons 
igues Costa, postface de véritable mine d'or pour‘ ©. |: 
Gilles premières VATbi tumu tueux À constituer, à partir d'écrits sorta  |monde entier, de Michel 
Michel, 104 p., 180 F. des palais vie parisienne, leur Anthologie | Viard- Editions Milan, 206 p.. 
è PR des mœurs du XIX° siècle. . "ἢ 390 F. 
Paul-Emilé ; vénitiens A l'opposé de cet ouvrage dans ΤῊΣ 
Ξ Qui, en révant devant les lequel ἢ fait bon musarder, ls, Baleines | 

Victor façades des palais vénitians, n'a | Paris imprévu de Joe Friedman. 

: pas désiré percer le secret des Drôle de titre, d'ailleurs, pour un | Encore’un fivre sur les baleines et 
chez les ἶ pierres et deviner les destins des | catalogue qui recense des lieux autres cétacés. Celui-à est très 

familles patriciennes qui les ont aussi convenus que [8 galerie beau, avec des photos 


Ammassalimiut 


L ICYPT 
SACE # act 


l'imaginaire, réalise ce vœu. > La Vi isi ᾿ 
φιροηιαηα ere nn [AZ ouesrunées | Dunes Ce τὶ Jem Goule θέ parle. — Y. 8. 
eskimo de la côte orientale du τ tes do mot, Sand/Conti, 355 p., | Baleines, Dauphins ot Mar- 
LG τα oubiée » per la Aer ser pagina 290 Ε. φουίπα. Sous la direction de 
jvilisati ὦ défendre patrimoine, fait > is i , di ichar Harrison εἰ 
civilisation occidentale jusqu'en revivre, dans un texte dense et Paris ap πὰ Joe M M Bordas, Ency- 
; ἢ clopédie visuelle ; 240 p.. 


l'humanité 'aux ‘épanouirent les édifices qui Odile Laversanne, ΕἸ 
60. Vers 1986-1987, ἢ Fourtene le Riaho er le Grassd marion, 128 ρ., 295F. 20F. 

2 Joëte Canal. 
Robert-Lambfin, ske merveilleuses photographies ᾿ 
« etimologue 5 du Musée de de Paolo Marton s'artarden sur La mort ; Les chasseurs 
Mrs teth inertie 2-5 les jeux d'ombre des arcs jobés ἃ 11 aba d de!’ ombre CR ταδν ος τ 
exploiter les notes prises par ndon 

Victor ons | Tune loggia, les incrustations de Au ΧΗ siècle, le CARMETE EH νον 
Hans de cinquante nacre d'un dallage de vestibule, | Jacques et Luc Chessex, quine [τ né cie ÉT COYPTE- TARN SANT] 
re nets πὶ Car serres a El ονὰ, ἀκπο ὰι ποοὰν sont ni frères ni cousins, erersenhg nr arr τα D Ronan (ler, : TRE 5, 
στα στ τ τ τς ΓΜ ae Den a, τς 
ΤΩΝ πῶ Ge l'aube. -- J-N. Ρ. aujourd'hui effacé de la surfaces “Εν meñtes de dresser les et Gabriele Daleidem.: La L'IGYETE 
ral ele D Les Palais vénitiens, | de la terre. Leur livre est en Porn αξοίνγε titre, à Bibliothèque des rate DE TAN-FRAMNCONE 
superbe. C'est tout à la fois un d'Alvise Zorzi et Paolo Mar- | effet, parle teteet les photos, | brticine a En.” 396 F. | À CHAMP LION 
Me mme | ἡ | Plans [τ ἘΝ δι à 

rard P. Hug. itions it h pre 

Cr LEE ας ΚΕ Ταπίκοι, développent 20e herbes | 0ère. À l'heure où le Une encyclopédie 


de l'i ivresse: 


7 n Établr autour des caveaux et des ᾿ ; Marieke 
L’Alexandrie xx et des -| δὲ Pierre Aucermts tombe à point. 


> Collection « élu ὩΣ 
Denoë! 


couleur anviron, 120 PISE 
Premiers titres : Bkôtan ; ; 


Hvre consacré aux lieux du” donnée », note » Le du _bracon 

2 Chessex nier. 
ΤΙΣ ΕΣ ne SR Lune 
cie Fos Chabaud. , | mémoire ». La vil, toujours pale eg es ae.) Ch 

Pe tournés vers un € paSSé glorik de lumières jouant avec les δπίοπβ 
ve αἰ μιῖβπιο » οὶ pense | ‘pierres disloquées ls fouïleges [8 truite 
Les folies mise ὃ τῶ ροία απ γα | “ses Len 7 etui poison ls 
. Ἢ restitue un univers qui semble POISSON, 

Manha titan . ἢ δι He tertg Johan exandris s'ordonner autour δ passage truite ἃ inepiré bien des auteurs, 
Un ἕντο dans lequel on entre : | dansisréaëté d'un pays Parce | ‘une érigme. — A. V. δον τὸ fosanper ere 


comme dans Manhattan : une qu'elle est elle-même un roman, | D Mort d'un cimetière, δι quaËtés culinaires reconnues 

Série de photos — très belles, — | -avec las noms musicaux de 908 Jacques Chessex et Luc Chess. Se dat hote a ds 
dont on ne découvre les . quartiers : Camp Cesar, sex. Editions 24 heures (Alfa ouvrage à trois pcheurs connus 
légendes que bien Plus loin. Des ἰ Mazarita, Glymenopoulos, elle a rs 120p..350F. de:tous les coureurs de rivières, 


dirige notre collaborateur André 
Velter, propose un voyage à 
travers les littérätures du - 


acques 
rion, 480 p., 425 F μαῖα 
31.1.90, 495 Fensuité}: : ‘ 
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l'HISTOIRE DES HOMMES. 


LIVRES D'ÉTRENNES 
VOYAGES 


- | || UNREGARD NOUVEAU SUR 
L'AVENTURE HUMAINE. 


Collection L'Histoire des Hommes en 16 voiumes, 


-- -᾿ 


. Un éloge à la brume . 


sx | Quatre rigt et images choses sortes du ha drsublie ‘ 


HUANG-SHAN "Ἢ 
AL ἃ es de Marc Riboud. br bi es 
4 NS wi préface de François Cheng, outefe ἐν 
faite. Arthaud HOp, PA raider pique 


ΕΠ ΕΠ 


ΠΣ 


ui! 


#7 87photos, 390F, 


aussi loin que puissent 

remonter les légendes, la 
montagne est venue comme une 
vague immense se figer au cœur 
de l'Empire du Milieu. Sur la 
rive droite du Yang-ts€, 500 kilo- 
mètres ἃ l'ouest de Shanghaï, les 
pics de granit du Huang-Shan 
s'élèvent ainsi au centre de la 
Chine, offrant à l'œil ce prodige 
inout d'une infinité de points de 
vue, n0n seulement sur la magie 
du réel, mais suriout sur les pay- 
sages de l'imaginaire chinois, 
celui des poëtes et des peintres, 
des immortels et des musiciens, 
des amoureux et des désespérés. 


C'est ce lieu entre tous emblé- 
matique que Marc Ribaud évo- 
que et restitue dans un livre qui, 
par sa maîtrise inspirée, s'impose 
comme un chef-d'œuvre. En 
quatre-vingt-sept images que l'on 
dirait directement Sorties du 
halo du sublime, le photographe 
révèle des visions essentielles qui 
mélent d'emblée toutes les 
approcbes possibles de la beauté. 
Ici, poësie εἰ philosophie, pein- 
ture ct métaphysique trouvent 
dans l'évidence de représenta- 
tions parfaites un langage com- 


Une sélection | 


prestige de. 
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LA BIBLIOTHÈQUE 
pee ARTS 


mun qui célèbre le silence et le 
vide, la permanence et l’éphé- 
mère. Jamais ne s’est si soudai- 
nement accomplie cette muta- 
tion décisive qui fait du royaume 
de ce monde un territoire de 
l'esprit 
Le Hueng-Shan, le « Mont- 
Jaune -, que l'Empereur Jause, 
premier ancêtre et as du 
peys de Chine, aurait οἱ pour 
son ultime résidence avant de 
Lg les cieux sur le dos 
‘un dragon, incarne un idéal 
um À qui réalise l'unité des 
contraintes, exalte l'attirance de 
la terre et du ciel, bouleverse les 
perceptions acqmises. 
François Cheng, dans une pré- 
face lumineuse, tend une à une 


les clés de cet espace aux portes 
de brume et s'attarde sur une 
particularité à La signification 
profonde : « Au Huang-Shan, 
les pins et les rochers sont inti- 
mement liés: plus que soli- 
daires, ils sont inséparables. 
Beaucoup de pins poussent en 
elfe: à même le rocher, s'arra- 
chant du dur carcan avec une 


force slupéfiante. Leurs racines 


sécrètent un acide qui érode la 
pierre εἰ la transforme en une 
sorte d'humus. Malgré vents et 
tempêres — ils tiennent bon. 1] 
s'établit alors entre pins et 
rochers un jeu de contrepoint 
jamais lassant, tant sont variées 
les astirudes qu'ils prennent et 


participe 
7 l'esprit humain » 


deux espèces minérales et végé- 
tales, ils le sont encore plus au 
dialogue essentiel, plein de 
connivence, qu'elles nouent entre 
l'enracinement dans la Terre et 
l'élan vers le Ciel, enre la 
rigueur et la grâce, 


en le 


Les pèlerins qui, en foule, se 


ἢ pressent sur les sentiers de la 


«Capitale du Ciel», du «Lotus 
éclos» ou du «Mont sublime» 
cherchent sans doute plus qu'un 


émerveillement passager, peut- 
être un refuge où se tenir hors du 


temps. «Or apprend beaucoup 
en montant les escaliers du mont 
Huang. Comme si la langue de 
bois ne résistait pas à l'alti- 
tude>», souligne Marc Riboud 
dans sa postface. On voit que ce 
livre, tout en favorisant une 
entrée en perfection, ne s’appa- 
rente nullement à un acte gra 
ταῖς L'esthétique à ce point 
transcendée témoigne d'un art 


lité. 


Le triomphe du pharaonisme 


Sous la monotonie et la banalité, quelques surprises pour l'égyptomane blasé 


L'EGYPTE 
FACE A FACE 
de Tristan Tzara 
et Etienne Sved, 


} préface de Jean Leclant. 
Î Ed. Sved, diffusion Edisud, 


Aix-en-Provence, 118 p., 160 F. 
LE NIL 

de Kazuyochi Nomachi 

et Geoffrey Moorhouse. 
Arthaud, 195 p., 320 F. 


Ed. Anthèse, 160 p., 360 F. 
L'EGYPTE 


CHAMPOILION 
CHAMI 

d'Hervé Champollion, 
préface de Christiane Ziegier. 
Ed. Jean-Paul Mengès, 

400 p., 780 F. 


OMME le remarquait 
récemment Michel Tour- 


l'Egypte. Ils y forment tradition- 
nellement le groupe le plus 
important de visiteurs. Tout 


‘ aussi traditionnellement, ils 


croix barbare d'un curé copte 
dans un coin de page. 

C'est d'une monotonie... Et ça 
marche à tous les coups! Pour- 
quoi se casser la tête ? Quelques 
éditeurs originaux le tentent 
quand même, pas toujours avec 
bonheur, mais cela réserve de 
temps en temps une petite Sur- 
prise à l'égyptomane blasé..… 

Ainsi, en élargissant le sujet à 
l'ensemble du Nil — quelle 
audace!— Arthaud nous fait 


notamment, dans leur vie quoti- 
dienne, les Dinkas animistes du 
Soudan, victimes aujourd’hui 
d'un regain de l'esclavage dans 
cette région. Il 2 fallu pour cela 
aller traduire un aÏbum diffusé à 
Hongkong... 
δὰ idée non plus n’est peut-être 
mauvaise d'avoir édité en 
Format malléable les parues ss de 


Roberts, voyageur du 
siècle passé en Egypte et en 
Palestine. 


Maïs était-il besoin d'aller 


garanties grand-angle, bref 
devant tant de pharaonisme, 
nous avons trouvé refuge dans un 
plus modeste album noir et 
blanc. mais finalement 
ὃ combien plus révélateur de 
Pat sad δὲ 
ui ! ΤΙ s’agit de le 
dition du célèbre texte de Tris- 
tan Tzara écrit accompa- 
gner les clichés d” Sved. 
La dernière édition datait de 
1952 (La Guilde du livre) et 
c'est à l'heureuse initiative de 


l'égypto logue Jean Leclant, 
perpétuel de T° l'Acadé- 


Perben pas qu'à travers 
des cartes postales empaille- 


tées… 
J.-P. P.-H 


» Signaions également : Ja 
Découverte l'Egypte. de Fer- 


Chantal Orgogozo. Fiammarion, 
272 p.. 495 F juqrau 31 je 
vier 1990, 595 F, Karnak : 
temple d'Amon restitué Der 
l'ordinateur, de M. Albouy, 
Η. Boccon-Gibod, J.-C. Goivin, 
J.-C. Goyon, P. Martinez. 
MA. 


en couleurs. Perrin, 140 p., 
280 F. 


réunis et présentés par 
an Planchais 


Dossier et témoignage 
Patrick Ereno et 


Reprenant des articles publiés depuis 
trente ans dans Le Monde, complétés par des 
entretiens inédits réalisés récemment avec 
des acteurs français et algériens de la guerre 
d'Algérie. cet ouvrage constitue une 
remarquable fresque de cette guerre, remise 
en perspective par le rappel de l'histoire 
antérieure du mouvement nationaliste, et 
l'évocation des séquelles de la guerre en 
France comme en Algérie. 


Une caédition 


Le Monde 


Un ouvragé unique pour 
vivre-ou revivre les passions 
et les émotions du Festival 
d'Avignon 89, à travers une 
succession d'articles publiés 
« à chaud » et de textes de 
réflexion écrits a posteriori. 

Avec de nombreuses photos 
originales et exclusives de 
Brigitte et Marc Enguerand. 


L'album 
du Festival 
164 pages -95F 
| Une coédition 


apiers — le Monde 
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42 Un plan d'austérité en Grèca ; 
— Fin du monopole da la Bundespost sn RFA 


comp dm pin de PTT _ 
La libéralisation des télécommunications 
laisse place à des dérogations nationales 


Les ministres chorgés des gestion des comptes bancaires, seront consacrées aux services. télé- 
télécommunicetions dans Im “ἴ5) — seront seront libérés dans un délai phoniques et aux liaisons spéciali- 
. 5 FES de trois ans, Toutefois il y aura des  sées. Elles devraient être suivies de 

CEE ont décidé, jeudi 7 décem- dérogations. L'accès aux 
bre, de Hbérer au 1* janvier RE (TRANSPAC en 


BILLET 


Pour cause ds durées insuffi- 
santes de travail, {e nombre de 
chômeurs dont la demande 

d'mdemnisetion 


réglementation de J'UNEDIC. 


Préoccupés par cette situation, 
les syndicats voudraient que le 


de notre correspondant 


D'ici là, les Douze se sont le respect d'un cahier des jive sur la libération des services ἃ 

sation apr RS κασεὶ, Plus οἱ an de données 6 sujet soit abordé au cours des 
r £ cle 90 du traité de Rome, qui ve Fr 

des et des conditions informatiques. Cette restriction donne à l'exécutif commnnautaire | N690Ciations sur le régime 

d'utilisation. Les di ui très im relève du souci de ja facuhé de Mgiférer de manière | d'assurance-chômage. Mais, 

Ἵ Se sur cette depuis un mois, il n'a toujours 


pss διό discuté. 


mark) et ceux qui souhaitent pré des régions qui le sont moins en rai- dans ce secteur des télécommuni 
ort τ Ἧι e é 


server un service public son de lear situation géographique Plusiours dont ΡῈ - 
Eos Bt tr. ddr (France, ltalie, Belgi- et de leur développ cations. Pays, ἐπ drone a de μεδοιῖτες 
te F r' 
du capital {10 mifierds 
d'écus soit 70 milliards de francs, Mines 
dont 10 % souscrits par la faisaient pourtant l'une de leurs 


paie à Le parronat avait ads 
μ 16 novembre, M. Jean-Louis 


Second volet de l'accord : afin de ines, di 
réaliser l'interconnexion des Commission pourra _Eontimuer 


ἶ ÿ directives portant sur l ἧι 
(réservation des billets d'avion, tion technique. Les premières 


Un programme de recherche de 500 millions de francs sur quatre ans ; 
La France met sur les rails 


le TGV d de la troisième génération 


pes comme une 


de l'initiative privés, une véritable 


banque une ébauche de za 
Pour la surta, on luseers leu Note interne 
techmciens s"#mporgner, horz de PUNEDIC 
7 ‘je 
rs) de FUNEDIC en en date du 
27 février dernier, ik 


aux partenaires sociaux ux (le Monde 
du τὸς ες ανλίοὶς ve laquelle ἃ ΠΗ 


Sur un total d'envirou deux mil- 
lions, 28.2 % des demandes 
reg tion étaient cr 
cours quatre premiers mois 
1989, selon ce dernier document, 
contre 26.7 % pour la même 
| période en 1988, 234 %en 1987 

et 1986. Dans cet ensemble hétéro- 
se | les refus pour cause de 

urées d'affiliation insuffr 


naturelle de 
Le truffe pour 49 Len 1988. . 
pour l'essentiel confirmé 
en plaine Su κοῖτον Fatiuques Ge | 
nier la récolte .[ PIC, établies cette fois sur le nom- 
bre de chmeurs non indemnisés. 


| 


La de ceux qui sont rejetés du 

d'allocation de 
36,8 % en mars 1986, à 38,8 % en 
1987 et à 59,9 % en 1988 Us 


étaient 37.8 % à fin 1988, soit qua- 
tre cent deux mille neuf cents, dont 


ἱ 
3 
ΙΠ 


Η 
fl 


Collection Lindberoh 


| 


- tion du régime paritaire, s 
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: Pis de 400 Ὗ ie d'indemnisation réjetés 
De plus en plus d’exclus 
de l’assurance-chômage 


fert de la ne et se sont parfois 

les salariés à titre 
précaire, Toë intérimaires, les 
contrats à 


Te ete 1984- 
1985. : 


jours et sans possibilité d'y préten- 
dre à nouveau avant deux ans alors 
que celui pourra afficher huit 
mois d'affiliation au régime 
d'assurance-chômuge recevra 
ri 


À cela, .il faudrait ajouter la 
situation nouvelle des anciens 
TUC, transformés en contrats 
locaux d'emploi-solidarité qui, 
devant disposer d'un contrat de tra- 
vail, pourront prétendre à une 
indemnité et coûiteront 300 millions 
de francs supplémentaires aux 
caisses d FUNEDIC. Les parte- 

gaires sociaux, soucieux de la ges 

tent beaucoup de ce dernier 
problème et ont cffcctué des 
démarches ces jours-ci auprès de 
M. Jean-Pierre Soisson, ministre 
a travail, pour demander à pro 

de supporter 

d'une réforme décidée par Ἢ pes 
vergement. Mais ἴδε x mêmes, 
décidés à améliorer l'indemnisation 
jres, n'ont pas demandé à 

IC depuis tÉmier 1989, de 


ν Der he ui point sur l'évolution 
iles rejets de dossiers. 


ALAIN LEBAUBE 


ea pee abbaet, 
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Le gouvernement grec annonce Un plan d’austérité 


Le gouvernement de M. Xeno- 
phon Zolotas soutenu par les 
consarvateurs, socialistes et Com- 
munistes ἃ annoncé mercredi 
6 décembre un train de mesures 


intérieur brut. 


partis. 
consistent pour l'essentiel en 
hausse des tarifs publics, mais 
l'assierte de certains impôts sera 
élargie et des impôts indifocs au 
mentés. Les tarifs de l'électrici 

de l'eau, du téléphone, des postes, 
des bus urbains, des chemins de fer 
et des transports aériens augmen- 
tent de 12 à 18 %. Il n'y aura pas 
d'autre hausse durant l'année 
1990, ἃ assuré le gouvernement. La 
note est plus corcée pour les Ep 
gettes et les alcools (+ 20 %). Le 
litre de su; de 77 drachmes 
(2,87 FF) à 90 drachmes 
(3,35 FF). La taxe de circulation 

automobile (vignette) est augmen- 
de de 25 %. Une taxe de 
3 % est imposée aux contribuables 


Le FMI demande à Fftalie 
. (8 nouvelles restrictions 
bud étai 
Au terme de leur mission 
annuelle en Italie, les experts du 


Fonds monétaire international 
(FMI) er LE 
tions données 


« Jusqu'à présent, on ne 
tangible 


constate aucun Pro 
dans le domaine des 


structurelles pour contenir la 
croissance des 


sation ee name le déficit 
budgétaire de l'Italie devrait 


D Le directeur général 


Pologne au cours du week-end des 
9 et 10 décembre afin d'y mettre 
au point les derniers détails d'an 
accord 


la continnité 


da FMI 


t des revenus les plus 
élevés (11,5 % de l'ensemble), ct 
une taxe de 5 à 7% sera percue sur 
les profits des entreprises. 

L'ensemble de ces mesures 


15 % cette 
année le plus haut taux de la CEE. 
Les résultats de la balance des 
paiements pour octobre, publies 
jeudi 7 décembre par la banque de 
Grèce, confirment la mauvaise 
santé du pays. 


Première faillite 
d'ine entreprise d'Etat 
en Chine 


ΤῈ s’agit d'une usine de fabricati 
de de Nancl 


Daily, cette 


Seion le Le China 


Li six cent trenté et un 
recevront des subsides 
d'un fonds de soutien, en attendant 


que la firme soit soit vendue aux 
enchères, précise le quotidien 
chinois de langue anglaise. — 
APP.) 


CONJONCTURE 


de 26 milliards de francs en sep- 
ri selon des données brutes. 

chiffre est à rappro- 
Se du icit révisé d'août, qui 
avait atteint 3,7 milliards de 


courants de la France en septembre 
52 nds de nee M gvue 
été déficitaires de 8,3 milliard de 
francs en août, 


Depuis le débnt de l’année — 
c'est-à-dire en neuf mois — la 
balance des paiements courants est 
déficitaire de 9 milliards de francs. 
Mais le résultat final 89 devrait 
être proche du déficit de 1988 
{(- 21,7 milliards de francs), les 
derniers mois de l'année enregis- 
trant traditionnellement de fausses 
sorties, 


Le déficit de la balance atteint 
7.2 milliards de dollars USD c'est 
l'équivalent d'un peu plus de 
40 milliards de F tandis que le 
τ PAS de le balance des vie 


sibles ἃ diminué de 94 % par rap. 
notamment 


d'un mil- 
Hard en 1988, on ou is ds md 


e centre 
d'Athènes une manifestation 
contre ité, en 
«des mesures immédiates pour 
dèfendre le revenu des travail- 
songe. Four το hrésidet de l'union 

le ident 
des industriels, M. Stelios 
ce qui est présenté = ne pas 
pour sortir de la crise ». Îl faut, 
d'autres mesures pour sssurer le 
relance et le développement du 
Pays. 

DIDIER KUNZ. 


SOCIAL 


En poursuivant les collectivités locales ayant soutenu les grévistes 


Peugeot contre-attaque en justice 


Après sept semaines de 
grève en sel à 
Mulhouse et Sochaux, Peugeot 
alfichait son intentions d'apai- 
ser les esprits et de faire 
oublier les suites du conflit. Or, 
le groupe automobile vient 
d'attaquer en justice trois 
municipalités’ du Doubs ainsi 
que le conseil général, à majo- 
rité socialiste, du Territoire de 
Belfort qui avaient soutenu 
financièrement los grévistes. 
Au vuc des initiatives qu'il a 
prises ces derniers jours, on en 
arrive à s'interroger sur les vérita- 


Le budget de 1989 après rectification de fin d'année 


trie ont engagé une semaine 
uéc par des grèves du 

et par un rassem- 
décembre, 


acer 
ou 
Ep gpl 8 


INDUSTRIE 
Expansion européenne 
du numéro deux mondial 


eu reprenant la participation déte- 
nue par une banque d'affaires 


Implantée à 30 kilomètres à l'est 
d'htanbnl, cette cimenterie, avec 
annuelle de 1,5 mil- 


Le marché turc semble attirer 
les entreprises françaises. Déjà au 
mois de mai dernier, le groupe des 
Ciments français, numéro deux du 
secteur derrière Lafarge-Coppée, 
annonçait l'acquisition pour 
105 miltions de (670 mil- 
ions de francs) de cinq usines dans 
Ce pays (15 Monde du 13 mai). La 
production annuelle, de 2,5 milk 
lions de tonnes, lui assurera 10 % 
du miarché ture, qui a une taille 
presque équivalente à celle du mar- 
Ché français. 


bles enseignements que les 


constructeur entend tirer de sept 
semaines de Co κατ coup, 
les munici; d'Audi 


Béthoncourt et de Grand- 


« intérèt local » et d'avoir 
allant de 


les subventions 
1500 à 430000 F au «fonds de 
solidarité intersyndical » de l'usine 
sochalienne qui n'aurait pas d'exis- 
tence juridique. 


dans l'après-midi, à Paris, devant le 
ministère de l'industrie, ‘à l'appel 
des syndicats SNAPCC (auto- 
nome), CFDT, CGT et FO. Les 
négociations salariales, qui 
devaient avoir lien vendredi, 
concernent quelque 28000 per- 
sonnes. — ( AFP.) 


a Mise en garde ministérielle à 
propos du tunnel sous in Manche. 
are Delebarre, ministre 
léquipement,.a mis en le 
7 décembre, le ent 
Eurotuanel et les constructeurs du 
tunnel sous la Manche, en leur 
demandant d'assumer leurs respon- 
one de mettre fin à leurs 
gl « Nul ne comprendrait 
que les conflits d'intérêts entre 
mes partenaires privés, qui se Sont 
à réaliser et à explolier 
cet ouvrage, dégénèrent au point 
d'en retarder la mise en service, 
alors même qua les problèmes . 
techniques trouvent leur solu- 
tion 5, a-t-il déclaré 


Ruphure du monopole de la Bundespost 
Mannesmann constraira un réseau privé 
de radiotéléphone en RFA 


prises privées 

mann ἃ gaané la licence 

d ion d'un réseau de radio- 

téléphone. Le groupe ouest- 

ΤΑῚΣ μὰ peer 
Caux, 

Pache Telesis, le britannique 

Cable and Wireless, ainsi que par (nord-ouest de la RFA). 

la banque mutualiste ouest- 

allemande DG Bank et des fédérs- 

tions des artisans électriciens . et 

dm murs 

étre à 4 ous τ DM A 

14 milliards de francs devrait "in: Ἰ 

Crnetne à RFA de ταῦ 1 janvier prochain uns autre étape 

sou retard en matière de 


Éd 


couvert en 1994. La France _. 
procédé elle aussi, en 1988, 
Pouverture d'un réseau ἘΚΕΊ 


concurrent de celui des PTT rooms 

accusés d'avoir trop négligé ce cré- τ 

meeu important et d'être response [ THOMSON VA produire 
: eyes 

ogesnaman ἃ remporté raprel | des téléviseurs couleur 

devant une dizaine d'autres candi- en URSS 

Done » Alu dos Cv dans 

groupe a a ἶ La firme française Th 

la mécanique et ces dernières | Consumer Electronics (TCE). 


Ten he poblic du 
pe Thomson, va produire des 
πεν de télévision couleur en 
Union soviétique. Le protocole 
d'accord a été signé jeudi 7 décem- 
bre dans la soirée ἃ Moscou en pré- 
sence du vice-premier ministre 
soviétique, M. Vorodine, et d’une 
délégation française du CNPF 
conduite par M. François 
entre la société d'Etat russe 
et TCE. J1 prévoit la constitution 
d'ici le 1x js 1990 d'une société 
mixte à 50/50 chargée de la ne 
Es 
l'ex porta 
que 
ra nr d'illégal s se alt production, sur un site ro 
urant un conflit, nous allons en 


ue décision, les élus 


posan 

une seront EP pr 
de France de manière que 

ls postes de télévision fabriqués 
arrivent au niveau de qualité des 
une condition 


leurs, que le constructeur n'a pas 
hésité, à ΓΟ 1 1985, de mettre à contri- 
bution les communes environnantes 
pour financer le détournement, de 
FAllan, la rivière qui borde l'usine 
de Sochaux, afin agrandir cette 
dernière. « A l'époque, on nous ἃ 
clairement fait savoir qu'en cas de 
refus, de nouvel atelier de corrosse- 
rie serait implanté ailleurs », 
ajoute le maire d'Audincourt qui 
évalue à 35000 F par an La charge 
Mn à commune au titre 
t de 30 millions de 
francs à spécialement contracté pour 
ces travaux. 


(ES) du comel générel ἤα Ten. regroupera sept compagnies 
toire de Belfort — qui a consacré Η 
1,850 million de francs au détour- ΟἿ 
er pp Len ee becs ἡ Le ministère soviétique des 
ne né US West international et six autres 


les élus. Selon lui, Peugeot se livre 
à «une gesticulation assez déri- 
soire ». 
de fibre optique entre l’Europe et 
'Éxtréme-Orient. La liaison traver- 
scra le territoire soviétique. 
L'investissement est rendu 
ments de jurispru existent des 
déjà, au moins en ce qui concerne 
les communes. Il y a deux mois, le 
tribunal administratif de Marseille 
a on effet condamné la mairie 
socialiste Vitrolles qui, en 1988, 
sn subventionné une association 
de grèvistes des mines de Gar- 


Le ‘tribunal ἃ considéré qu'une 
municipalité pouvait parfaitement 
prendre ce ἢ ce genre de décision, mais 
à deux conditions : que celle-ci soit 
conforme il l'intérêt local aa qu'elle 
respecte rinei lé, ie 
part, la CGT et la CFDT -- 
soulignent que le comité d'étal 
sement de Mulhouse est lui aussi 
pourguivi pour avoir accordé 
un francs d'aide slimentaire 


ux grèvistes — orgeniscront 
14 Géambre un rte de πατεῖ de 


attendant, Automobiles Peu- 
geot, plutôt que ‘de s'obstiner à 
chercher une revanche sur le ter- 
rain ἢ sans doute 
recourir à d'autres méthodes pour 
Parvenir, comme le souhaite la 
direction, ne plus apparaître 
» sur 
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Concession ΝΑ. située à 300 τὰ de la Tour Eiffel, l'Espace 

Suffren propose : 

« UN ESPACE EXPOSITION de 1000 πι pour accueillir l'en- 

semble de la gamme Volkwagen et Audi (plus de 30 voitures 

présentées). Pour les occasions, c'est 400 πιὸ supplémentaires, 

Ouverture du lundi au samedi de 9h à 19 b. 

a UN ESPACE ATELIER d'entretien (accueil personnalisé), 

« UN ESPACE SERVICE RAPIDE pour des travaux nécessi- 

tant de petites interventions : échappements, réglages, 
ἡ ke etc... 

es D a nd an renard de Eh à Let de 1 à 19H. 

Sainodi de 8h ἃ 12h. 
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Soutenue par Paribas et le Crédit agricole 


La Rochette prend le contrôle 
de la Cellulose ἀπ Rhône ét d’Aquitaine 


Paribas et le Crédit agricole, 
nes deux actionnaires go τδίϑεεῃου, 
u groupe papetier français 
Rochette, ont décidé le 7 décembre 
de lui céder la participation de 
50.8 % qu'ils détenaient dans la 
Cellulose du Rhône et d'Aquitaine 
{CDRA). spécialisée dans la pâte 
à papier. La Rochette, qui possé- 
dait déjà 48% de la CDRA, en 
contrôlera désormais plus de 98 % 
et deviendra le seul opérateur 
industriel de l'entreprise papetière. 
Cette transaction se fera par 
échange d'actions sur la base de 
25 titres La Rochette pour deux 
CDRA. Avant sa suspension, le 
7 décembre, le titre La Rochette 
valait 183.90 F. 8,5 millions de 


titres seront créés, ce qui 


tion, le dk inc détiendra 
31% de La Rochette, et Paribas 
29,1%. 

Selon M. André-Joël Motte, 
directeur au département indus- 
triel de Paribas, La Rochette sera 
ainsi valorisée à hauteur de 4,5 mit- 
liards de francs et pourra achever 
sa restructuration entreprise 
1988, en intégrant ses filiales. La 
Rochette devrait réaliser en 1989 
un résultat net consolidé de 
300 millions de francs, et de 
47 millions de francs compte tenu 
de l'intégration de la CDRA. 


Création d’Eurotitrisation, une société 
de fonds communs de créances 


Le groupe de le Caisse des 
dépôts, la BNP et le groupe Suez 
se sont associés pour créer Euroti- 
trisation, une société de gestion de 
fonds communs de créances. Son 
capital de 4,5 millions de francs est 

à parts égales entre trois 
pôles autour des fondateurs, 
notamment les assureurs UAP, 
Victoire, Caisse nationale de pré. 
voyance, plus fa banque Worms et 
les sociétés de portefeuilles et 
d'OPCVM de la Caisse des dépôts. 

Eurotitrisation sera présidée par 
M. Jacques Delmas-Marsalet, par 
ailleurs président de la Caisse alto. 
nome de refinancement, filiale de 
la Caisse des dépôts spécialisée 
dans la titrisation en cirenit fermé, 
Elle va préparer, dans quelques 


mois, le lancement de fonds com- 
muns de créances qui pourront par 
exemple accueillir certains prêts 
personnels de la BNP à deux ans, 


parce que la de France 
refuse de titriser créances à 
moïns de deux ans. 


Les prêts immobiliers et com- 
merciaux sont actuellement émis à 
des taux trop bas pour être titrisés 
d'une manière rentable puisque ces 
taux sont supéri à ceux de 
l'argent à long terme sur la place 
de Paris. Cette création de société 
de gestion des fonds communs de 
créances est la secande après celle 
décidée il y 2 quelques mois par [8 
Compagnie bancaire et d'autres 
établissements. 


Bosch va créer 1 200 emplois en France 


groupe ouest-allemand Bosch 
AL: evenir [e premier 
joyoar d l'outre-Rhin en 

sde une série d'investissements 
qu'il vient de décider portant sur 
plus de 2 milliards de francs. Envi- 
ron 1200 emplois seront créés. 
dont l'essentiel (920) concerne la 
ville de Caen (Calvados). 

Bosch est un groupe diversifié 
Es l'équipement κι ασαίευ ας: 

juipement conjointe- 
ment avec Siemens) et les télécom- 
munications avec 166000 per- 
sonnes dans le monde. En France, 
il représente un chiffre d'affaires 
de 8,7 milliards de Francs, avec 
aujourd'hui 5 800 personnes. 

Dans les télécommunications, le 
groupe, qui a repris les activités de 
Jeumont Schneider il y a dix-huit 
mois, reconnaît qu'elles sont défici- 
taires. Dans un souci de réduire les 
coûts, les fabrications seront cen- 
tralisées à Montceau-les-Mines. 


Les activités réalisées à Béziers et 
Champagne y seront transférées. 
Les cent cinquante personnes 
cette mutation se 

verront offrir un autre emploi dans 
le groupe. D'un point de vue finan- 
SE Bosch va ve augmenter de 15 Ὁ 
JS Télécom 


sa participation 
pour le porter à 95 % du capital. 
Pa l'équipement automobile, 
en ps 
le ses usines ». pe ee inves- 
ür 300 millions de Frans à 
et créer deux cents ibn dans 
l'injection électronique. Mais 


{l'essentiel concerne l'usine de 
Caen, qui sera spécistss sur les 

boîtiers élec! es pour injec- 
tion. D'ici à 1993, emplois sup- 
émentaires y seront créés La 
abrication des auto-radios à 
Mondevill sera remplacée 


fin 1991 par celle d'autres équipe- 
ments automobiles avec l’embau- 
che de cent vingt personnes. 


Sommer Allibert change de statuts 


Au cours de l'assemblée géné- 
rale des actiounaires de Sommer 
spers qui s'est réunie le jeudi 

7 décembre, M. Bernard Deco- 


ninck, son PDG, a fait approuver La 
réforme des statuts de la société. 
Le numéro un européen de La trans- 
formation des matières plastiques 
devient une à conseil de sur- 
veillance et directoire. Ce change- 
ment concrétise la volonté de 
M. Deconinck — qui, en quarante 
ans, ἃ fait passer cette société du 
stade de la PME 3 celui de groupe 
international — de prendre ses dis- 
tances avec la gestion quotidienne 
et de désigner un successeur. 


EN BREF 


Q La COB enquête revue 
d'informations boursières 


Tu 7 décembre 


(COB) à 
uète sur 


qu elle effectuait une 

l'activité de la société 
Aqumin. Cette firme édite depuis 
le 16 octobre dernier une revue 
d'informations boursières appelée 
Capital Meme Ce journal a 


recommandé, Fra de ses 
si πνεῖ déjà jui Fa l'acquisi: 


ἴδον cé far 1e marc παῖς τοῖς 
américain (OTC Market) depuis 
le 29 août 1989. La COB 
à cette revue de ne pas avoir meu- 
tionné les réserves de la SEC 
(Securities and Exc Com- 
mission) dans La note d’information 
L'on récemment sur Cotie firme 
destmation des épargnants améri- 
Ἷ ce filtres on! ur caractère 
spéeu fatif et présentent un 
élevé, Ils ne devraient en mari 
quence Lei achetés que pa 
tes à re La tota- 
ité de ler Pres à po to »-. 


Lors du conseil de surveillance 
qui se réunira le 2 janvier prochain, 
il devrait conserver le poste de pré- 
sident du conseil de surveillance ci 
proposer M. Marc Assa, actuelle. 
ment directeur général, au poste de 
président du directoire. Ancien 
élève d'HEC et de l'INSEAD, 
M. Assa travaille depuis fongtemps 
aux côtés de M. Deconinck. Li a été 
largement associé à la stratégie de 
développement de ce groupe qui a 
réalisé au premier semestre 1989 
ua chiffre d'affaires de 5,1 mir 
liards de francs οἱ un résultat net 
de 220 millions de francs. 


τι Maserati s'associe avec le 
groupe Fiat. — Maserati, le célèbre 
constructeur italien de voitures 
sportives, a rejoint la mouvance 
Fiat. Au terme d'un accord dont la 
conclusion a €t£ annoncée jeudi 
7 décembre par un communiqué de 
la Fiat, une nouvelle société asso- 
ciant les deux partenaires, [a 
Societa Maserati Spa, va être 
constituée pour chapeauter 
l'ensemble de ia production de 
Maserati. Le capital scra détenu à 
51 90 par l'actuel patron de Mase- 
rati, M. Alejandro de Tomaso, le 
groupe turinois y entrant pour sa 
part à hauteur de 49 & L'accord 
prévoit également l'achat par la 
Fiat de 51% de Ja’‘société Jnno- 
centi Milano Spa (du groupe 
Maserati}, qui commercialise les 
voitures de marque Innocenti. 
Enfin, les établissements Maserati 
de Lambrate (Milan) seront uti- 
lisés pour La production de Fiat 
Panda au rythme de cent cinquante 
par jour. Maserati était l'un des 
derniers constructeurs italiens non 
liés ἃ Fiac 
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Confédération de l'industrie bri- 

sa (CBI). L'indice Footsie 

7 points, à 2 Fa Le mar- 

est demeuré très calme, avec 
ne millions de titres échangés. 


La plupart des compartiments 
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En Hante Garonne 
Les « reconstructeurs » du PCF présentent 


des candidats pour 
de notre correspondent 


Deux listes s’affronteront lors du 
renouvellement, les 15 ct 
16 décembre, des instances diri- 
geantes de La fédération du PCF de 
la Haute-Garonne. Quatre commu- 
nistes « reconstructeurs », 


MM. Daniel Garipuy, Alain Pécas- 


vaine, | a 
Robert Schadie, sont à l'origine de 
cette initiative inédite qui coriduire 
à la présentation d'une liste d'une 
quinzaine de militants défendant 
eur propre Lexse lues à colle 49 ln 
on départementale lors de La 
ie conférence fédérale. 
Compte tenu du mode de désigna- 
tion des délégués à cette canfé- 
rence, cette liste «alternative» a 
peu de chance de recueillir beau- 
coup de suffrages. Quoi qu'il en 
soit, les «reconstructeurs » ont 
décidé de « se maintenir jusqu'au 
verdict » de Ja réunion. 
Ἔ po nee courant à 
in ur du ces op, 
l'équipe de M. rss March 
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ménages 


‘La préparation 

du congrès du PS 

Les fabiusians comptent leurs 
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Gérard P, par Agnès V. 
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William Forsythe 


au Châtelet 


« impressing the Czar » : un spects- 
cle magrifiquement violent . ... 16 


Après une série d'incidents 

92 # 
Le Centre d’études nucléaires de Saclay 
ἱ est accusé de négligences 

Le Centre ἀδῖνάνε ho art eos 

nuciéaires de Saciay (Essonne), , 
5. fait l'objet d'un rappel ἃ SM er a es 
Fordre de la part des autorités des autorisations réglementaires 
de süreté nucléaire at de radio- de rejes par la centre de Saciay na 
protection, à la suite de piu- gone plus ccpuellemet sage 


sieurs incidents survenus ces sensibles du centre feront l'objet, 
dernières semaines. au cours du mois de décembre, 


(TES donc, je me marre, 
moi, y hui, les | 6 té 
5 c'est vrai, | Mimi, au bout du fi : 
ä font rien que de m'embêtes, | toi, chérie ? Non, 
ici, au joumal. 115 arrêtent pas de | c'est tout bi 


me taquner, de me rembarrer, 
de me traiter d'incapable : Allez, | adressée 


diriger la fédération 


est, de l'avis des contestataires, 
moitié moindre. Une récente res- 
tructuration dans le dix-neuvièms 
arrondissement de Paris (le Monde 
du 2 décembre) montre que les 
chiffres avancés par la direction du 
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A l'occasion ἀπ renouvellement 
de ses instances dirigeantes, la 
fédération communiste de la 
Haute-Garonne it se 
un rouveau premier secrétaire 
fédéral en la personne de 
M. Charles Marziani, un électri- 
cien, né en 1950 à Castres (Tarn), 
qui est conseiller municipal de 
Toulouse, Me Sylviane Aïnardi, 

qui octupe ce poste depuis 1983, a 
de élue député européen en juin 
dernier et serait appelé, νοῦ, à 
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